
   

RES FETES QUI AURONT
| LIEU A L’OCCASION DU

MARIAGE DU DUC D’YORK
v

-

 

   
Lit Publié par Le SYNDIOAT D'OEU-

ÿ VRES SOOIALES LIMITEE.
) Bureaux: Angle des rues Geor-

i. ves of Dalhousie, Ottawa, Ont.

XII. LEPHONES: Services du jour:
Rideau S514.—Service de nuit.
Administration: Rideau 514.-—
Nouvellistes: Rideau B515.—As-
sociation ¢'FEducation: Rideau

.

 

J 

 

  

 

     

        
  

  

  

  
LIEN PROpu t

'AVENIR EST CEUX QUI LUTTENT
  

         Asomremants 7;
Quotidien .

Canada . . . . « » ax § B08
Ottawa, par poste . =w 6.08 -
Etuts-Unis . . . . 0. » “~

Union Postale . . . . « 4 10.00 ©
Hobdomadaite

Canada . . . . . . . +. $200
Etats-Unis et Usion Postale 3.0

  messes 

lème Année No 89 OTTAWA, MERCREDI, LE 18 AVRIL,1923
 

 

PROJET D
NE GUERRE SANS MERCI À
 

 

 

30,000 RUSSES
DANS LONDRES
rarer -

Londres, 18—Mans tout
l.ondres, il y n au moins 30,
100 Russes actuellement et
ils forment Ia plus grande
colonie étrangère de la ville.
Cela est une augmentation
de près de 5,000 sur les chif-
fres de 1911. Londres compe

te aujourd'hui 27,000 Polo-

Minas, 11,000 Français et 5,700

Allemands. La colonie améri-
caine est de moins de 1,000,    
 

  

 

UNE FIGURE
4e   

 
 

> colonel (KLONDYKE) BAYLE,
fameux pour ses aventures, sur-

tout pour avoir suggéré des ter-
mes pacifiques entre la Russie et
la Roumanie, et canadien d’ori-
zine, vient de mourir à Londres.
Hl jouissait d'une grande faveur
auprès de la famille royale de
Roumanie pour les services qu’il
a rendus à ce pays. Epuisé et
malade il fut soigné et pansé par

) la reine clle-méme.

FS CONSERV.
SONT DESUNIS

#\ SCISSION DANS LES RANGS
A DU PARTI S'ACCENTUE DE
JOUR EN JOUR.

rt comm—i =2m

Londres, 18. (P.C.) — Le vi-
mte Younger, ex-président du
rti unioniste, récemment élevé à
pairie, dans un discours qu’il

| prononcé hier soir, a parlé de la
csunion dans le parti conserva-

Meur. I! fit allusion à l'attitude
es anciens ministres de coalition
parti conservateur et déclara que

. scission dans le parti s'accentuait
1aque jour.

| A moins que l'on ne prenne de:
ahesures énergiques, dit le viconite,

parti conservateur. comme le
arti libéral, sera désagrégé de fond

In comble.

¢'N OBSERVATOIRE
SOLAIRE A CANBERRA

—netfee

Melbourne, 18 (P. A.).—Le gou-
ernemens fédéral a décidé d’éta-
lir un "observatoire solaire à
yanberra, pour compléter par là
ue chaîne mondiale. Canberra est
endroit proposé pour la nouvelle
hpitale fédérale.

 

 

 

Me grand déjeuner d’état
qui suivra la cérémonie à
l’église — On boira à la
santé des nouveaux ma-
riés. Le départ pour la
lune de miel.

LA RECEPTION
rerant

 

Londres, 18. (P.A.) Les srépa-
tifs de la réception etYdu déjeu-
er de noces qui suivront le mari-
5e du duc d'York et de Lady E-
zabeth Bowes-Lyon sont mainte-

Mant complets et n'ont plus qu’à
acevoir l’approbation du roi. Cet-
P réceptien aura lieu au. palais de
uckingham et les choses seront
rrangées de telle sorte que les
onvives puissent arriver à ce pa-A 3

Wis pas plus tard qu'à uns heure.
8 La salle~a diner d’Etat et la
rande salle à souper seront uti-
sées en cette circonstance, Occu-
cront la salle & diner les membres
h la famille royale et les proches
girents de la mariée ainsi que quel

Les conservateurs sont re-
solus de faire de l’obs-
truction sans faiblir. Les
libéraux sont étrangers à
cette tactique. Que fera
le gouvernement?

SERFS

LA REPRESENTATION
PROPORTIONNELLE

Toronto, *8:—  L'obstruction
conservatrice contre le projet
de rédistribution s'est conti-
nuée jusqu’à 4 heures et dix
minutes ce matin. Après
avoir parlé trois heures M.
Charles McCrea a proposé un
amendement à une heure et
45 minutes. I! fut suivi de
I'hon. George Henry qui parla
une heure c’est-à-dire jusqu'à
l'ajournement qui fut proposé
par Alex Lewis, député con-
servateur de Toronto.
L’hon. F. C, Biggs, qui diri-
geait, à ce moment, les forces
ministérielles a consenti à cet

7,

 

ajournement à trois heures
cet après-midi.

Les conservateurs sont résolus
de faire de l’obstruction sans fai-
blir. L'amendement McCrea permet
à tous ceux qui ont déjà parlé de
prendre de nouveau la parole. Le
gouvernement gardait en chambre
 

EREDISTRIBUTION
 

L'ATTITUDE DE
L'HON. M.DRURY
Toronto, 18.—Le premier

ministre Drury pour dissiper
toute équivoque au sujet des
déclarations qu’il a faites à
Milton samedi dernier à pro-
pos des élections a fait hier
la déclarationsu:vante:

“Afin qu'il n'y ait pas de
doute sur mon attitude je pro-
fite de l'occasion pour décla-
rer clairement et sans équi-
voque que si après les élec-
tions je suis encore en tête du
groupe de la majorité je con-
tinucrai à administrer le gou-
vernement. S°, au contraire,
un des deux autres partis ob-

tient la majorité je suivrai
la procédure parlementaire et
inviterai le gouverneur à ap-
peler le chef de ce parti à for-
mer un gouvernement. Si en-
fin je suis en tête du plus
fort groupe sans toutefois a-
voir la majorité je continue-
rai à l'administration des af-
faires comptant sur l'appui de
ceux qui voudront approuver

ma politique".
ltt

St-Louis, 18.—Le Très Révé-
rend Daniel Sylvester Tuttle, évê-
que président de l'église épiscopa-
lienne des Etats-Unis, Je plus
vieil évêque anglican du monde
rar rapport à la durée de ses fonc-
tions, est mort à sa résidence ici

 

  

   Suite à la page 5 col. 1re hier après-midi à l'âge de 86 ans.

UN RAPPORT
SUR LE TRAMWAY
 DETORONTO
Après 19 mois d’adminis-

tration, la Commission
du Transport, nouvelle

 

propriété du tramway.
de Toronto, accuse un
surplus. On ne prévoit
pas de réduction.

LE TARIF
merscr

Toronto, 18.— (P. C.) La To
ronto Transportatton Commission
à publié hier soir son premier
rapport depuis qu’elle est devenue

la propriétaire du tramway de To-
ronto, il y a 19 mois. Aux débuts
de l’entreprise, le ler septembre
1921, on avait dit que le relève-
ment du tramways de Toronto
prendrait de cinq à six ans de tra-
vail, mais une administration com-
pétente a fait qu’à la fin de cette
annéa ce ralèvement sera complet.
Rien n'indique cependant qu’il y
aura réduction dans Jes taux de
transport. La commission dit qu’-
on ne devrait pas critiquer le ser-
vice actuel des tramways de To-
ronto vu surtout l'état lamentable
dans lequel elle l’a pris en 1921,
et la somme énorme de reconstruc-
tion qu’on a aû entreprendre im-

 

 

Suite à la page 5 col. ôme

   

garder la civilisation —-
Dix millions de vies hu-
maines perdues en une
année — La Société des
Nations pourrait entre-
prendre cette croisade.

 

LE COMMUNISME

New-York, 18 (P. A.),.—Le
cardinal Mercier de Belgique, hé-
roïque prélat de la guerre mondia-
le, a écrit 4 Columbia, le maga-
zine officiel des Chevaliers de
Colomb, suggérant que la société
des nations commence une croisa-
de internationale contre les so-
viets russes pour abolir la barba-
rie et sauvegarder la civilisation.

“Kn quatre années, écrit le car-
dinal, le monde a perdu, je crois,
dix millions de vies humaines.
Dans un espace de temps un peu
plus considérable, le socialisme
bolchéviste en a sacrfié de vingt
à trente millions.

“Il ne m’appartient pas de sug-
gérer les moyens par lesquels les
hordes rouges seront désarmées,
et la légion d'honneur recrutée qui
entreprendra la tâche magnifique
de pacifier la Russie, et je suppo-
se que si cette suggestion hardie
venait aux oreilles des chefs ci-
vils ou militaires, quelques-uns Suite à la page 5 col. 1re ID

—

 

 

Suite à la page § col. 1re
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MUSSOLINI EST
ARRETE POUR VITESSE
Bologne, Italie, 18:—Le premier

ministre Mussolini &'Italie a été
arrété hier et condamné pour vi-
tesse.
Le premier ministre allait à vi-

ve allure lorsqu’il fut arrêté par
un policier et conduit devant un
magistrat, qui lui Împosa une a-
mendé. Le policier fut très sur-
pris quand il sut le nom de son
prisonniers. Le premier ministre
cependant loua le policier auquel
11 dit: ‘Faites toujours votre de-
voir et no craignez rien".
a

DANS LANARK-SUD
—llao ann

Smiths Falls, 18,.—Le Dr James
Anderson, maire de Smiths Falls
a annoncé aujourd'hui qu’il sera
candidat conservateur dans La-
nark Sud à l'élection provincial.
Le Dr S. Murphy, ex-maire songe-
rait aussi à se porter candidat. Il
est tout probable que le député:
actuel, M. W. J. Jobnson, un fer-
mier uni sera de nouveau candidat.

 

 

Abolir la barbarie, sauve-{i

J UNE CROISADE CONTRELES RUSSES |
DIT S. E. LE CARDINAL MERCIER
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llAUPARLEMENT . I

Aujourd'hui:
Le traité de commerce entre le

Canada et la France sera à l’or-
dre du jour et si l’on en dispose à
temps on étudiera les crédits,
Hier:

Le général Clark. député cor-
servateur de Burrard a présenté

une résolution demandant au gou-
vernement d’uniformiser les taux
de transport entre l'esi et l’ouest.

11 estime que l’uniformité des taux
sera un grand avantage pour le
commerce et l’agriculture et que
la Colombie Anglaise n’a pas été
traitée avec justice. Le Dr Tolmie,
dit ensuite que cette province
n’eût pas entrée dans la Confédé-
ration si elle avait prévu quel
traitement on lui accorderait.

L’hon. G. P. Graham a répondu
qu’il n’est pas opportun de débat-
tre cette question en Chambre par-

ce que la commission des chemins
de fer a rendu une décision à ce
sujet et que la question est en ap-
pel auprès du Conseil Privé.

M. Meighen dit que le gouverne-
ment est intervenu l’an dernier en
faveur de deux provinces. Cette
année il ne peut pas refuser d’in-

Anglaise.
Les autres orateurs de la soirée

furent Sit Henry Drayton, l’hon.
E. M. MacDonald, l’hon. H. H. Ste-
vens, MM. Ladner, Neill, Speak-
man, Humphrey, Marler et plusi-
eurs autres.

La résolution est rejelée
que ie vote soit pris.

UN OBSERVATOIRE
SOLAIRE À CANBENA
——

Edmonton, 18. (P.C.) — Après
avoir adopté une résolution approu-
vant la soumission d’une ‘iste al-
ternative de questions au sujet du
contrôle des liqueurs lors du plé-
biscite sur la bière, la législature
hier soir s'est engagée immédiate-
ment dans un chaud débat eur la
nomination ou la non nommination
d’un comité qui serait composé des
divers groupes de la chambre pour
prendre une décision sur ces ques-
tions, Cette proposition a été fai
te par le premier ministre Green-
field sous forme de motion.

Peu avant minuit, la Chambre a
adopté cette proposition contre la
solide opposition des libéraux.

d'hon. J. R. Boyle, chef libéral.
a accusé l'administration d’essayer
à se soustraire à son ‘devoir et à se
décharger de se responsabilité com-
me gouvernement sur les épaules
d'un comité de la Chambre. 1! a
déclaré qu'aucun libéral ne con-
sentirait à faire partie du comité.

—_—— -
LE SENATEUR REID EN DEUIL

Cardinal, Ont.—Mme John Reid,
de Cardinal, mère du sénateur J.
D. Reid, est morte ici hier soir à
10 heures 40. Elle laisse deux
fils, le sénateur et M. George
Reid et quatre filles, Mme Dr

sans

 

 

 

tervenir en faveur de la Colombie |

 

>LE “MABNA LOA" |
EST EN EBULLITION ||

e+ te
Honolulu, 18.—Une nouvel

Je éruption du volcan Mauna
Loa a été prédit et comme de
vant se produire d'ici a 1923
par Thomas A. Jagger, jr,
de l’observatoire de Kilauea,
Mauna Loa est situé dans !'i-
le de Hawaii.
Les deux volcans Kilauea

et Mauna Loa ont des com-
mun'cations souterraines. Le
Dr Jaggar préconise en consé-
quence la construction d'une

piste a Mauna Loa comme u-
ne sauvegarde qui permettrait
de faire de promptes recher-

ches,
La dernière éruption du

volcan eut lieu en 1919, a
lors que la lave fut projetée
à trente milles dans la mer.

 
      

{mobiles ‘entreprise
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ON PREPARE DEJA LA
SESSION DE QUEBEC

L’hon. M. Perron restera a
son poste — Remanie-
ment ministériel à l’au-
tomne. Plusieurs impor-
tants changements.

EN NOVEMBRE

Québec, 18.— Six mois nous sé-
ent de la session provinciale et

cependant on en parle au Parle
| ment comme si c'était demain que
les 63 députés ministériels et les
21 députés oppositionnistes vont
prendre leurs sièges à l’Assemblée
législative. C’est qu’on entrevoit
une session comme il n'y en a pas
cu depuis 1897 à Québec, alors
que le cabinet Marchand avait à
faire face à une opposition de 19
ou 20 députés, que dirigeait l'Hon,
M. E.-J. Flynn, aujourd'hui juge
 

Suite à la page 5 Col. 2me

LA CIRCULATION
PAR AUTOMOBILE
EST RESTREINTE

Une mesure qui va décevoir
profondément les Alle-
mands. Les routes na-
tionales détériorées. Le
délai apporté au procès
des directeurs des usines
Krupp.

LES CONJECTURES

Coblence, 18 (P. A.).—La cir-
culation intense de camions auto-

par les Alle-
mands de la région occupée, afin
de boycotter les chemins de fer
administrés par les français et les
Belges, va maintenant subir des
restrictions, à la suite d’une déci-
sion de la haute-commission de
 

Suite à la page 5 col. 3me

LE GOUVERNEMENT
PAYERA UN TIERS DU

COUT DU PONT
—_———mn

Québec, 18 (P. C.).—I1 parait
le gouvernemnt provincial

paiera un tiers du coût de la cons-
truction du pont interprovincial
entre Québec et Ontario, lequel se-
ra érigé pour relier Hawkesbury,

Ont,, et Grenville, Qué.
Le coût, dit-on, sera de cent

cinquante mille dollars. Le gouver-

nement fédéral apportera aussi sa
contribution.

 

 

 

 

L’ABBE DELORME
SUBIRA SON PROCES AUX
*. ASSISES CRIMINELLES

—_
De la Presse Canadienne

Québec, 18:— L'abbé Delor-
me a été averti qu’il sera con-
duit à Montréal en temps oppor-
tun pour y subir son procès aux
assises criminelles. Cette com-
munication a été faite par le
lieutenant-gouverneur Sir Char-
les Fitzpatrick. Il est probable
que le procès s’instruira en cour
du Banc du roi aux assises de
juin.

LES CONVENTIONS
LIBERALES EN ONT.

nestor

Du correspondant du ‘‘Droit"
Toronto, 18:— De nombreu-
ses conventions pour tous les
partis auront lieu sous peu.
Voici quelques dates pour les
convocations libérales:
Avril, 17 — Lambton,

\

Ouest ‘
Avril 21 — Saint Catharines,
Avril 21 — York, — Nord
Avril 26 — Welland, Avril
28 — Kent, — Ouest; mai, 11
Essex-Nord, mai, 12 — Essex-
Sud,

PAS DE FUSION ENTRE
~~ CES DEUX CLANS
Milan, 18 (I. A.).—Le congrés

socialiste, a sa derniére session qui
a eu lieu hier ,a rejeté la motion
des fusionistes en vue d’un fusion-
nement des socialistes et des com-
munistes. Une majorité considéra-

Deux sous le num
 ——
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LE DUC D’YORK - LADY ELISABETH
    

 ble adopta une motion renouve-
lant avec réserves l'adhésion du
parti à la troisième internationale.

 

 
L'une des plus
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récentes pholographies du prince Albert, duc
d'York, et de sa fiancée, lady. Elisabeth Bowes-Lyon, dont le mariage
aura lieu le 2 6avril. Le prince Albert sera sous peu nommé gouver-
neur de l’un des. dominions britanniques.
 

 

“Brush”,

large de son cours. 
nes aux autorités du gouvernement.

  

Pendant six heures,

. Tacoma, Wash, 18. (De la Presse Associée.)—Une colonne d'eau
s'élevant de la mer a été observée par le capitaine Mitchell, du steamer

Le capitaîne a raconté hier que le matin du 20 mars, pendant que
le “Brush” était à cinquante milles au large de la côte du Mexique, les
matelots apercurent une longue ligne noire non interrompue sur la mer.
Cette ligne approchait rapidement du vaisscau.
que c'était là une masse d’eau de soixante-dix pieds de hauteur.

Le vaisseau se prépara à y faire face, et le capitaine Mitchell dé-
clare que, quand cette masse atteignit le vaisseau, il semblait qu'une
main énorme l’eût empoigné et élevé en l'air.
loch du vaisseau se balança dans des vagues égales à celles qui se trou-
vent au large du cap Horn. Le vaisseau fut transporté à des milles au

On constata peu après

le

Le capitaine iMtchell a demandé une explication de ces phénomè-

 

 

LES JOURNAUX REPUBLICAINS

 

“ PROTESTANTS
——

 

QUELQUES REFLEXIONS =.
—<=

Dans Ontario en général et dans Ottawa en particulier la

presse protestante cause des ravages considérables dans les

âmes. Sa puissance est indéniable et chaque jour des milliers

et des milliers de lecteurs puisent uniquement dans ces feuil-

les leur nourriture intellectuelle. Et c’est l'erreur.qui se pro-

page et fuit la conquête des esprits. ;

“Contre la presse incrédule ce n’est pas assez de l'indi-

gnation; il faut de toute nécessité lui opposer la presse hon-
nête et religieuse.’ (Mgr de Luçon). Que servirait en cffet
de répondre aux altaques des adversaires de la religion par
des actes d'amour el de charité exclusivement, par les œu-
vres de bienfaisance? Sans doute il nest pas permis de blâ-
mer ces œuvres et il ne faut que les admirer. Mais les faits ne
montrent-ils pas que souvent ces bienfaits tombent dans un
champ aride? Ceux-là même dont la charité remplit Jes mains
se remplissent pendant ce temps l'esprit d'idées et d'opinions
subversives à tout ce qu'on aimait, en attendant qu’ils don-
nent leurs votes contre la religion.

Ce qu’il faut c'est une presse partout et toujours appli-
quée à démasquer les intrigants sans principes et sans cons-
cience, les sectaires hypocrites et les sinistres exploiteurs des
passions de la multitude. Aux écrits Îl faut opposer les écrits,
et l’arquebuse de nos pères ferait mauvaise mine contre le
Howitzer.

Pie X disait de la bonne
puissance pour la défense et la

presse qu'elle est une grande
propagation du bien. Etvoici

comment Louis Vcuillot, le plus grand journaliste des temps
modernes, expliquait cette puissance:

‘’La vraie arme, l'arme de précision, c'est le journal. Le
journal est immédiatement lu par des milliers d'amis et d'ad-
versaires. Il giorifie les uns, embarrasse les autres et les con-
traint de se démasquer. Il a
bonne foi isnorante...

quelque chance d'instruire la
Le journal tive à des milliers d'ex-

emplaires qui portent là réponse en tous les milieux où fut
répandue l'objection. 11 arrive aussi vite et aussi loin que les
fabricants de mensonge: le journal est un fusil à longue por-
tée et À tir rapide. Quand le mal a son journal, quoiqu'il
soit permis de le déplorer, la seule consolation qui reste au
bien, c’est d'avoir le sien.’

Le ‘‘Droit’’, journal franchement catholique, a donc sa
raison d'être dans la province et dans la capitale, à cause mé-
me des publications protestantes nombreuses qui y circulent.
lisons-le donc et surtout faisons-le lire en l'oubliant un peu
partout, ‘u en le présentant à Gow, de Calgary; Mme C. Virtue, On ne mentionne pas encore de

candidat lbéral,
de Montréal: Mme Meikle ot Mme
Dodge, de Cardinal.

des amis. Voyons a sa diffu-
sion et les ‘abonnements nouveaux ,adressons-les au Comité
du Xème auniverssire du ‘Droit’, case postale 554. Otlawa,
Ont. Jcomstances J

CACHES DANS |

 

lls soutiennent une vive mi-
traillade contre les libre-
etatists. Dan Breen, chef
républicain est fait pri-
sonnier.

Amacom

SA CACHE
setea

Londres, 18.— Une dépêche de
Dublin raconte aujourd’hui la ba-
taille la plus mouvementée que le
gouvernement ait encore eu à sou-
tenir coutre les rebel.es. Cachés
dans une caverne située au bas
d’une falaise d’une centaine de
pieds de hauteur, au nord de Der-
ry une petite bande de Républi-
cains soutient le feu contre les
 

Suite à la page 5 col. 4me

FUAD N’EST PAS
: UN PHARAON

Londres, 18.—Une dépèche du
Caire au Daily Mail dit que les
relations entre le roi Fuad et son
cabinet vont bientôt prendre lez
proportions d'une erise parce que
le roi insiste pour inclure dans la
constitution des elauses le faisant
monarque absolu, Fuad, ajoute
le correspondant. aspire apparem-
ment à devenir chef temporel, spi-
rituel et religieux du pays. La
presse égyptienne parle ouverte-
ment d'une révoite en ces sir

  

© UNE CAVERNE:

  

CATHOLIQUES
ABANDONNENT

 

.

MUSSOLINI
Indécision du premier mi-

nistre italien devant cet-
te situation. Les résolu-
tions du congrès catholi-
que de Turin. Une at-
tente inutile.

 

DES CONDITIONS

15:—

 

Rome, Le ministre

et les sous-secrétaires
Milani et Gronchi. tous membres
parti populaire catholique, ont re-

du
; bien-être social, Stefano Cavazzoni,

Vassallo,
du

 

Suite à la page 5 col. 4me
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“ELLE S’ENFLAMME
ET SUCCOMBE

Amherst. N.-E. 18 (P. C.).
vingt-sept

hier
Mme Sanford Boomer,
anus, de Jozgins, est morte
soir. des brülures qu'elle s'est fat-
tes après avoir mis le feu a elle-
même, croit-on. La sauté de Mme

était chancelante depuisBoomer
quelque temps et on crét que son

état nerveux l'a conduite à cet
acte. Quand on la trouva, presque
tous ses vêtement étaient brulés.
Elle reprit ses sons avant sa mort,
mais elle ne put donner des expli-
cations. Un verdict de suicide dans
un moment de

hier par le jury du coroner.
Mma Boomer: ldisie kon tmari

un spfunt de huit sus.

foie a été rendu

ut

L'HON. THOMAS CHAPAIS REP
~~ SEN. ROCHE ET DEFEN
UNE MURAILLE D'EAU DE 70 PIEDS

 

|

i ABb
2
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OND AU
LA FRANCE

La France doit se faire
payer pendant qu’elle -a
encore la force, La situa-
tion en Allemagne— Ce
pays n’est pas ruiné—
loin de là.

——><

ÀCHOISIR

Lorsque le Sénat s’est réuni hie:
soir. l'hon. M. Thomas Chapais a
pris la parole sur la question de
l'occupation de la Ruhr soulevée
il y a déjà quelque temps par Sir
Gcorge Foster auquel ont déjà ré-
pondu le sénateur Griesbach et le
sénateur Beaubien. "

  

Le dernier à traiter le sujet a
été le sénateur Roche de Halifax,
dont les sympathies pour 1’Allema-
gne ou du moins la neutralité.ah-
solue se sont manifestées durant
la guerre même. ot

L’hon. sénateur Thomas Cha-
pais a complimenté d’abord Sir
Gcorge Foster sur la forme de son
discours, sa maîtrisé de la langue
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LA DETTE DE
L’ALLEMAGNE

Ber!in, 18 (P. A.)-—La
dette flottante de l’Allema-.
gno 1” 10 avril s'élevait A
sept tr'Ilions, deux cents mil |
L'ards de mares, soit une
augmentation de 602,000,000
000 de marcs dans les pre
miers dix jours du mois,

 

     
 

 

 

Toronto. 13.— La pression est
trés basse dans l'Alberta et très
élevée dans la vallée du Mississippi.
Ml fait généralement beau et frais
en Ontario et dans les Provinces
Maritimes. Il fait beau et haud
dans l’ouest. Vu

Pronosties: Vallée de l'Ottaws
ct Haut-St-Laurent: Giboulée, mais
zénéralement beau et peu de chan-
gement davs Ja température: Pe-
main. beau el! un peu plus chaud.

Température: Maximum hier; 42
A huit houron o8 Maté: 1
Minlyia durent laog

4-,
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LES WHITE SOX ONT

 

\ L'OUVERTURE DE LA SAISON
.. LA BANDE DF GLKASON EST
AFRETE A LIKE LE COM.
“BAT DE SA VIE.

sefre cree

Chieagn, 13.—  Tid Gieason et
res White Sox sont picts. Au seuil
te la campagne de 1925, ils ont
ne confiance tl'iriitée dans leur
puissance, «ar tous leurs départe-
ments sont bien tortifiés. L'an der-
tier. leur saisot ne fur pas mar-
quée d'aucun succès particulier:
Gle&son avait une tâche difficile
an mains, car il lui fallait recons-
truire une équipe pour remplacer
la tronpe supérieure qui disparut
sn 1920, après le scandale mémo-
rable de 1919.

Depuis ue couple d'années, les
Yankees et les Browns se livrent
Letaille pour le championnat de
l'Américaine et c'est en vain que
les critiques attendent la venue
d’une organisation surprenante,

capable de déjouer tous les cal-
culs pour enlever les honneurs.

CHAMP SUPERBE
Ces bêtes noires de l’Américai-

ne seront peut-être les White Sox.
Gleason et Comiskey ont dépensé
de l'argent, cet hiver; ils oat
fouillé un peu partout pour du ta-
lent et quand on vit Kanem à
l'oeuvre durant la période d'en-

traînement on admit que les Sox

avaient frappé juste.
L'attaque et la défense de l'é-

quipe sont entre bonne mains:
dans le champ intérieur, il y a

Sheely, Collins, Johnson et Kamm
dans l'extérieur, on voit Hooper,

Falk et Mostil, un trio capable de

lutter avantageusement contre

tout club de 1a ligue. :

DE BONS LANCEURS
Gieason n’a pas de lanceurs é-

toiles, mais tous sont bons. Faber.

Leverette, Stubby Mack. acheté

de Seattle au prix de $25,000, et

les frères Blankenship n’ont pas

tous l'expérience des lanceurs de
New York, mais il a le don et le
talent de développer les jeunes.

Si la troupe maintient une al-
lure raisonnable, sans chercher les
faits d’armes extraordinaires, si le
champ est solide derrière les lan-

ceurs, Chicago aura dans l'Améri-

caine une équipe dont elle pourra

être fière.
—pre—mmm

IDOLE MEURT
-_AUTRAVAIL

LE FAMEUX JOCKEY PARFRE-
MENT TOMBE A ENGHIEN ET
SE TUE.

————

Paris, 17— Georges Parfrement
un fameux jockey de steeplechase
qui se tailla une réputation inter-
nationale avarft (la guerre. ‘s’est
blessé mortellement aujourd'hui à
la piste d’Enghien, quand il tom-
ba avec son cheval Feld-Maréchal.
Il mourut pendant qu'on le trans-
portait à l'hôpital.

Parfrement a gagné le Grand
Natiomal d'Angleterre avec List-
teur III à James Hennessy en 1909
et 1! était le meilleur jockey de
coursés à obstacles en Europe
Jorsque la guerre éclata.

Dapuis l'armistice ses efforts
n'avaient pas toujours été couron-
nés de succès, mai il revenait peu
à péu à son ancien état. Il avait
été éngagé par les écuries Hennes-
sy et Arthur Vieilli-Picard.

 

   
Le Tale Cuticura Calme

Après un bain chaud au Savon Cutis
eura rien n'est plus tafraichissent pour
& peau tend'e du bébé que le Tale Cuti-
luta. Si sû peau est rouge, rude ou irri-
tée. oignhez avec l'Onguent Cutiéura pour
apaiser et guérir. Ils sont idéals pour
tous usages dans la toilette.

Savon 25c. Onguéent 25c
Tale 25c. Tendus star tout le
Depo Canadien: Lyman, Limited,

rue St.Paul Ouest, Montréal. |

t Ste.
anada. 

 

 aLe Savon Caticura rase sans pot. i

10

Tous les marchands vendent
maintenant le CIGARE

et Rafraichit |

  

DES AMBITIONS
: DE METTRE LA MAIN SUR LES HONNEURS

ee

CE COMBAT |
LEUR FUT FATAL

——————tfite" —verre

Buenos Aires, 17 avril: —Deux
spectateurs à une joute de boxe
à Cordola, succombèrent à une
syncope causée par =l’émotion,
quoique la bataille ne fût pas ex-
citantep Les décès survinrent À
la fin de la deuxième manche.

rmrerpr

LE LAURIER
EST ORGANISE

M. BEAUCHAMP APPELE A 1A
PRESIDENCE DE L'ASSOCIA-
TION ROUGE.

——ltree —

L'Association Laurier est main-
tenant prête à se lancer dans l’ar&-

ne sportive où elle représentera u-

ne grande partie de l’élément spor-
tif de la Basse-Ville.

Les Rouges se sont définitive-
ment organisés à leur assemblée
annuelle où ils firent l’élection des

-

 

directeurs et se tracérent un bon
plan de campagne.

Voici ceux qui présideront aux
destinées de l'association:

Chapelain, M. l'abbé J. A. My-
rand, curé de Ste Anne.

Présidents honoraires, M. Ro-
|bert Laurier et le sénateur N.-A.
Belcourt; vice-présidents honorai-
res: MM. E. R. E. Chevrier, M.P.,
H. B. McGiverin, M.P., J. A. Pi-
nard, M.P.P., le maire Plant, le
com. Jos, McGuire et Gil. O. Ju-
lien.

Président. M. A. E. Beauchamp;
vice-président, M. A. Labonté; se-
crétaire, M. A. Pelletier; trésorier,
M R. Aubrey: sec. correspondant,
M. J. A. Beauchamp.

=a

VAINQUEURS
A HUNTINGTON
—pe ==

Royal Crown, Martin, $10.40,
5.40, 3.00; Sandalwood, Roehm,
$6.80, 5.20, 3.60; Louis Lichten-
hein, Baker, $3.70, 3.40, 2.80;
Tender Seth, Fronck, $4.10, 3.20,
12-10: Guvnor, L. Gregory, $4.50,
4.00, 3.20.
Note:—Mugina fut retiré de la

sixième course, à cause de sa mau-
vaise tenue à la barrière.

terre

L'ENTRAINEMENT
DES ANGLAIS

ON PERMET AUX ATHLETES
D'ALBION DE FUMER ET DE
BOIRE DES LIQUEURS,

—Ofte

Londres, 18—Les méthodes’ d’en-
traînement chez les athlètes an-
glais sont peu ordinaires. Non
seulement leur parmet-on dea fu-
mer et de boire durant la période
de leur entraînement, mais les

athlètes universitaires peuvent
faire usage de bière et de vin au
napas.

La rame est probablement le
sport le plus sévère sous le rap-
port de l'état physique et cepen-
dant, les rameurs de Cambridge

ot d'Oxford prennent d= la bière
au diner et du vin le soir; deux
fois durant l'entralijement on

gne. Les pugilistes, en se prépa-
rant à Leurs combats, fument
constamment.

REUNION DE LA
BRANCHE LOCALE
re

Une assemblée importante de
ia branche locale de l’A. A. U. du
C. est convoquée pour vendredi
soir au Château Laurier. Tous les
amateurs de sport sont invités à
cette séance.

 

 

 

 

 

 

 
LES CHEFS DES TORONTO LEAFS
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le championnat. Depuis ce temps, i

 

Voici ceux qui président aux destinées du club de Toronto, le re-

présentant canadien dans la ligue Internationale. DAN HOWLEY (de

face), le gérant de l'équipe, ét LOL SOLMAN, le président-propriétaire

du club. Howley pilota le club de Toronto en 1918, alors qu’il décrocha
1 fut à Détroit, à titre d'instructeur:

 

CES SPORTIFS
FONT HONNEUR

LE QUART DES DEPUTES AN-
| GLAIS SONT D'ANCIENS A.
: THLETES DE RENOM.

wr ntlrt

Londres. 16—- Sur les
membres de la chambre des com-

   

—
-
…
…
-

-

ttes professionnels ou amateurs. E.
:G, Hemmerde el le vicomte Elve-
!den ont remporté le championnal
ide la rame. Le licutenant-colonel
H, Page croft a obtenu deux fois
la coupe de la Tamise, à Henlby.

Sir Montague Barlow a prété main-
forte a l’équipe de rameurs de
Cambridge. pendant plusieurs an-'
nées. Le colonel C. James a été
champion poids-lourd de l’armée

et de Ja marine.
“ Le commandant J.-M. Kenwor-
thy a été un Doxcur émérite. Le
colonel J.-T. Moore-Brabazôn est
un des premiers Anglais qui se
soient adonnés à l'aviation et à
l’'automobilisme. Le colonel sir

Philip Wigham a fait partie de l’é-;

quipe anglaise aux Jeux olymoi-;

ques de Stockholm, en 1912. Ri-)
chardson est un éxcéllent tireur.‘
Le colonc! Ward ést bon tircur.|
excellent nageur et champion de
golf. . .

ringir

LES PETITES QUILLES

" LIGUE RIDEAU
Ottawa, 2: St James, 1.
Victoria, 23; D. S, C. R. 1
Rideau, 3 Postes, 0
Records B. 3: Records A 0

MEILTEURS SCORES CHECKS
à 5 sous

I.

Gallo. Rideau, 390
Grenon, Ottawa, 381.
Larocque, Ottawa. 372

‘[ MÉILLEURS SERIES
Grenon. -- 155 .[
Cross, D. S. C. R., 155

- = ~ a
a

[C
N a

615:

munes 250 sont des anciens athlè-

AVIATION DU SUD
—nese

Nouv.-Orléans 0; Mobile 6
Atlanta ..1; Nashville 2
Memphis ..... 4; Little Rock 6

 

| Ne laissez pas ce

rhume se transfor-
mer en influenza

A AP+o

Frictionnez-vous avec l'excellent
Musterole
—Apa

 

Ce rhume peut setransformer en
Intluenza, Grippe ou, ce qui pis est,
en Peneumonie, 3 moins de le trai-

ter immédiatement. .

Frottez de l’excellent Musterole
sur les parties congestionnées et
constatez comme le soulagement se
présentera rapidement.
_. Les rhumes ne sont que.de lar

congestion. Ie Musterole, fait. de

pure huile de moutarde, camphre,
|mentho! et autres simples. ingré-
dients est un contré-irritant qui

| stimule la circulation et aide à

lavoir raison d’un rhume.
*” Austi effectif que l’ancienne mou-
lche dé moutarde, il produit .les
'mémeés résultats sens les ampoules.
! ‘Vous n'avez qu'à vous en fric-
ttlonnér avée le bôut des doigts.
Vous séntires une bienfaisante cha-|
leur à mesuré qu'il éntfera dans!

Is

 

{frafchissenent qu! apportera du
soulagement. 40c et. 75c-en toute
phermacié. . … :
The Musterole Co. of Canada,

4

 

Ltd.)
Montréal. |

 

leur sert une chopine de champa-|

pt mag

LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI, LE 18 AVRIL, 1923

LES GIANTS DEBUTENT PAR UNE VICTOIRE

 

ENCORE DES

Nancy, France, 17 avril: —M.
Rosco et Mme Amalfi ont terminé
aujourd’hui una performance re-
marquable sur patins à roulettes,
lorsqu'ils franchirent 185 milles
sans arrêt en 24 hres, 7 minutes.
Ils disent que c’est un record mon-

dial dans ce genre de sport.
—————

LES PIRATES
FONT UN EFFORT

PITTSBURG ENLEVE LA JOUTE
D'OUVERTURE A CHICAGO.—
SCORE, 3—2.

vn mere

Chicago, 17 avril:—Une foule é-
norme, qu'on estime à 33 ou 34,000
personnes, se massait dans le nous
veau parc du Chicago National,

aujourd’hui, pour voir les Clubs à
l’oeuvre contre Pittsburg, dans la
joute d’ouverture de la Nationale.
C’est la plus forte assistance qu’on
ait jamais enregistrée à un début
local. Les Pirates triomphèrent aû
score de 3—2.

le président Heydier était 1'in-
vité d'honneur et le maire Dever
de Chicago lança la première bal-
le. Le score:
Pittsburg ..000 300 000—3 3 2
Chicago ....10 060 100—2 8 1
Morrison et Schmidt; Osborne,

Kaufman et O'Farrell.
wl

HORNSBY N'EUT
PAS UN COUP

LE FAMEUX COGNEUR DE LA
NATIONALE EST IMPUISSANT
DEVANT LES REDS

apnteeta

Cincinnati, 17 avril:—Cincinna-
ti a gagné contre St-Louis la par-
tie d’ouevrture de la ligue Natio-
nale, après onze manches intéres-
santes. Ile score fut de 3—2. Do-
nohue fut passablement malmené,
mais il éparpilla les 13 coups qu'il
donna, et à l'exception de la sep-
tième et de la huitième, l'ennemi
ne fut jamais dangereux.

Rogers Hornsby, le meilleur
frappeur de la ligue Nationale, n'a-
grafa pas un seul coup en cing ef-
forts; les Reds jouérent une par

tie impeccable au champ.
Tous les records de l'assistance

pour l'ouverture furent abais-
sés au champ.

Tous les records de l'assistance
pour l'ouverture furent abaissés
lorsque 50,338 personnes prirent
place dansles estrades. Le score:
St-Louis

 

2-000 000 110 00—3 13 1
Cincinnati ’

010 001 000 01—3 9 0
Sell, Pfeffer et Ainsmith; Clé-

ment, Donohue et Wingo.

LES AMERICAINS
ONT CONSTRUIT
LECOLUMBIA

ILS INSCRIRONT UN AUTRE
CONCURRENT DANS LA COUR
SE DES BATEAUX-PECHEURS.

i —
Essex, Mass, 17—Les Américalns

ont lancé une nouvelle goélette
avec laquelle ils espèrent enlever
le championnat des bateaux-pé-
cheurs de l'Atlantique. La goélette
qui a été baptisée Columbia par
Mlle Gertrude Carey de Lawrence
a été lancé: des chantiers Arthur
D. Story. }

Elle sera conduite par le capt.
Alden Geele, un marin bien connu
de Gloucester.

On a conduit le bateau a Glou-
cester où il sera préparé pour la
pêche et l'on espère pouvoir l’en-
voyer en mer à la fin de ce mois
comme le stipulent les règlements

 

  
les pores, puis une sensation de ra-.|

| xième prétendant
{ sauva l'équipage du premier vain-

de la course internationale,
: UN CANADIEN
Le capt. ‘Ge:le est un Canadien

originaire de Digny, Nouvelle-Ecos

© se. C’est aussi là que naquit le ca-
pitaine Marty Welch,
vainqueur du trophée
nal. :

internatio-

de l'Elsie de Gloucester, le deu-
américain qui

queur l’Esperanto, lorsqu’il alla se
briser contre l'épave 2
of Virginia, près de l’île de Sable
il y a deux ans.

VAINQUEURS A
"HAVRE DE GRACE
ir.—

 

June Flower

 
 

....$5.30 3,10 2.30
Idle Thoughts ... 3.60 2.60
Dambra ....... . 2.50

DEUXIEME COURSE
Le Marsouin ....$5.20 3.20 2.90
Distant Shore ... 4.90 3.90
Teil Me ........ 5.00
.. TROISIEME COURSE
Second Thoughts 43.30 2.90 2.30
Dextrous ....... 3.80 3.10

. May Blossom .... . 3.90
" QUATRIEME COURSE

Comizxa, McAtes $5.90 4.00 2.80
Mark Twain ... 17.90 5.90
New Hampshire . 2.50

CINQUIEME COURSE
The Clown .....$2.80 2.30 2.10
Lady Mira ..... 2,90 2.10
Flying Devil .... "2.20

" SIXIEME COURSE :
‘| Debadou .......$6.50 4.40 3.00
{Antillas ........ 4.30 2.70
Tony - Beat ..... © 3.60

; SEPTIEME COURSE
Citation .....‘$25.20 14.10 5.50
Chateauguay . 61.70 21.10
Smarty ..... 3.70

RECORDMEN! |

le premier.

Le capt. Gzele était propriétaire

la City |

ET LA LIGUE NATIONALE OUVRE SA SAISON
DES ASSISTANCES ENORMES
SONT TEMOINS DES JOUTES
D'OUVERTURE.—UN COMBAT
DE 14 MANCHES A BROOK-
LYN

Boston, 17 avril:—McQuillan
n’accorda que quatre coups saufs
aux Boston Braves dans la joute
d'ouverture de la Nationale, ici au-
jourd’hui et les champions du
monde triomphérent au score de
4—1. Heinie Groh fut le héros de
la bagarre, car son triple sac et
son coup de circuit sur les of-
frandes de McNamara ont donné

trois points aux Giants. Malgré la
mauvaise température, il faisait
plutdt froid, pas moins de 16,000
personnes vinrent saluer les équi-
pes et préter serment de fidélité
au nouveau président des Braves,
le vétéran Christy Mathewson.

PERSONNAGES EN VUE
Toutes les classes de la société

se condoyaient dans les estrades
et les cérémonies accoutumées
marquèrent l’ouverture de la cam-
pagne. Le commissaire Landis é-
tait derrière le marbre, le gouver-
neur Cox lança la première balle
et le maire Curley maniait le bâ-
ton. O'Connell, Bagwell et Conlon
prirent part à leur première jou-
te dans les majeures. Voici le
score:—

New-York ..110 100 200—4 8 4
Boston ....@01 000 00D—1 4 3
McQuillon et Snyder; McNamara

Marquard et O'Neill.
UN MARATHON

Brooklyn, N. Y., 17 avril:—
Brooklyn et Philadelphie se livrè-
rdnt un combat :mouvementé de
quatorze reprises sans Téussir à
briser l’égalité d’un score de 5—5.
Dutch Reuther qui enleva sept
parties consécutives aux Phillies
l'an dernier, lança les quatorze
manches. Les visiteurs eurent re-
cours à quatre lanceurs. Voici le
score:
Philadelphie

100 220 000 000 00—5 9 4
Brooklyn

100 013 000 000 Qq0—5 13 4
Hubbell, Mitchel, Winters, Betts

et Henline: Reuther et DuBarry

LE PAQUEBOT
“MELITA” DE SAINT-
JEAN, N.-B.,, 21 AVRIL
Les passagers ‘inscrits sur la

liste du paquebot “Melita” du Pa-
cifique Canadien, partant samedi
le 21 avril, peuvent se rendre à
St-Jean, N.-B, sur les trains quit.
tant la gare Windsor à midi tous
las jours excepté samedi, et à 7.00
p. m. tous les jours.

Le train du midi du 20 avril
jouit de l'avantage d’arriver à St-
Jean, N.-B. à 6.35 a. m.… (heure
de l'Atlantique) le 21 avril, don-
nant aux voyageurs le temps voulu
pour déjeuner et visiter la ville
avant de prendre le train de cor-
respondance à 10.80 a. m. (heure
de l’Atlantique) jusqu'eu côté du
paquebot à l'ouest de St-Jean. Des
wagons-lits supplémentaires sont
en circulation directement de

sorte qua les voyageurs peuvent
laisser leurs effets dans ces wa-
gons-lits durant leur séjour dans
la ville de St-Jean. Les passagers
du paquebot se trouvant dans le
wegon-lits régulier devront néan-
moins tranférer à St-Jean dans les
wagons-lits supplémentaires.
Le train No 16 quittant Montréal

Gare Windsor, à 7400 p. m. ven-
dredi le 20, est le dernier train
se raccordant au paquebot. Des
wagons-lits supplémentaires con-
tenant les passagers «du paquebot
se rendra directement au côté du
vaisseau, à l’ouest de St-Jean, tan-
dis que Les passagers du paque-

bot se retrouvant dans les wagons
semblables sur le train spécial se
rendant au côté du paquebot.
Co — 
SOUFRE POUR

, ERUPTIONS DE PEAU
ET DEMANGEAISON

Dès que vous appliquez du Men-
tho-Sulphur sur une peau déman-
eante, brûlante ou crevassée, la
démangeaison disparaît et la gué-

‘ rison commence, dit un spécialiste
; Téputé. Cette préparation au sou-
fre, faite en une agréable pomma-
de, apporte un prompt soulage-
ment, même de l’eezéma brûlant,
et rien n'a été trouvé pour la rem-
placer.

Par suite de ses propriétés ger-
micides, elle a vite raison de la
démangeaison, rafrafchit l'irrita-
tion et guérit l’eczéma entière-
ment, laissant une peau claire et
douce A la place des laides érup-
tions, des pustules ou de la rugo-
sité. .

Pas n’est besoin d’attendre l’a-
mélioration. Elle se présente
promptement. Vous pouvez vous
procurer un petit pot de Mentho-
Sulphur de Rowles en toute phar»
macie,Mick.

   

' 

Nous avons une voiture de

livraison sur toutes les rues,

chaque matin.

TEL: Q. 630-631

 

    | PsdacorsDoi
Demandez le Tabac:

LONG TOM
A 10 SOUS
  

Montréal à l’ouest de St-Jean ‘de| ||

LE TRAVAIL DE
DEUXETOILES

O'CONNELL ET KAMM SONT
APPELES A BRILLER D'UN
VIF ECLAT DANS LES MA!
JEURES !

arte

New-York 18:—Quelques fails
au sujet de Jimmy O'Connell, le
voltigeur acheté par les Giants au
prix de $75,000, et Willie Kamm,
le troisième-but que les White
Sox ont payé $100,000 au San
Francisco, ne manqueront pas
d'intéresser les amateurs du base-
ball dans les ligues majeures.

Suivant les statistiques officiel-
les de la ligue de la Côte du Pa-
cifique, pendant la saison 1922, O’
Connell a conservé une moyenne
de 335 au bâton; celle de Kamm
est supérieure à ce criffre, de sept
points.

L’an dernier, O'Connel! a joué
dans 187 parties. Il est allé au
bâton 671 fois et a enregistré 225
‘bits’, dont 62 ‘‘extra-basses’’, 13
circuits, 10 trois-buts, 33 deux-
buts, etc. Il a compté 133 points
et fait 92 autres courses. O'Con-
nell a aussi volé 39 buts et fait 22
coups de sacrifice.

LE RECORD DE KAMM
Kamm a joué 170 parties, fait

222 ‘‘hits’” pour 650 voyages au
bâton, et scoré 20 circuits, 9 trois-
buts et 56 deux-buts, 137 points et
124 courses. Kamm a volé 25 buts
et il a fait 28 coups de sacrifcie.

O'Connell joue aussi bien au
premier-but qu’au champ exté-
rieur. En 1922, il a joué au pre-
mier dans 14 parties, et n’a fait
qu'une erreur sur 151 chances,
soit une moyenne de .9%3. A Y'ex-
térieur, O° Connell a 21 ereurs
pour 396 chances.
Kamm a joué comme troisième-

but pour le San Francisco, le
champion de la ligue de la Cote dn
Pacifique, durant Loute Ja sal
son 1922. Dans 170 parties, on lui
a offert 652 chances. Il a commis
27 erreurs conservant ainsi une
moyenne de .959
Pour 1922, Kam est le septième

frappeur de la ligue du Pacifique,
et O'Connell le onzième.

tre

PAS D'OLYMPIQUE
EN IRLANDE;
LES JEUX DE LA RACE D'ERIN
SONT REMIS A 1924.

—_—__
Dublin, 17—Le Conseil général

des Jeux Olympiques ‘irlandais à |
décidé de namettre à la première
quinzaine d’août 1924, cette fête
sportive de la race irlandaise qu’on
avait l'intention d'organiser pour

cette année. On sait que l'an der-
nier, il failut remettre les jeux a
cause de la crise due traversait
alors le pays.

Les Jeux de 1924 cofncideront-
avec les Olympiques réguliers au

stade des Colombes, dans les en-
virons de Paris.

 

 

 

 

 

 

NX Soulage promptement et
NOM sans danpet le

D CATARRHE de la VESSCNIL Fis
(NTTSAMIR Les Capsuies

   

 

   

   

 

  

 

Se méfer des
En vente dans toutes le
pharmacies . des - Eta

3 Unis et. de} I'Etrang

 

 

chronique
disparait sans faire usage

de laxatifs

Le Nujol est un lubrifant-—non nn
médicament ni un lazatif—et par

équentnedonne pas de coliques.

Lorsque vous êtes censtipé, c'est
que la Nature ne produit pas assez 

 

 

de liquide lubrifiant dans les in-
testins pour amollir et dégager les
matières fécales qui s’y accumu-

t. Les médecins recommandent
le Nojol parce qu’il produit les
mêmes effets que ce lubrifiant
naturel et provoque le fone-
tionnement régulier des intestins
par le procédé qu’emploie ls Na-
tare elle - même — la lubrification.
Faites-en l’essai aujourd’hui.

er Ar

sociation de quilles d’Ottawa, clas-

ree

J’étais maigre a faire peu|
 

“Rien ne semblait pouvoir me faire engraisser’
 

“Arrivée à l'âge de dix-sent ans ic
erois vraiment que j'étais la fille la
lus malheureuse qui ait jamais vécu,

Franchement Je faisais r, j'avais
Papparence la plus chétive qui se

isse voir. J'Étais maigre et sans
ormes, droite des pieds à la tête,
grande de cinq piedsneuf pouces je
ne pesais que quatre-vingt onze livres
et trois quarts. Quels ne fussent
mes vêtements, j'étais une horreur.
J'étais gauche et sans grace. Je me
regardais souvent dans la glace et
j'étudiais mes traits. Mon nez, mes
ux et ma bouche me semblaient

jen, mais mes joues creuses et ma
paleur donnaient à ma figuee l’appa-
Tence d’un crâne recouvert de parche-
min, Cependant rien ne semblait
pouvoir me faire engraisser. Les
mmes me regardaient rarement et

s'ile me remarquaient c’était d’un
regard moquenrou de pitié, où perçait
leur surprise qu’on put permettre à
une personne Te cette mine de sortir
de son asile, Je restais éveillée pen-
dant des heures la nuit, me deman-
dant, ois, comment il pouvait y
avoir de si belles filles dans le monde
alors quej'étais si laide. Un jour je
fencontrai ane de mes amies Elsie W.
et je la reconnus à peine. Bien  

plus était

rtionnée etsa figure toute rond

‘aie jamais vues. Je lui deman
secret de ce changement. El

ièr

J'en achetai un

Il a opéré le lu

tat

Le Carnol est en vente chez votr
harmacien, Si après en avoir fa:
essai, vous pouvez affirmer en tout

conscience, qu’il ne vous a fait auc
bien, renvoyez la bouteille vide
votre pharmacien et il vous remettr
votre argent. 8-65

 

 

L'OTTAWA
EST CHANPION

QUTLLES
confirm

Les résultats officiels de I'As-

FINA. |.
DE

; y le champion de golf d'AngletelR
se A, font voir que l’Ottawa dé-| pie qu’il ait lancé un défi à G
croche le championaat avec UNñ| Serasin. le champion améri
record de 42 victoires et 18 dé- : ’
faites tandis que le Victoria suit
avec 39 parties gagnées et 21
perdues.

Pasch et Foley ont la meñieu-
re moyenne, 190 et Foley a roulé
le meilleur score de 649 et la
plus forte série de 260. Votei ‘les

LAVOIR DEF
LE CHAMPION LE GOLF D'A
GLETERRE N'EN VEUT T
A GENE SARAZIN. ‘

New-York, 17— Walter Ha

pour une joute spéciale avec.

“jeu de $10,000.
“Je Téalise, dit-il que

WALT. HAGENME|

n'a pas fait de golf depuis qu
ques semaines, et ce serait .fa

preuve d'un piètre esprit que
m'attaquer à lui dans les circo
tances actuelhes” déclare Hayde

 

 

statistiques. H ajoute qu’un enjeu de $10.0
CLASSEMENT P. Moy. Muireit au golf professionnel

. : J. lieude contribuer à son: dével
Ottawa ........ 42 18 2712 pement.
Victoria ........ 39 21 2718 :

Algonquin ...... 38 22 2708 pu
Y. M. C. A. ..... 33 27 2594 Meilleur score:—Foley . 6
Rideau ........ 21 39 2637 |Pasch 642, MacDonald 626, Brg
Gothics ..... 7 53 2528 |l®y 623, Moulds 623, McDiarnQ

SCORES INDIVIDUELS

Moyenne Paseh, 190, Foley 190,
Archambault 186, Lauzon 186,
Castonguay 182, O'Neil 182,
Donald 182, MeDiarmid 181, La-

rocque 180, Lavalley 179, Bradley
178, Hamelin 175. Wormington
173, Moulds 173, Mason 172 Jobin
169, Holts 1686.  17, Hagan 612, Younger 611,

Neil, Gillespie 603, Anderson 6
Lavalley 603, Pothier 600. .-

Mace {,Série Simple—Foley 260,
nald 258, Archambault
marche 255, Pasch 246, O'Neil 2Æ
Castonguay 246,
Holis 245, Laugon 235. -

234, Robertson 233, Hagan 23

NAC

2357,”

2
Brad!

Murray
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PRIX $935.00
camprenant toutes les dénenses de voyage

 

   
 

Voulez-vous fumer un gros
paquet de Tabac Quesnel?
Demandez le

BON BOURGEOIS
à 10 sous  nécessaires, même les pourboires.

- Départ de MONTREAL et de

PMerinage realigieus et historigne en . Fuance,
-Zx Fadte,‘Suisse,’ Belgique et Angleterre
3 OrganisésomeJes auspices du ‘ ..

Centenaire‘ de’la naissance de Mer ‘de Laval, -
Sous . a Direetion : Spirituolle Conjomte “de

M. l'abbé PRIHIPPE PERRIÆR,
Curé du Saint-EnfantJésus de Montréal,

M. l'abbé J.-ALFRED LANGLOIS.
Directenr du Grand Béminaire de Québoc.

  

Sure! SAME TEEid

A L'OCCASTON

De l'inauguration d’un monu-

nent érigé à la mémoire de

figr de Laval, ler évêque du

Canada. dans l'église de Mon-

tigny-sur-Avre, Co

épiscopale. dans’ l’église de
Saint-Germain-des-Prés, à: Pa-
riris,

De l'apposition d'une plaque
et de la présentation des dra-
peaux de Carillon dans l’é-
glise paroissiale de Notre-Dh-
me-de-Yauvert (Gard), rap-
pelant le bipiéme du Margtits

de Montcalm, dans ce sanc-
tuaire célèbre,

ET DC

IVe Congrès  Eucharistique
National de France, qui éera
tenu à Paris du 4 au 8 juillet.

M. J.-B. Lagacé, professeur. de,
1’ Histoire de I'Art à l’Université da
Montréal, accompagnera le. voyage
pour donner des conférences a
rant ta traversée et pour explitfuer
la visite des monuments et. des.
musées.

QUEBEC le 23 juin par le *.

 
“MARVALE” de la compagnie du Pacifique Canadien. BN

Retour à MONTREAL le 26 août par le même paquebot. * °
Pour le programme-itinéraire s'adresser aux organisateurs,

THOS. COOK & FILS 526, Ste.Catherine 0.
Montréal cee

 

 

o¥¥e! PIAAFer),PelooMog YLPUPOOSATT)

i

| ‘ku Berceau dela Foi of aux Pays deshoax]

SES AISEE
me

 
 

     NYdeco   

 

5 4
NS

  

  
y

NG
RY’ 2
i SI

A 3 LA

qu’elle n'ait jamais été aussi maigillE
que moi, son état il y a déjà un an oft

t presque comparable ail
mien, mais lorsque je la rencontra)
elle était plus grasse et sa taille bie:
pro
en faisaient une des plus jolies fille
ue

dai te
me répondit que c’était- le Carnol
Elle me dit qu'elle en avait pri
régulièrement pendant les troi
derniers mois et que dès la pr
semaine elle avait commencé àen
graisser, J'étais si Émerveillée de
qu’elle me dit que j’allai anssitôt che
le pharmacien.
bouteille et depuis ce jour j'en prend
régulièrement.
grand changement dans mon
Aujourd'hui je pèse 165 livres ettonte
mes amies me disent que j'ai un
taille merveilleuse. Je sais aussi qu
je suis admirée.”

De l'inauguration d’une pte-

que rappelant sa consécration



Québec verse des millions a see écoles proteetan-
‘ tes et A son université anglaise tandis qu'Ontario re-
_ fuse 88,000 a une école, dépourvuc de fonds, qui don-

ne l'éducation à 400 enfants.

 

Il

 

Jlleme Année No 89
ed

» » . » ° . .

Générosité et injustice
les termes caractérisent Québec et Ontario. — Une demande des

protestants de Saint-Jean-d'Iberville. — Autre demande de
pères dc famille canadiens-français de la banlieue d'Ottawa.
— Deux poids et deux mesures. — Le devoir de Québec,

eeRete ,
M nous est arrivé plus d’une fois déjà de comparer le traite-

ent reçu par la minorité protestante de la province de Québec
t celui dont souffre la minorité franco-ontarienne. Les manières
‘agir des deux provinces sont tellement différentes qu’il faut,
our se convaincre de la distance qui les sépare, avoir des faits
+ des chiffres sous les yeux. Durant le Congrès de la semaine
ernière, M. Magnan, inspecteur général des écoles catholiques
c la province de Québec, nous fit un tableau saisissant du trai-
ment ‘‘princier'’ et ‘royal’ — dans la coulisse, un journaliste
nontréalais le qualifiait d’un nom moins respectueux — que la
iajorité française accorde à la minorité protestante de Québec.
utonomie absoluc des protestants dans leurs affaires scolaires,
énéreuse répartition des taxes, splendides dons à l'Université
[«Gill et aux collèges secondaires protestants, M. Magnan a tout
ait dérouler sous nos yeux, tandis que nous de l'Ontario re-
assicns en nous-mêmes toutes les tracassières persécutions dont
; départementde !’Instruction publique de Toronto nous abreuve
lepuis plus de dix ans, que nous nous rappelions les sommes fa-

Quleuses que Toronto retient à la commission scolaire d’Ottawa
M: aux commissions des environs, et la tempête qui s’est élevée
fan dernier d’un bout de la province à l’autre lorsque les catho-
ques ont réclamé qu'une part proportionnelle des taxes d’utilités
ubliques reviennent à leurs écoles. Evidemment, Québec a unc
jutre notion dc la justice ct de la générosité qu’Ontario.

Deux faits récents, dont l'un inédit, illustreront une fois de
lus cette différence de mentalité.

x x x
Le ‘‘Devoir’’ de Montréal, nous apprend qu'avant-hier une

lélégation de protestants de Saint-Jean-d’lberville a eu une en-
|revue avec MM. Athanase David et Jacob Nicol, membres du ca-
binet provincial, dans lc but de solliciter un octroi de $20,000
Sour la construction d'une école. ‘‘L’école projetée coûterait
énviron $35,000. Les protestants étant peu nombreux à Saint-
Jean, il est pour ainsi dire impossible d'y prélever directement
Fette somme. Ils sollicitent en conséquence du gouvernement
provincial un octroi de $20,000.°’

Sans faire de jugement téméraire, il est permis de supposer
hue le gouvernement de Québec accèdera à cette demande. Il a
frrouvé dans le passé que lorsqu'il s’agissait d'éducation et syr-
out de l’éducation de la minorité, l'argent ne comptait pas.
*&Voyors ce qui se passe ici depuis le mois de septembre, dans

a banlieue de notre ville, à la porte même d'Ottawa.
A la suite d’un jugement que nous ne discuterons pas, 400

nfants ont été retirés de la juridiction de la commission scolaire
ie laquelle ils relcvaient depuis une dizainc d’années,

Les parents de ces enfants, désemparés, n'ayant pas en mains
&s fonds suffisants pour leur donner l’instruction nécessaire,
irent démarches sur démarches auprès du gouvernement de To-
onto, eurent entrevues sur entrevues, et promesses sur promes-
es. Le département de l’Instruction publique, créé pour aider à

) éducation des enfants de la province, se servit de son rouage
our entraver le travail de ces parents et pour décourager leurs
bonnes dispositions. Il fut impossible à ceux-ci de former une
ommission indépendante ct de se rattacher à une commission

M cjà existante.
Finalement, les pères de famille en question demandèrent

in octroi de $8,000 afin que leurs quatre cents enfants puissent
recevoir les bienfaits de l'instruction. Cet octroi aurait été des-
tiné au paiement des institutrices, au chauffage et à l'entretien
de l’école. Les parents fournissaient gratuitement lc local.

Malgré l'intervention de personnages influents, malgré les
W<upplications dc nos députés, cet octroi fut carrément refusé. Le
rouvernemert de Toronio se soucia peu en cette occasion de la loi
‘l’obligation scolaire cxistante et laissa volontairement dans la
rue, pendant huit mois, plusieurs centaines d'enfants.

Au bout de ces huit mois de congé forcé, l’école vient de
M rouvrir ses portes. Non pas grâce à l'aide de Toronto : le départe-
ment de l’Instruction publique a été inexorable. Si cette école
anadienne-française est ouverte et si deux cents des quatre cents
-nfants y reçoivent l’éducation, c’est grâce aux grands sacrifices
nue les parents de ces enfants se sont imposés et à des dons et des
contributions que des âmes généreuses ant versés. Quand même,
deux cents ‘enfants de cette localité n’auront pas d'école cette
année, Cee

Il est tout probable que l'an prochain, pour que ces mêmes
enfants puissent aller « l'école, il faudra que les mêmes sacrifi-
ees soient répétés.

Nous voilà loin du généreux traitement dont la minorité pro-
lestante jouit dans Québec. Cerotestante J t Q x x : ieee

Devant des faits de cette nature, comment veut-on que l'har-
monie règne dans la province d’Ontario et que la bonne entente
‘établisse entre les deux provinces? Et faut-il s'étonner que cer-

tains des nôtres et même des Canadiens français de Québec di-
“ent, comme nous l'avons entendu de nos oreilles: ‘‘Dans Québee,

ÿla majorité française est généreuse plus que dc raison.”
Sans qu'il vienne à l'esprit de personne de faire dévier les

zouvernants de Québec de leur politique de justice envers la
minorité, ne scrait-il pas convenable que, tant que la minorité
franco-ontarienne ne jouira pas de la plénitude de ses droits, tout
ne qui est générosité à l’égard des protestants de Québec soit
écarté, et que l.s fonds qui sont détournés des maisons d’éduca-
tion catholiques et françaises au profit de la minorité protestan-
te soient employés à aider la minorité franco-ontarienne?

Quelque précieux que soient aux yeux des hommes d'Etat
québecois les privilèges de la minorité protestante, les droits des
minorités françaises dans les provinces anglaises ne doivent pas
les laisser indifférents, Plus ils donneront à leurs compatriotes
qui, à l'extérieur de la province, combattent pour les droits de
la langue française, l'encouragement de leur sympathie et au be-
soin une aide pécuniaire appréciable, plus les perséeuteurs senti-
ront le terrain glisser sous leurs pieds.

Québec doit faire autre chose que se vanter des millions
nu’elle verse aux fonds de l'éducation protestante, lorsqu'une
législature voisine refuse $8,000 pour l'instruction de quatre
centsçenfants, du même sang, de la même langue. et de la même
foi que la majorité des habitants de la province dé Québec.

Charles GAUTIER.
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Particulièrement réconfortan-

te a été l’attention portée aux

délibérations et l'amitiée mani-

festée par le ‘' Devoir‘ de Mont-
réal, et l'‘Action Catholique”
de Québec. Ces deux journaux,
au catholicisme ct au patriotis-
mc militants, ont compris l'im-
portance, pour l'avenir de la ra-
ce française en Ontario et pour
celui de la nationalité canadien-
ne française en général, des sé-
ances de la semaine dernière.
M. Omer Héroux, rédacteur en

chef du ‘‘Devoir’’ et M. J. A.

D Au Jourle Jour
La presse et le Congrès

Presque toute la presse fran-
caise de la province de Québce
Fa tenu à souligner les événe-
@ments qui ont marqué le sixié
me congrès des Canadiens fran-
cais. de l'Ontario, et à adresser
à ceux-ci le témoignage de leur

pathie et de leur admira-
uen,‘

 
    

 

eee

Foisy, rédacteur à 17 Action
Catholique ’ furent des uôtres
pendant toute la durée du Con-
grès. Grâce à eux, ces journaux
ont publié des compte-rendus,
aussi intéressants que détaillés,
des réunions du congrès.
_ De Québee, M. Jules Dorion,
directeur de 1™‘Action Catholi-
que‘, écrivait à l’heure du Con-
grès: ‘‘Nos frères de l'Ontario
sont actuellement en congrès à
Ottawa. Avce Mgr Béliveau, de
St-Boniface, nous ‘leur disons:
‘Nous sommes avec vous.”
‘Ceux de Québec ne sau-

raient rester indifférents au
sort de ceux qui luttent de leur
mieux pour la vie, dans les
champs où on leur marchande le
droit à la vie. . . ,

‘‘Les Canadiens francais de
l’Ontario ont continué les ges-
tes des ancêtres qui n’ont ja-
mais failli à la tàche, qu’il s’a-
gisse de répandre des sueurs ou
son sang. de résister à la fatigue
ou à la faim.

tout ct ceux de toujours se re-
connaissent cn eux, et leur di-
sent : ‘Nous sommes avec vous.’

Merei au directeur de 1*‘Ac-
tion Catholique” dc ces paroles
sympathiques et d'un encoura-
gement qui ne se marchande
pas.
Les Canadiens francais d’On-

tario ne courent pas après la pu-
blicité; c'est là lc moindre de
leurs soucis. Ils se sont même
pendant quelque temps volontai-
rement soustraits a elle, pour le
bien de leur cause. Aujourd’hui
ils sont heureux de l'avoir, non
pas tant pour l'honneur qui
peut en rcjaillir sur eux, que
pour que leurs frères de Qué:
bec sachent bien le caractère ct
le but dc leurs luttes, et que
ceux des provinces anglaises
plus reculées y puisent l’exem-
ple ct l'encouragement dont ils
ont besoin. C'est pourquoi, nous
remercions tous les journaux qui
n’ont pas laissé passer inapereu
le sixième congrès des Franco-
ontaricns,

_. rm

La rédistribution —-

Les derniers jours de la légis-
lature d'Ontario n’ont pas lc
calme et la dignité qui ont mar-
qué les délibérations précéden-
tes. L'approche de la campagne
électorale, en Ontario commeail-
leurs, a le don de surexciter les
esprits. Hig
Le bill actuel de” rédistribu-

tion, présenté par le premier mi-
nistre, a pour but de former de
nouvelles divisions électorales
que les progressistes considèrent
plus justes mais que les partis
d'opposition trouvent domma-
geables à leurs intérêts. Le prin-
cipe conlenu dans le nouveau
bill est que les comtés électo-
raux doivent être limités non
pas par le chiffre de la popula-
tion qu'ils renferment, mais par
les besoins économiques des ré-
rions qui les composent. Ainsi
les centres urbains auront moins
de représentants, proportionnel-
lement, que les distriets ruraux,
où les distances sont grandes et
la population disséminée. Con-
servaleurs et libéraux représen-
tant d’ordinaire lcs centres po-
puleux, on comprend leurs - ob-
jections. Quant aux progressis-
tes, venus des comtés ruraux, la
nouvelle distribution leur sourit.
La représentation proportion-

nelle que le premier ministre
veut imposer dans plusieurs com-
tés est une autre pomme de dis-
corde. Avant d’accepter le bill.
l’opposition veut savoir dans
quels comtés se fera l’essai de
ce nouvcau mode de votation.
Mais sur ce point, les progressis-
tes ne semblent pas voulnir in-
sister.

La spéculation

Unc enquête faite par la légis-
lature de Boston sur la hausse
du sucre a indiqué clairement
que l'élévation subite des prix
il y a quelques semaines n’a été
dû nullement à une rareté du
produit. Seule la spéculation sur
le marché de la bourse en“est la
cause, spéculation dont ont
profité les intertnédiaires et les
raffineurs. Ces derniers ont réa-
lisé des profits scandaleux.
Bien plus, avant la hausse des

cours, les spéculateurs se sont
arrangés pour payer le produe-
teur un prix plus bas que celui
del’an dernier.
Et comme les cours de New-

York font la règle dans le mon-
de entier, les pays européens, en
particulier la France et l’Angle- tif de $176.000 et le paleruent de truments aratoires des fermiers.
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FEU MME 0. HEROUX

Nous avons la douleur d'ap-
prendre la mort de Mme Omer
Héroux, née Bernadette Dufres-
ne, décédée cette nuit à Mont-

 

 

vendredi matin à Saint-Viateur
d’Outremont, et l’inhumation se
fera aux Trois-Rivières, vendre-
di midi.

Il y à quelques mois à peine,
un autre deuil, celui de sa fille,
éprouvait cruellement M. Hé-
roux.
Dans ce surcroît d’épreuves,

et spécialement à l'occasion de
la perte irréparable qu’il fait en
la personne de son épouse bien-
aimée, nous prions notre distin-
gué confrère et cet ardent ami
de la cause scolaire ontarienne,
d'agréer l'expression de notre
profonde sympathie.

 

 

terre, ont subi lc contre-coup de
la spéculation américaine.

Il va sans dire qu’iei, nous n’y
avons pas échappé. Mais si on se
rappelle, quelles mesures éner-
giques le gouvernement cana-
dien, en 1919 ou 1920, prenait
contre les marchands de sucre.
-on se demande pourquoicette an-
née nos parlementaires restent
inactifs. Serait-il entendu qu'en
1923 les raffineurs se remettent
des pertes subies il y a trois
ans? Ye

| Les atrocites russes

Le cardinal Mercier, dans une
lettre qu'il adresse à l'organe
des Chevaliers de Colomb, se de-
mande pourquoi la Ligue des
Nations, eréée pour fairc régner
la paix entre les peuples et sau-
vegarder les droits des minori-
tés, ne proteste pas contre le
massacre des prêtres russes, et
ne lève pas une croisade contre
ce vivant outrage a la civilisa-
tion et à l’humanité qu’est ac-
tuellement la Russie rouge.
Le récit du procès et de la

condamnation de Mgr Chepiak
et de ses prêtres, celui de l'exé-
cution de Mgr Budkiewiez ont
révolté la conscience chrétienne.
Quelques pays ont fait entendre
leur protestation, très peu. Que
font les autres, tous ceux qui fu-
rent les Alliés ou qui se rangè-
rent à leurs côtés pour abattre
l'impérialisme allemand? Au-
raicnt-ils peur des brutes mos-
covites et les calculs de la poli-
tique les empécheraient-ils de
protester contre une flagrante

violation du droit des gens et
de la liberté de conscience? Ce
serait à désespérer de cette cons-

Hsation qu’on a tant exaltées au
cours des dernières années. Avec
les monstres que sont les chefs de
la Russie soviétique, la force
seule compte. Le monde chrétien
cst-il prêt à l’employer pour la
sauvegarde dc la civilisation ct
le châtiment de la barbarie?

La barbarie américaine

Guère plus civilisés que les
membres de la Chéka sont ces
gardes de prisons américaines
qui font mourir sous le fouet les
prisonniers confiés à leurs gar-
des. Les journaux sont remplis
en ce moment des atrocités com-
mises dans les prisons de Flori-
de. .
Les Etats-Unis se targuent

d’une civilisation matérielle plus
développée que celle des autres
pays; mais ils rétrogradent au
point de vue moral. Les indices
de cette marche en arrière: les
églises désertées par plus de la
moitié de la population améri-
caine, les crimes révoltants de
toutes sortes, les divorces qui se
multiplient, ces associations qui
se lèvent contre l'autorité et
qui s’arrogent le droit de tortu-
rer et de mettre à mort leurs ad-
versaires, le lynchage quotidien
des nègres, la brutalité meur-
trière des certains planteurs de
sucres qui pratiquent encore
l’esclavage. ete.

Si le christianisme ne se déve-
loppe pas aux Etats-Unis, nous
aurons bientôt comme voisin un
pays plus dégradé que la Russie
moderne.

Ch. G.
Ütras+armcemmementits

DEMANDE DE SECOURS
Cobalt, 18.—Le comité de se-

cours d'incendie de l'Ontario-Nord
a fait appel aux conseils munici-
paux et leur a soumis les condt-
tions financières du comité. Le
compte de banque dépasse son ac-
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Le général Clark plaide en faveur de la réduction des taux de
transport pour sa province.— Les conservateurs sont accusés
de vouloir se créer du capital politique.— . L'indépendance
de la commission. re - Ù .
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(par Fulgence Charpentier)

Sepl heures du temps précieux de la Chambre se sont. dé-
pensées à discuter une résolution du général Clark, demandant
au gouvernement d'intervenir dans la distribution du tarif de
transport par voies ferrées dans le Dominion. Chaque fois qu’une
province sc sent lésée dans ses intérêts, celle parle immédiatement
de séparation. La Nouvclle-Ecosse perdra deux sièges par le pro-
chain acte de délimitation électorale ; ses représentants menacent
le parlement de briser le pacte fédératif. La Colombie se croit
frustrée par les frais de transport; certains de ses députés crient
à la rupture de l'acte de l’Amérique britannique du nord. Les
deux vieilles provinces de Québec et de l'Ontario, comme de
bonnes aïeules, filent leur chemin tracé par les Pères de la Con-
fédération, et laissent les plus jeunes acquérir de l'expérience.
Dans lc monde politique, c’est encore la règle la plus sûre pour
éviter les abus et les excès.

. Tout le débat d'hier n’est qu'un des longs échos de nos mi-
sères ferroviaires, une des plaintes du public, capturé, embarras-
sé, dans les mailles du filet de nos voies ferrées, et qui ne sait
commentse tirer de ce piège, préparé par les financiers du temps
jadis, avec l’aide des gouvernements d'alors. L’an dernier, cxpi-
rait, après cinq ans d'existence, la suspension de la Passe-au-Cor-
beau. Les conditions anormales du temps de la guerrc avaient for-
cé la commission des chemins de fer à suspendre son opération,
parce que les trois provinces de l’Ouest en souffraient trop. Après
avoir discuté la question, en comité parlementaire, à la dernière
session, le gouvernement, par acte de législation, assura des taux
Spéciaux pour le blé ct la farine, aliments essentiels. L'interven-
tion du gouvernement était mauvaise en soi, puisqu'elle empié-
tait sur les privilèges de la commission des chemins de fer qui.
depuis 1908, possède un pouvoir distatorial sous ce rapport. Mais
les périodes d'après-guerre ont leurs exigences. Le principe de la
résolution du général Clark est excellent, car l'équilibre des
taux entre l'est et l'ouest est nécessaire au progrès des industries
et à l'harmonic entre les diverses partics du pays. Dans l'appli-
cation, cependant, des difficultés énormes surgissent. D'abord les
conscrvateurs sont illogiques en prétendant que la commission doit
être indépendante, d’une part, et en exigeant, d'autre part, que le
cabinet intervicnne en faveur d’une province, L'intention du
groupeconservateur parait manifestemnt dirigée vers la création

pital politique et c'est la raison dont se sont prévalus lesprogressistes pour protester contre la. résolution, favorable à leurcause sous d'autres égards. Nul doute qu'un vote aurait donnéune importante majorité au gouvernement.

L'eniente de Crows’ Nest
Le général J. A. Clark, député

conservateur de Burrard, a propo-
se récemment une résolution pour
que le tarif qui cxiste dans les Ro-
cheuzes sur les lignes nationales
soieat aboli. Cette motion deman-
dait le même traitement équitable
pour les autres articles de premiere
nécessité dans notre vie nationale.
Quand les ordres du jour furent
appelés le ministre des Finances
déclara le moment opportun d’adop-
ter le Traité avec la France, mais
le général Clark cxigea la préséan-
ce, d'après une promesse du minis-
tre des chemins de fer.
Le ministre des chemins de fer

admet la promesse qu'il a fa:te,
mais il suggère de remettre la dis-
cussion de cette mesure après l'a-
doption du traité français. L'hon.
Arthur Mcighen plaide en faveur
du débat sur la motion du général
Clark. L'hon. W. S. Fielding, dé-
clare alors que pour éviter tout qui
proquo il consent a retirer sa mo-
tion et a laisser passer la discussion
de la motion Clark,
[ La décision du président

L'hon. M. Lemieux rappelle qu'u-
ne motion de même nature a été
présentée il y a quelques jours,
mais la discussion a été ajournée
parce qu'il considérait la question
subjudice. Le Gouverneur-en-con-
pseil considère à l'heure actuelle un
appel de la commission des chemins
de fer au sujet des taux de trans-
port dans les montagnes, à la de-

mande de l'avocat-général de la
Colombie.

Sa première impression a été que
la Chambre ne pouvait discuter un
problème placé devant les cours ci-
viles. Mais il faut trouver dans
nos statuts la clause qui donne au
Gouverneur-en-conseil un pouvoir
judiciaire et c’est ce qu’il est im-
possible de relever. Le Gouver-
neur nest nanti que d’un pouvoir
administratif et le Canada n’a pas
de comité judiciaire du conseil pri-
vé romme la chose cxiste en An-
glecerre.

Le président déclare alors que la
question est litigieuse, mais qu’il
ne peut s’empécher de recconnaltre
que le gouvernement a le droit de
discuter tous les problèmes qui in;
téressent le public. Il a décidé en
conséquence quela cause n’est pas
sub judice et que le débat n’a qu’à
suivre son cours ordinaire. ‘

-Pas do régionalisme
En présentant sa résolution le

général Clark annonce que son in-
tention est de soulager sa province
d’une injustice qui existe depuis le
Confédération. Ce n'est pas une
expression de régionalismte, mais
un plaidoyer en faveur de l'agri-
culture, de l'industrie et de l'im-
migration. L'an dernier le gou-
vernement a décidé de fixer les
taux de transport pour trois pro-
vinces et s'est ainsi engegé dans
l'entreprise de régler le tarif du
transport. Si le ministère est prêt
eeTS

àretirer sa législation de l'an der-
nier, lui-même est prêt à retirer ea
motion. . :
En verlu de l'entente quiexiste

la Colombie paye pour un milie la
valeur d’un mille et demi dans les
prairies. Cetle province est donc
empéchée d’atteindre ses marchés
naturels, surtout la Saskatchewan
et l'Alberta. Il lui en coûte da-
vantage pour expédier ses marchan-
dises à Toronto ou à Montréal, que
de les envoyer à Calgary.

Loreque la Confédération fut or-
ganisée ct mise sur pieds, l'’inten-
tion des législateurs était de réunir
les provinces, et non de les séparer.
Cette union ne pourrait exister tant
que certaines parties paieront pour
15 aulres.

Influence indue
M. W. G. Carroll, du Cap Breton.

libéral, craint que M. Clark n'in-
fluence les membres du conseil pri-
vé, mais le député s’en défend en
disant qu'il les laisse juges. En
1910 le gouvernement MeBride a
été élu pour garantir les débentu-
res du Canadien national au taux
de $35,000 par mille. La province
obtenait par le fait même le con-
trôle des taux de transport. En
1914 ce privilège fut enlevé à la
province et c'est le retour de cet
état de choses que l'on désire main-
tenant.
On considère trois facieurs dans

la fixation des taux de transport, le
coût de construction, le coût d'ex-
ploitation et l’abondance du trafic.
“Nous voulons, dit-il, commercer
avec l'est du paye, mais nous ne le
pourrons jamais, si les laux de
transport demeurent comme ils
sont”. Les marchands de Colom-
bie achètent leurs machines aux
Etats-Unis, à cause des taux élevés
du Canada.
Un agent commercial! devrait de-

meurer en permanence à New York
pour faciliter notre commerce par
le canal de Panama. Depuis 1913
le nombre des vaisseaux qui pas-
sent par ce chenal a quadrunié.
Avec les taux actuels le fermier
perd de 6 à 10 sous par boisseau,
sur son grain. Ce que lès agricul-
teurs vendent et tout l'Ouest c'est
l'équilibre des taux de transport.

L'’hon. 8. F. Tolmie
Le député conservateur de Vic-

toria se déclare d’avis que les taux
de transport en Colombie sont piu-
tôt politiques que réels. Il est peu
probable que la Colombie eût en-
tré dans la Confédération si elle
eût su que ses taux de transport
eucsent subi l’augmentaltion actuel-
le. Si le Pacifique a passé par’ le
défilé de Kicking-Horse, la faute
n’en est pas à la province. Le gou-
vernement a décidé de donner dezs
taux de faveur aux prairies, malgré
la commission des chemins de fer.
Ce que la résolution exize mainte-
nant c'est 1'égalité du traitement
entre les trois provinces de l'Ouest.

Prérogative intangible
L'hon. George P. Graham, mi

$350,000 pour vétemerts, ete. (ire intérimaire des chemins de
n'est pas encore fait. Le comité {explique ensuite que la commission
demande un octroi substantiel des chemins de fer n'a jamais eu

ia suprématie sur l'entente de la
Passe au Corbeau et que le gouver-
nement, l'an dernier, n'a pas em-
piété sur le terrain réservé à ‘a
commission. La réclamation du
général Clark n'est pas - fout ia
même cependant et ells ¢x'gs réel-

pour pouvoir venir en alde a ceux
qui manquent de nourriture ou de
vêtements dans lés régions dévas-
tées, Le gouvernement provincial

en vue de la
semence du printemps et des ins-
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‘Li le monde était gouverné par des athées, {1
vaudrait autant être sous l'empire immédiat de ces
êtres {nfernaux qu’on nous peint acharnés contre
leurs victimes."

VOLTAIRE.

Eta. 1889. Le Magasin de Satisfaction d'Ottawa Q.

L.N. POULIN, Ltée
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Spécial en Meubles
Mobilier de Chambre à Coucher de 7 Morccaux

finis noyer. Miroirs biseautés dans la Toilette ct la
'l'able Coiffeuse. D'une attrayante construction qui
donnera des années de service. Il se vendra régu-
lièrement $250.00. Prix spécial pour
les 7 morceaux, .. Co $163.75
Voyez le mobilier échantillon dans la vitrine de la

rue Sparks.

Chintz Anglais
Achat spécial de 1600 verges de Chintz An-

glais Importé et Cretonne, 31 pcs ct 36 pes de lar-
geur, en dispositions de blocs, fleuries et boutons
de roses. La vente commencera, jeudi matin, seule-
ment dc 9 à 12 a. m. Valant jusqu’à 1.00 la verge.
Jeudi seulement, de 9 à 12 a. m. la 39c

verge, oo. 9 eo . .. . …. .. .. .

Stores (Blinds)
Stores (Blinds), 36 pes x 72 pes, de coloris à

eau, verts, blancs et crème. 75¢ |

Chacun, .. .. 204 44 21 44 ea LL 2e a Lee
Stores opaques, 36 pes x 72 pes. Verts 95.

seulement. Chacun, .. .. 22 44 42 44 424
.

Etamine a Rideaux
Etamines à rideaux avec bordures rayees et

bords galonnés, dans les coloris de blanc, crème et
éeru, Valeur courante de 25e la verge. Pour 15€
la verge, .. Ce ee ee ee ee eB

Etamines à >ideaux, à dispositions fleuries et
oiseaux de couleurs de fantaisie, dans les teintes de
bleu, jaune. hélio et rose. Rég. 35 la verge. 19¢
Pour. la verge, .. .. 2.22 44 44 2 24 1e 0e

Marquisette. Qualité de choix hautement mer-

cerisée, 36 pes de largeur. Teintes de hlane, ivoire,
Ceru. Spécial, la
verge. LL LS ee a ee ee eee : dc

Madras de Couleur
Madras de couleur, 36 pes et 50 pes de largeur,

dans les teintes de vert, rose, bleu, rose ct ar, brun,

cramoisi. Rég. $1.25 la verge. Pour. la 08¢

verge. +... I) ve + a se es +a ee es «=

Tissu Armure pour Portières, Couvertures de

Sofas et Rideaux. 40 pes de largeur. Dans lez colo-

ris de brun, vert, bleu, rose, cramoisi. la 05€

VOTGO, 2° 11 22 24 Le La 44 ee 4e ee

Tulle à rideaux. Nous sollicitons votre cxamen

de notre tulle à rideaux, que vous désiriez du Not-

tingham, Tuscan, Filet ou autres, notre personnel

s’empressera de vous donner 35e a $2 59
®

satisfaction. Cotés de la verge ..

Visitez Notre Nouveau Rayon dc Meubles
@-eere

sition d'avoir attendu un an ds trop:
pour prôner l'intangibilité de l’en-:
tente de la Passe. L'opposition ©

“l'an dernier voulait l'indépendance ;
de la commission et elle demanda:
cette année l'intervention du gou-;
vernement en faveur de la Colom-:

bie. i
“Si le gouvernement est prêt à;

accepter notre résolution de l'an-;
dernier, dit M Meighen, nous nous
déclarerons satisfaits.’ M. Mac
donald est d'opinion que les con-,

servateurs veulent se créer du ca-,
pital politique avec cette question,

gui est entre les mains du conseil!
privé et non entra ertire de la.
Chambre.

L'hon. H. BH, Stevens

cs ve ve se À . .

« ve»
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lement une infraction à l'acte des
chemins de fer.
Ce n’est pas dans l'intérêt du

public colombien que cette question

soit discutée. Les membres du
conseil privé sont libres de rendre
le jugement qu'ils veulent.

M. T. G. MeBride, progressiste
de Cariboo, déclare que les tauf de
transport aux Etats-Unis sont de
25 p.c. supérieurs à ce qu'ils sont
au Canada. Son opinion est qu'on
devrait obliger les chemins de fer

à payer tout ce qu'ils dépenscrit.
I! n'existe aucune raison cependant
pour que les gens de 1'Ouest payent
plus que ceux de l'est pour le trans-
port de leurs marchandises. “Nous
voulons que la Colombie anglaise
reçoive le même traitement que le
reste du pays”, dit cn terminant

M. MeBride.
Le chef de l'opposition

L'hon. Arthur Meighen dit que
le parlement a toujours eu le droit
de régler les taux de transport.
L'entente de la Passe a été cou-
clue en 1903 et la commission des
voies ferrées a reçu juridiction sur
tous les taux, mais une clause de
I’acte général conservait indemnes:
les privileges de toutes les compa-
gnies.

L'acte de 1903 n'avait pas com-
me but d'enlever à la commission
des chemins de fer l'application de

i

i

i
Le député conservateur de Van-;

couver-centre reproche aussi à M. |
Macdonald d'avoir lutté l'année,
passée pour la suspension da l’en-;
tente de la Passe. Si la commis-
sion avait été laissée libre elle ent,
rendu une décision favorable au
public de la Colombie ©t c'e:t le|
gouvernement qui lui a inspiré la
ligne de conduite à suivre.

L'ouverture du canala s'opposent;
à l'unanimité à ce programmie, car’

la tradition et les intérêts des coms
pagnies est dans le transport del
l'Ouest à l'Est, L'Orient nous ou-!
vre tous les jours de nouveaux dé-!

I'entente de la Passe, qui fut sus- bouchés commerciaux. i

pendue en 1917. Cette suspension Un marchand de Mottrea! poure|
expirait en 1922, et la commission rait faire transporter des effels suri
conseilla alors au gouvernement de june distance de 2,400 milles au,
l'appliquer de nouveau. Une loi|méme tarif qu’un marchand daj
fut passée à l'effet d'oxempter le! Vancouver sur une distance de 409,
grain et :a farine. . milles. C’est la commission qui’

Le ministre des voies ferrées pré- doit fixer les taux de transnori.|
tend que l'on ne doit rien dicter mais la Colombie a le droit d'exiger ;
a la commission. Pour quelle rai- qu'on lui rende justice. En Orient,

son alors avoir appliqué une partie |ja Colombie anglaise a expédié 3
seulementde l’entente l'an dernier” [millions de boisseaux de blé a
Tant que le gouvernement continue» cours des derniers six mois
ra d'appliquer les menottes à la
commission. les récriminations du
public seront toujours aussi nom-
breuses.

Ce n'est pas en divisant l'appli-
cation de l'acte que le gouverne-
ment conservait sa neutralité essen-
tielie au bon fonctionnement de la
toi. Il aurait dû laisser le législa-

 

‘
Deux points sont faux “an: ia

lettre adressée par M. F. B. Cer|
vell a la Chambre de Commerce de!
Vancouver. D’abord le mouvement:
n'est pas politique, puisque toute .a!
députation est en faveur de la d.-.
minution des taux et ensuite le colt’
de construction h'est pes la haze du
tarif de transport. Ces derniers!
sont arbitraires. I! demande en|
conséquetce Je rappel de la légis'a-;

(suite à la 5ème

tion suivre son cours et payerlea
déficits à même le trésor national.

L'hon. E, M. Macdonald
Le nouveau ministre sans porte-

feuille reproche au chef de l'oppo- *
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! Uela tit ouvrir les yeux. Des désordres et des pillages se pro-

constabls, L'opinion s’émut. Par
jourual franchement catholique

‘duisirent, expressément par suite du chômage volontaire der

la voix des journaux, surtout du
qu'est le ‘‘Devoir’’, elle consta-

ita l’immoralité de la grève dans le cas de cette sorte d’employés
ipublics ct réclama qu’on ne tolérât plus pareille écart.
i Voilà qui faisait bien l'affaire des mandataires, passablement

‘ tmbarrassés de cette impasse, et qui menaçait de
* L'idée de l’interdiction de la grève à la police fit

se répéter.
son chemin

lentement, mais sûrement, peut-on dire, et jusque-là on ne pou-
-vait ques’en réjouir. IL y à quelque temps, de nouvelles difficul-
tes surgirent entre les deux corps et on en profite pour exiger ce

- qu’on réclame depuis longtem.s: la sortie des policiers d’une union
‘lui laissant entre les mains l’arme redoutable de la grève.

Pour parvenir à son but, on l’outrepasse.
On veut empêcher les policiers de pouvoir se mettre en révol-

te ouverte contrela ville ct pourcela, on leur ordonne de n ‘en-
“trer dans les cadres d’aucune union, On exige même des nou-

veaux hommes dont on retient les services dans la force consta-
-- bulaire de prêter le serment solennel de ne faire partie d'aucun

autre groupement de nature à les protéger effectivement.
Comment peut-on qualifier cette conduite?
On fut fiers, semble-t-il, d’emprunter au syndicalisme catho-

ne =- dique un principe qui servait fort bien ses vues: pas de droit à
:da grève pour les policiers, et concurremment on méconnaît un au-
=“ tre principe tout aussi rigoureux et non moins important de la

‘même doctrine, le droit de tout
… Melle.

e
e

p travailleur à l’union profession-
Hid

On a été on ne peut plus heureux de voir les idées syndica-
- les oatholiques assez influencés, de voir un journal catholique as-
sez courageux pour précher la ‘prohibition de la grève, pour pré-
parer l’opinion publique à cette mesvre. Les mêmes idées suggè-

. ent et le même journal a recommandé de ne pas aller au-delà,
. plus précisément d'inciter les policiers de la grande ville, en for-

=--Ze majorité catholique, de se constituer en syndicat catholique.
«Celui-ci éloignerait à tout jamais
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‘=protéger en toutes circonstances.

‘Trait par contre l’arbitrage et la sanction obligatoires, Il
Les.rait le droit incontestable à l'union, les moyens efficaces de se

l’éventualité d’une grève, donne-
laisse-

ME La lutte formidable que se font les deux partics en cause se

 

SR ase

“du peuple devant les réclamati

trouverait définitivemont et équitablement terminée.
Mais on ne veut pas. On fait la sourde oreille, chez les élus

qu’implique le syndicalisme ca-:
…tholique et les conseils explicites de l’organe déjà dénommé. On
On était pourtant contents de les avoir tous deux à son appui sur
ce point particulier de la défense de la grève.

- Etrange conduite! Quand cela va avec sa mentalité, on s’em-
!“lpresse ; autrement, on n’y est plus; on est sourd et muet.
Cais Mais il n ’est pas sûr du tout que l’on va réussir selon tous

: y6es désirs. 11 y a résistance, ct cela se conçoit. Même unsuccès
‘temporaire qui amènerait la dispersion totale des cadres actuels

 

a

“eine prémunit pas contre un retour, peut-étre et sans doute plus
‘ ‘terrible. On ne combat pas en vain une aspiration naturelle et lé-
- @itime de l’homme. Mais nous voudrions que ce retour, s’il a lieu,
- se fasse dans le sens de la doctrine catholique.

iB MEFAITS
DU SOLEIL

+ LBS REFLETSDUDUSCSOLEIL SUR

UNE VITRE LAISSENT CROI-
RE A UN COMMENCEMENT

DE FEU. ON APPELLE LES
POMPIERS.

eee
. Hier soir vers six heures et qua-

+ ..rante minutes. l'avertisseur no 21
on‘appelait les pompiers au numéro
… 111 rue Champlain pour éteindre

ea que l'on croyait être un com-
--mencement d'incendie, mais ce n’é-
tait rien de cela. Les rayons du so-
Jleil frappant sur la vitre d’une fe-
nôtre reproduisaient des reflets

««.. Semblables à des flammes. Quel-
qu'un qui vit la chose s'empressa
de donner l'alarme, mais il consta-

> ta peu après, à sa plus grande con-
fusion, que c’était un des mau-

: vals tours de cet espiègle de soleil,
: “Qui nous gâte pourtant peu depuis
rr quelque temps,
+ Les pompiers en ont été quitte
“Pour une promenade,

GENS A “CONSTITUT”

‘ PREPAREZ-VOUS BIEN A RE-
...  PONDRE A CES QUESTIONS.—

ETUDIEZ-LES DES MAINTE-
NANT.

we
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Quand avez-vous pris possession
de votre terrain?

k Combien payiez-vous pour le
== “Constitut’* dans les premiers
a temps?

- Quelle était la valeur du terrain
: lorsque vous en avez pris pusses-
- sion?

+. Avez-vous amélioré votre terrain
depuis que vous l'occupez, ct jus-

-- qu'à quel point?
+ Combien payez-vous

1... YConstitut’’ aujourd'hui?
Depuis combien d'années?
Combien le propriétaire vous de-

c'mande-t-i] pour le terrain actuclle-
ment?

S478 A combien est évalué ce terrain
actuellement, par Ja municipalité?

Bi vous étiez propriétaire de ce
terrain amélioreriez-vous votre pro-
-priété?
*# Achateriez-vous ce terrain à des
conditions raisonnables?

== Quel est lo propriétaire de vutre
agterraln?

pour le

oe stpnme

e
e
s

+
6
3
5
4
3
8
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Henri LESSARD>

 | CONFERENCE DE
L'ABBE SANSON

Les personnes de Hull qui dési-
rent assister a la conférence que
M. l’abbé Sanson donner& au théâ-
tre Russell le 29 avrii prochain
peuvent maintenant se procurer
des billets en d’adressant à M. J.
H. Deslauriers, 82 rue Laval; té-

 

 léphone, Sher. 3846-J. On peut
aussi en rélamer des membres de
l'A. C. J. C. que l’on connaît.

BUREAU A LOUER
LRere

En s'adressant au No 4 rue Lan-
gevin, Hull, près du bureau de pos-
te, tout professionnel ou homme
d'affairés peut entrer en pourpar-
lers pour la location d’un magnifi-
que bureau. Le site est central et
très avantageux. La pièce à louer
est spacieuse et peut constituer un
bureau double ou deux bureaux dis-
tincts.

DU RIRE POUR
TOUT LE MONDE
—meee

‘LE CAPITAINE TIC”
Comédie de Labiche par ie groupe
Sanche

  

Venez rire!
Dimanche, le 22 avril, soirée à

Wrightville avec matinée pour les
enfants à 2 h. 30. Billets à la
Pharmacie de Wrightville,

AVIS
mr

A la salle Notre-Dame à 7.45
héurés précises ce soir, répétition
de la pièce pour les membres de
la chorale des jeunes gens. Que
tous les acteurs soient présents à
l'heure indiquée.

LE DIRECTEUR.
t———

ATTENTION!
Que ceux qui veulent vendre ou

acheter une propriété viennent
nous voir, var nous allons commen-
cer une grosse campagne dans l’im-
mouble.

Dalpé Freres

 

  215 rue Montcalm . Hull, Qué.

 

 

C'est en prononcant les paroles
dont se compose le titre de ce rap-
port que M. le maire, hier soir, a-
lors qu’il présidait une séance du
comité général. n’a pas voulu ad-
mettre que l'on entendît l’avocat
de M. le docteur Archambault, à
propos des dommages que celui-c!
réclame à la suite de l’explosion
de dynamite du 13 janvier.

Les échevins ont appuyé tacite-
ment leur président. Soul M, Va-
lin a interjeté qu’il ne voyait pas
beaucoup d'importance d'enten-
dre un avocat ou un ingénieur.
(Les échevins Tayor et Boucher
n’assistaient pas.)

M. Archambault était venu en-
trevoir les membres du comité en
compagnie de son avocat, M. Louis
Cousineau.

Parlant paisiblement, M. Ar-
chambault a expliqué qu'il ne s’a-
gissait pas ni s'est jamais agi d’u-
ne expertise et d’un arbitrage en
régle, lorsque MM. Lanctôt et La-
vigne, pour la ville, et Brodeur,
pour son compte, ont fait une éva-
luation des dommages causés
chez lui par l’explosion.

Les rapports des deux parties
s’accordent presque, et le Conseil
afin de donner sans doute plus d@
satisfaction à M. Archambault, a
adopté celui de M. Brodeur.

M. Archambault dit aussi qu’il
ne s'était pas engagé à accepter
les vues de M. Brodeur.

Et il ne l’a pas fait évidem-
ment, puisqu’il a fait venir, un in-
génieur de Montréal, qui double
ou à peu près la somme jugéerai-
sonnable par M. Brodeur. M. Bro-
deur accordait deux mille et quel-

ques. cents piastres et l'ingénieur
de Montréal plus que quatre mile
le.

M. Archambault exprime nour-
rir les meilleures intentions de
paix et de bon accord, Il avait de-
mandé au Conseil, par l’entremise
de l'échevin de son quartier, M.
Valin, d'être entendu avant que
l’on décidât définitivement d’adop-
ter le rapport de M. Brodeur, rap-
port qui, dans son opinion, ne lui
donne pas justice.

M. Archambault regrette qu'on
ne voulait pas Jl’entendre. Tout
contribuable, dit-il, a le droit de
requête devant ses représentants.
Il a en conséquence fait le choix
d'un avocat pour plaider sa cause,
et il demande qu’on l’écoute,

M. le maire a jugé étrange que
l’on nourrisse des Intentions paci-
tistes, quand on retient les gervi-
ces d'un avocat et que l’on se rend
avec Jui au Conseil. Celui-ci, dit-
il, veut bien être juste, mais il
n’est pas une Cour de justice offi-
cielle, devant laquelle les avocats
viendraient faire des plaidoiries
et des procès. Nous aurions enten-
du vos experts plutôt qu’un mem-
bre du barreau, s’il s’agit de s'en-
tendre à l’amiable et de discuter
la question des dommages, a-t-il
continué.

Il s'en est guivi une discussion
entre le maire et M. Archambault,
au cours de laquelle on a répété
ou développé les arguments déjà
résumés.
Le Comité a soutenu tacitement

l'opinion du maire qu’on ne devait
pas entendre d’avocat. Seul M. Va-
lin a osé une réflexion rapportée

plus haut.
M, Archambault, qui avait parlé

très calinement au début, puis s'é-
tait un peu échauffé dans la dis-
cussion, est sorti de la salle, avec
M. Cousineau en protestant contre
le refus d’entendre ce dernier, en
parlant d’autéôcratie, et en’'quali-
fiant la conduite tenue à son égard
d’un terme peu parlementaire.

M. le maire avait aussi chaud et
c’est au milieu de l'amusement gé-
néral, bien supporté du reste, qu’il
a quitté la séance quelques instants
après, afin de prendre un verre
d'eau rafralchissante.

S'ADRESSER A QUEBEC
La délégation de la conférence

St-Vincent de Paul de Wrigh'ville
 

 

 

Pour Déménagement
Grande voiture (van). Adres-

sez-vous à

E. VADEBONCOEUR
2, ruc Cartier Hull

Tél: Sher. 2422-W,
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nir du secours.
M. le curé Larocque était

nombre des visiteurs et a plaidé la
cause des pauvres. Après discussion
on a accepté la suggestion
dresser d’abord à Québec,
partement de l'assistance
que.

LE “CONSTITUT"
M. W. Gravel, président du co-

mité nommé dimanche dernier pour
s'occuper du sort du ‘“‘constitut’”’ a
demandé au Conseil s'il voudrait
bien payer les frais peu considéra-
bits pour l'impression d'un ques-
tionnaire destiné à être distribué
aux gens intéressés et remis, avec
les réponses, au président de la
Commission des Utilités publiques.
On lui a suggéré de s'adresser

d’abord au député local, représen-
tant du gouvérnement qui s’est
emparé de l'affaire du ‘‘constitat’’.

TELEPHONES

On a résolu pratiquement hier
soir de retrancher le plus grand
nombre des téléphones installés
dans les résideuces privées des em-
ployés de la ville. Seuls le chef
de la police et le chef des pom-
piers, MM. H. Bisson, contremat-
tre, F. Trudel, pour la lumière et
les alarmes, et Bourgeois, inspec-
teur sanitaire, auront leur instru-
ment particulier payé par la ville,
parce qu’ils doivent répondre à des
appels urgents à toute heure. Une
quinzaine de téléphones seront ain-
si supprimés, dans les résidences
privées, entre autres ceux du tré-
sorier, du greffier, de l’évaluateur,
de l'ingénieur, du médecin-hygié-
niste, du recorder, de l'aviseur lé-
gal, etc.
Le maire en a profité pour di-

re qu’il voulait une siricte éco-
nomie, mais cependant pas au dé-
triment de la ville, puisqu'on lais-
se les téléphones indispensables.
On a enfin décidé de faire l'a-

chat d’un nouveau moteur de 450
forces pour l’aquedue. La situation
actuelle est telle que la pression
de l’eau n’est pas suffisante, en
cas d'incendie surtout, et si le mo-
teur actuel faisait défaut, un mo-
ment donné, on se trouverait dans
une fâcheuse et dangereuse posi-
tion.

Ces décisions seront ratifiées à la
prochaine séance régulière du Con-
seil.
On commencera le plus tôt possi-

ble les travaux de pavage de la rue
Principale. :
eet samme

AU DINER DU
CLUB KIWANIS

RUE PRINCIPALE. M. L.-M.
MACMAHON PARLE DES A-
VANTAGES DU BILINGUISME

—etter

Les membres du club Kiwanis
de Hull ont eu, hier midi, leur di-
ner hebdomadaire a 1'h6tel Wind-
sor, rue Principale. M. L.-M. Mac-
Mahon, du Téléphone Bell, de Mon
tréal, assistait à ce diner et a a-
dressé la parole aux personnes pré-
sentes. II a traité des avantages de
parier les deux langues officielles
du Canada.

Après avoir félicité les clubs
Kiwanis, il parla de la ‘semaine
de politesse” inaugurée par eux.
Il se dit convaineu que cette ‘‘se-
maine de politesse’ produirait sû-
rement de bons effets dans tous
les foyers et sur tous les citoyens.
Commençons nous-mêmes, dit l'o-
rateur, à nous montrer polis envers
tout le monde, et enseignons-le au
besoin.

été instruit dans une école bilin-
gue, car il a eu, de ce fait, l’avan-
tage d'apprendre deux langues.
“J’en remercie Dieu, dit-il”,

citoyens d'origine francaise. Il

toisie et de la politesse devant
des …cânadiens-fran } ‘is, quand
leur race est reconnue comme
plus polie du monde entier.

M. M. L. MacMahon.

M. J.-A. Corrie, gérant local,
M. Bowen, un des officiérs

accepté d'assister 4 ce diner.

Mahon chanta en francais

M. Lionel Letebvre conduisait Jchant.

est revenue à la charge pour obte-

au

de s'a-
au dé-
publi-

L’orateur se dit heureux d'avoir

Cela
me procure l'avantage de pouvoir
comprendre les idées de mes con-

s’excusa d’avoir traité de la cour-

la

M. Roméo Lafond, M.P.P., pré-
sident, remercia l'orateur. Un vo-
te de remerciements dé la part de
assistance fut offert à l'adresse d

M. L. B. MacFarlane, président
de la compagnie de téléphone Bell,

et
de la

compagnie, et invités du club Ki-
wanis, furent remerciés pour avoir

En plus de son discours M. Mac-
et en

anglais, ainsi que M. Staff Green,
le

EETRLEDROIT, OTTAWA, MERCREDI, LE 18 AVRIL, 1923
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; La Comraission de l'Ecole Tech-
' . nique de Hull, à peine créée, vient

de tenir deux réunions consécuti-

: REACTION OUTRANCIÈRE “ y ves, pour ainsi dire, au cours des-
quelles elle a fait montre d’ardeur

Le + ot Vondreai durnier, elle faisait !mes - endre ernier, eile Lfalsa 8; T1 s’en passe de belles à Montréal, entre les autorités munioi Chole Jo Bon proionc or de on
#~‘pales ct l'union ouvriere fédérale des policiers. Cette union est 9 secrétaire, et hier soir, clle entrait

} - neutre ct admet la faculté de la grève. plus avant dans son rôle.

a Par contre, les représentants du peuple ne veulent pas qu’il ÿ Ce zèle du début doit réjouir et

soit exposé à manquer de la protection constabulaire, par la grè- Sisboropaladcha
":ve, et ils ont raison. Ils sévissent donc contre l'union des poli- . o » . or . le pl i
ciers. Mais leur réaction est outrancière: ils vont jusqu'à prohi- Il motive ainsi le droit du Comité de ne pas discuter avec OEreerpossible. lieu

. ,ber à la police l’organisation de toute union professionnelle. Ils l’avocat de M. Archambault — On eût plutôt en- 3: bureau d'enregistrement. Tous
.( - ee es membres de la Commission

‘Jeur méconnaissent pratiquement ce droit, droit inhérent à tou tend lent  rcsonts
- te catégorie d’employés. endu son ingénieur-expert. Ta nouvelle la plus sensation-

On sait que la grande métropole eut sa gréve des policiers ——z nelle, et aussi très importante,
affiliés à l’Internationale américaine, il y a quelques années. qu’on nous communique, c'est une

demande reçue pour le poste de
principal de l'école technique. Le
requérant est d'Ottawa; il semble
bien posséder les qualifications
voulues.  Cepedñdant, la demande a
été laissée sur la table, bien que
l'on reconnaisse que cette nomina-
tion est urgente.
On a décidé de faire faire une

révision complète des livres de
comptes. MM. J. E. D. Caron et
BE. L. Parent seront les vérifica-
teurs.
On a entendu un rapport des

comptes dus, présenté par M. E.
Caron.

M. Brodeur, architecte, fera aus-
si les estimés des travaux qui res-
tent à faire pour terminer la bâ-
tisse.

Lorsqu'on saura exactement tà
quoi s'en tenir sur ce que l'on doit
et sur ce qu'il! faut encore dépenser,
une délégation se rendra à Mont-
réal, rencontrer l’hon. David, se-
crétaire provincial, afin d'obtenir
les argents nécessaires pour payer
les créanciers et mettre la derniè-
re main à l'édifice.

M. P. A. Berthiaume, président,
était au fauteuil et M. A. R. Far-
ley remplissait sa charge de secré-
taire.

raat

CONSEIL CENTRAL
——— rer

C'est ce soir la réunion réguliè-
re du Conseil central des syndi-
cats catholiques de la ville. Les
délégués de chaque syndicat doi-
vent tous venir. Nous sommes
dans une saison où les questions à
débattre sont nombreuses et ur-
gentes.
De plus, l'on ‘doit se préparer à

faire bonne figure au prochain
Congrès des Travailleurs catholi-
qu@s, qui sera tenu à Québec,
vers le milieu du mois d’août. Et
le Conseil central représentatif de
l’organisation catholique ici, doit
donner l’exemple par son labeur et
indiquer la direction à suivre, au
besoin.

Ensuite, il y a la fête du travail,
a laquelle il faut songer dès main-
tenant.

Et la routine de la séance:
respondances raçues, affaires en-
treprises, affaires nouvelles, sont
toujours des occasions pour des
débats intéressants et instructifs.

mereet”(———

REUNION D’AMIS
——ee

Un groupe de gentilles petitas
compagnes se réunissaient diman-
che après-midi, à la résidence de
M. et Mme Bérubé de la rue Cour-
ceiette pour offrir leurs meilieurs
voeux de bonheur à leur petite
amie, Françoise, à l’occasion de son
onzième anniversaire.
Une jolie adresse délicatement

ornée de ruban de diverses couleurs
fut lue phr Mlle Marie-Paule Har-
per. Mlle Jacqueline Bérubé, peti-

1te soeur de Françoise fit la présen-

cor-

+] tation d'un joli cadeau et d'un beau
bouquet de fleurs.

Il y eut musique; déclamations,
et une succulante collation fut ser-
vie aux jeunes demoiselles. La ta-
ble était ornée de fleurs et un ma-
gnifique gâteau garni de onze pe-
tites chandelles brillantes était au
milieu de la table dont l’aspeci
était attrayant. Prenaient part à
cette fête:

Miles Marie-Paule Harper,
lietté Auger, E. Leblanc, S. Dupont,
L. Labonté, G. Bédard, I. Renaud,
F. Bédard, C. Valin, C. Bourgeois,
R. Harper, S. Bérubé, C. Villemaire,
H. Armstrong, L. Bérubé, R. Bé-
dard, L. Bourgeois, F. Bérubé, J.
Bérubé; S. Foucault, J. M. Bérubé,
R. Bérubé. Toutes se félicitent de
la courtoise manière dont on fut
reçu.
rt

UN MORT MUTILE
Washington, 18.—Les agents du

département d'Etat désignés pour
faire enquête sur les accusation
portées contre les soldats tures,
qui auraient mutilé le corps et
détruit le cercueil de George Dil-
boy, un soidat américain auquel
fut décernée une médaille d’hon-
neur après sa mort sur le champ
de bataille, pendant la guerre
mondiale, ont confirmé ce fait.
Dans un rapport préliminaire, les
agants ont déclaré que ceux qui
sont radsponsables de la profana-
tion étaient apparemment poussés
par la cupidité plutôt que par la
malice ou le manque de respect.

Dilboy était d'origine grecque
et demeurait 4 Somerville, Mass.,
au temps où il s’enrôla dans la
26ème division. Il alla en France
avec cette division et fut tué
près de Belleau, A la demande
de ses parents, qui demeuraient à
Alchat, un village près de Smyrne,
ie corps fut envoyé en ce lieu
pour y être inhumé. Le rapport
des officiers qui ont fait des re-
cherches démontre que le cercueil
avait été placé dans l'église or-
thodoxe grécque à Alchat en atten-
dant l’inhumation. La ville fut
prise par les soldats tures lors
de leur avance sur Smyrne en
septembre dernier
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POUR SAUVER
NOS FORETS DE

—lanes
Une assemblée des représentants

de la province d'Ontario et de

de Québec a été tenu ici récem-
ment.

vue de méthodes plus efficaces '
de protection contre le feu au
moyen de l'établissement d’une
plus grande coopération entre les
deux provinces concernées dans la
protection du territoire adjacent à
la limite provinciale, au nord de
Témiscamingue, Qué.
La coürse à l'or qui sera same

doute faite dans le canton de Rouyn
Qué., augmentera les chances d'in-
cendies, et des méthodes efficaces
pour la protection du district se-
ront mises en vigueur durant la
saison de 1923. L'association pro-
tectrice des forêts de la rivière
Ottawa protège plus de trente mil-
le milles carrés dans le nord-ouest
de la province de Québec et met
en opération un système télépho-
nique et de tours. Ce système
viendra en communication avec
ceux du gouvernement d'Ontario
dans le voisinage de Larder Lake,
Ontario-Nord.

Des hommes de police spéciaux
seront nommés pour aider aux
hommes préposés à l'administration
des lois de protection des forêts
dans Québec. Les explorateurs de
mines ne seront pas admis dane
les forêts, à moins qu’ils n'aient
une licence d’explorateur. Les
voyageurs des forêts de Québec
qui n’auront pas de licence d’ex-
plorateur, ou une licence rle chas-

accès aux différents postes.
Un arrêté du conseil du gou-

vernement de Québec a été adopté
pour fermer toutes les forêts des
terres de la Couronne depuis le
ler avril jusqu’au 15 novembre de
la présente année, comme mesure
de protection des forêts de Québec

être allumés par les voyageurs.

SE RENDRA POUR
FAIRE UN EXAMEN

Buenos Ayres, 18 (P. A.).—Le
Dr J. G. Wolfe, qui a annoncé ré-
cemment que le crâne d’un homme
de l’âge tertiaire était en posses-
sion d'une colonie de la Patagonie,
déclare qu’il se rendra sur les lieux
pour faire l'examen de ce crane.
Il est accompagné du professeur
Riggs, du musée Field, de Chica-

80.

TOUTES LES NATIONS
DANS LE MOUVEMENT

Santiago. Chili. 18 (P. A.)—U-
ne proposition par laquelle toutes
les nations américaines aideraient
aux Etats-Unis à délivrer ce pays
de liqueurs alcooliques a été fai-

te au comité d’hygiène de la con-
férence pan-américaine sur les ins-
tances de la délégation des Etats-
Unis. La discussion de la résolu-
tion a été ajournée.
—
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LA DESTRUCTION:

l'association protectrice des forêts

On a élaboré des plans en |

se ou de péche ne pourront avoir

contre les incendies qui pourraient |
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CHEVRIER
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site chez Mme Omer Brazeau.

Ste-Marthe est de passage
son frère M, Albert Piché.

°
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M. et Mme Florian Tessier de
St-Charles de Warren sont en vi-

M. Joseph Piché de St-Henri de
chez
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M. et Mme Emile Bédard
leurs enfants de St-Rédempter
rendaient visite chez M. O. Riche

M. et Mme Arthur Séguin «
leurs enfants de St-Eufñène or
rendu visite chez M. Ovilda Bs
nin.

M. Napoléon Poirer était c
passage à St-Eugène dimanche.

 

    

  

PHARMACIE PATRY
82 RUE DU PONT

Coin Hôtel-de-Ville, HULL, P.Q.

 

VENTE DE

Déménagement
Véritables Aubaines dans

-
F

  GRACEFIELD
16 avril, 1923

M. et Mme J. Bte Caron ont le

plaisir de faire part à leurs pa-

rents et amis de la naissance d’u-

ne fille née le 12, baptisée sous les

noms de Marie-Jeanne-Yvette; par-

rain et marraine, M. et Mme E

Dontigny oncle et tante de l’en-

fant.
C'est avec

nous annonçons la mort de Mau-
un vif regret que

rice Joyal, enfant de M. Adélard

Joyal, décédé après une longue

maladie, à l'âge de trois ans. Aux

parents si cruellement affligés

nous offrons nos plus sincères sym-
pathies.

M. Alex. Labelle a eu aussi la
douleur de perdre un fils, âgé de
quatre ans.

GLEN ROBERTSON
=

15 avril 1923
M. Jean-Baptiste Lalonde d’A-

lexandria était dimanche chez son
frère, M. C. Lalonde.

M. et Mme Raoul Cholette de
Moonbeam étaient les hôtes de son
frère, M. Albert Cholette
maine dernière.

M. E. Leduc et M. Napoléon
Quenville sont allés passer le di-
manche à Montréal.

M. et Mme J. Durocher d'Otta-
wa sont à passer quelques jours
chez M. E. Séguin.

Dimanche on remarquait que
beaucoup de monde allait manger
du sucre.

EXAMENS DES
ARPENTEURS

Québec, 18.(P.(P.C.)-— Les exa-
mens annuels de la corporation des
arpenteurs de la province de Qué-
bec se sont terminés et à midi on a
annoncé que Paul Savard, fils de
Télesphore Savard de cette ville
avait subi avec succès les diverses
épreuves.

Le bureau des examinateurs était
composé de MM. D.-W. Mill, Paul
Joncas, Altheod Tremblay, Jean-
Marie Roy et Arthur Smith. Trois
candidats seulement se sont présen-
tés.

REPRESENTANTS
DEQUEB EC;

Québec, 18. _—TIpeux représen-!
tants de la province de Québec as-!

 

la se-

  

la conférencé canadienne sur la
taxe qui aura lieu sous lés auspices
de l'Institut de Recherches du Ca-,
nada à l'hôtel King-Fdward à To-
ronto, les 26, 27 et 28 avril cou-
rant. Ces représentants sont MM.
Oscar Morin, sous-ministre des Af-
faires municipales et J.-A. Bégin,
percepteur du revenu provincial.
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50c Onguent Zaimn-Buk . . 39¢c 50c Pilules Rouges . . . 37c >

256 Onguent Mecca . . 18c 25c Pilules Robol . 18c -

25c Onguent Mentholatum 19e 50e Pilules Chase (Nerfs) 39¢ ‘

50c Onguent Mentholatum 89c 25¢ Pilules Chase (Foie) 18e «|

50c Liniment Minard . ., 23c 25c Pilules Fruitatives . 19e |

35c Liniment Sloan . . . 28¢ 50c Pilules Fruitatives . 89c :

35c Nerviline . . . . , 29e 25¢ Baby's Own . . . 106 +

50c Pain Killer .». . . sTe 25c Pilules A.BS. & c. :

$1.50 Assaya Neural! 81.24 (100) «+. . 18c :

$1.00 Huile Foie-de Morue 23¢ Sirop Pin Blanc . . . 18c |

(préparée) . 79¢ 55c Extrait de Fraises . . 18c ;

Articles de Toilette :
$1.00 Lotions Marceau . . 79¢ 65e Eau de Cologne . . . 38€ ;

$1.75 Lotions Piver . . 1.29 65c Eau de Cologne . . . 39¢c -

75¢ Eau de Floride a es 39%¢ n= Teinture our Cha aux .

50c Bay Rum . . . .

.

. 38c foc P ape 80c «
2 | 87c EI :

31.00Poudreenda Jeanne” 40c Coconut Oil Shampoo 19c

et autres parfums 42c 40c Brillantine . . . . . 28¢

$1.25 Poudre Mary Garden 75c Brossès à Cheveux . . 8Ûc .

. 93e 25c Brosses à Dents . . . 10e ©

50c Poudre ‘Palmolive . . 39c¢ 20c Brosses à Mains , . . 10c «

30¢ Poudre Swan Down . 23c¢ 25c Pâte à Dents . « + 10c «<

35¢ Poudre Grasse . . . . 23¢ 25¢ Talcum (Bébé) 2 pour 25c ¢
60e Poudre Pompeian . . 49c 50c Talcum (De Luxe). ; 29c ;

50c Poudre Armand. . 42c 25c Talcum, assortis, 2 pr 25c /

$1.25 Poudre Origan . . 80¢ 35c Crème Massage . . . 19€ $

25e Crème de Beauté . , , 1 40c Crème Vanishing . . 29c¢ » 
C
a
m

50c Lames Gillétte (% doz)
.. se es se :

$1.00 Lames Gillette (1 doz.)
.... .. . TTC ,

$1.50 Saca 4 Eau Chaude Ga-
rantis . . . .. . . . 90¢c

25c Coton /.bsorbant . / . 18€
$1.25 Coton Absorbant . . 72c

  La Vente est commencée et se terminera à notre dé-

ménagement. Découpez cette liste de prix ct mon-

trez-la à vos amis. — À TOUS D’EN PROFITER!

 

Pharmacie Patry
J. PATRY, pharmacien-chimiste, prop.
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une vingtaine de députés pendant
reposer

pour revenir pour prendre la place
de leurs callègues. Le seul groupe
qui semble totalement étranger à
cette obstruction est le parti libé-
ral. Le premier ministre n’était pas
en chambre pendant les deux der-

que d’autres allaient se

nières heures de la séance.
Toronto, 18. (P.C.) — A deux

heures et quart ce matin l'’hon.
George 8. Henry continuait l’obs-
truction des conservateurs au pro-
jet de rédistribution du gouverne-
ment. A la fin d'un discours de
trols heures M, Charles McCrea a
proposé à une heure 35 minutes
un amendement qui rejette presque
tout Je projet. Cet amendement
permet à tous les orateurs conser-
vateurs qui ont parlé avant M. Mc-
Crae de prendre de nouveau la pa-
role M. McCrea a surtout lu un
grand nombre de citations anglai-
ses sy la représentation propor-
tionnell%.

L'OBSTRUCTION
A mobs d'un incident sensatipz-

nel qul beut toujours subvenir la

  

 

  

. tin du dfbat sur la représentation

proportichnelle est encore très éloi-

gnée. Lis conservateurs semblent
résolus €® faire une guerre sans
merci et léjà deux libéraux se sont
joints à etx. On rapporte que cer-

ibtériels ont des objections

“projet que le gouverne-

ment pousfait encore modifier. On

s'attaque -burtout au projet parce

qu'il autotise le comité parlemen-

taire à déterminer où la représen-

tation pri bortionnelle sera mise à

l'essai, c’ebt cette clause particulie-

re qui a permis au président de

l’Assemblée de déclarer que l’on

pouvait débattre la question de â

représentation proportionnelle. O

dit.aussi que le projet a été pré-

senté trop tard.
Pendant deux heures et demie M.

W. H. Price, député de Parkdale,
a critiqué le projet. Il reproche

au gouvernement de ne pas avoir
spécifié quelle méthode de repré-
sentation proportionnelle sera mise

en ‘vigueur. Il sait qu’il y a 300

méthodes et plus. D’après lui cet-
te réforme divisera la Chambre sui-
vant les races et les religions et

toutes sortes d’autres groupes. I!

y cest opposé autant pour les villes

que pour’les campagnes.
UNE INJUSTICE

. “M. Malcolm, député indépendant
de Cochrane doute que,le gouver-
nement puisse faire une rédistri-
bution avec justice. ‘‘On aurait dû
proposer ce projet l'an dernier’,
dit-il. “Nous pouvons, a-t-il ajou-
té, accuser le gouvernement de
manquer de sincérité.”
‘M. Drury: — ‘Il n’est pas ques-

tion de la représentation propor-
tionnelle. Le comité ne l’étudiera

que si elle est adoptée par la

Chambre.”
M. Furguson:—"'Pourquoi le pro-

Jet de loi en feit-il mention avant

qu'elle soit adoptée?”
M. A. W. Gray, un conservateur

est en faveur de la rédistribution
mais ls gouvernement a eu tort d’y

mêler la question de la représenta-

tion proportionnelle.
- M. H. H. Dewart, libéral: “Le
gouvernement devrait avoir une po-

litique définie sur cette question eu

lieu de nous proposer un projet in-

‘complet. S'il n’y a pas de rédis-
tribution cette année la faute en

sera au gouvernement.”
; L'AMENDEMENT

, «M. Charles McCrea, conservateur
* de Sudbury a commencé à parler à

! dix heures 45 m. et a proposé l’a-
! mendement suivant:
“‘La Chambre regrette que le

gouvernement n’ait pas annoncé

dans le discours du trône qu’il de-

it présenter un projet de rédis-

EN bution ‘qu’il propose à la Cham-

“bré-après 12 semaines de session et

après que.le premier ministre a an-

nontsS"le dissolution le 4 de mai.”
sa Ù emr—————

"GES FETES. ..
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l’Europe et du nouveau monde,
autrement il serait inexplicable
que nos héroïques pays de Belgi-
que, de France, de Pologne, d'Ita-
lie, de Grande Bretagne et des
Etats-Unis, tant !e peuple que les
gouvernements, puissent envisager
cet état de choses sans être pris
d’indignation et sans agir à la vue
de l'immolation de leur généreuse
alliée d'hier, et en Jaissant ses
despotes, guidés par un groupe in-
ternational, réaliser dans le sang
le pillage et le sacrifice leur rève
insensé de communisme, et le lais-
ser imposer au monde au moyen
du canon et des armes, pour me-
nacer la Pologne et la Roumanie
demain et le jour suivant pei-ê-
tre la civilisation européenne.

ONPREPARE. ..
Suite de !a 1re

de la cour d’Appel. L'opposition
de 1908, avec M. Tellier et M. Bou-
rase, ne comptait que 16 dépu-

tés.

 

M. PERRON
Les rumeurs de remaniement

ministériel continuent de courir
la ville, annoncées par des jour-
naug de Montréal et de Québec.
Le fretograpn o,rgane officiel an-
glais du gouvernement, a relancé
le canard de la démission de J'hon.
M. J.-L. Perron, ministre de 13
Voirie. Le premier ministre s’est
chargé de lui couper les ailes, en
déclarant:
—‘Il n’y a rien de vrai 1là-de-

dans. Il y a tellement peu de fon-
dement à cette rumeur du départ
de-l'hon. M. Perron que je ne vois
même vas l'utilité de la démentir.

L’hon M. Perron présentera au
jourd’hui à ses collègues, à la sé-
ance du cabinet, un programme
considérable pour l'été prochain.
Le ministre de la Voirie va bâtir
des chemins non seulement dans la
région de Montréal, mais autour
de Québec et dans la région du lac
St-Jean. Tout cela sera annoncé
dans quelques jours.

LES REMANIEMENTS
Il y aura des changements mi-

nistériels à l’automne probable-
ment, qui bénéficieront à Québec.
En effet, Montréal n'ayant pres-
que plus de députés ministériels, à
la chambre, perdra de l'influence
dans le cabinet tandis que le dis-
trict de Québec en gagnera.

Trois députés sont certains d’en-
trer au ™ginistére dans un avenir
rapproché. L’hon. M. J.-N. Fran-
coeur sera ministre pour Ja pro-

chaine session; M. Martin Madden
entrera dans le cabinet dans quel-
ques jours; enfin, M. J.-F. Bu-
geaud, qui voulait presque dire a-
dieu à la politique, il y a quelque
temps. a décidé d’aider son parti
à regagner le terrain perdu, si
possible, et il sera ministre avant
longtemps. Le député de Bonaven-
ture est un des plus anciens dépu-
tés de Ja chambre et son heure ne
saurait tarder, d'après ses amis.

EN NOVEMBRE
La prochaine session provincia-

le aura lieu au commencement de
novembre probablement. Elle sera
ouverte par un nouveau lieute-
nant-gouverneur; le terme de Sir
Charles Fitzpatrick exprie le 23 oc
tobre et son successeur sera nom-
mé.ce jour-là. I! y aura aussi un
nouveau président de la chambre
des députés à la prochaine session.
Pour remplacer lhon. M, Fran-
coeur, on désigne toujours M. Hec-
tor Laferté, député de Drummond.

L’opposition se réunit jeudi soir
à Montréal, dans un banquet au
club Mont-Royal. Il y sera ques-
tion de la prochaine session. M.
Sauvé et ses 20 lieutenants sont
décidés de déclancher une offensi-
ve, dès l'ouverture du parlement
et ils nous promettent une rude
campagne qui durera tout l'hiver.
——

L’HON. T. CHAPAIS. ..
Suite de la 1re
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« ques hôtes ‘Drivilégiés au nctabre
de soixante soixante-dix, qui
‘prendront place: à des tables pou-
vant accommodgr:dixà douze convi
ves chacune. À 4x table d'honneur
seront le roi et lareine, le duc et
la duchesse d'York,™Me comte et la

ocomtesse de Strathmore et de Kin-
peourne, le prince de Galles 1a rei-

ne Alexandra, l’ex-impératrice Ma.
rie de:Russie et le duc de Con-

naught.
Environ une centaine de convi-

ves seront dans la salle a souper

oùprésidera-le nouveau lord maf-

tre d'hôtel, le comte de Shaftesbu-
y.
A-la fin du déjeuner, 1e roi in-

viterm les convives à boire à la
santé du marié et de la ‘mariée. Le
comte de Shaftesbury fera de mê-

Mme dans la chambre à souper.
Les deux groupes se rendront en-

œenite dans le grand salon du palais.
‘Les membres dela famille royale
gigneront les registres de l'abbaye
de Westminster. La mariée sera a-
lors invitée à couper une série de
gâteaux de noce dont les parties
seront distribuées aux assistants.

Presque immédiatement après,
le couple quittera l’appârtement
‘royal pour se préparer au voyage
de noce et les assistants se ren-
dront dans la salle principale pour
être témoins du départ des nou-
“veaux mariés,

UNE CROÏSADE…
Suite de la 1re
 

d’entre eux la trouveraient inop-
portune ou non stratégique.

‘‘Assurément, il est très beau
d'assembler en une convention pa-
cifique les délégués des nations et
d’aviser aux moyens de prévenir
de futures violations du droit et

- de les supprimer finalement. Mais
en attendant les possibilliés de
l'avenir, ne serait-il pas sage de
s’occuper de la réalité du présent?
La société. des nations n’acquer-
raiît-elle pas la confiance univer-
selle en un instant si elle réussis-
sait à mettre en marche une croi-
sade internationale contre la bar-
batrie des soviets pour la sauve-
garde de notre vieille civilisation ?
‘‘La guerre a épuisé les finan-

ces et peut-être aussi les énergies
de réserve des grandes nations ‘de

et la vigueur de son esprit et il
a relevé en passant quelques argu-
ments du sénateur Roche, entre
autres celui qui tendait à établir
une comparaison entre l'Angleter-
re et l’Allemagneë quand au paie-
ment des dettes.

Le délai du remboursement ob-
tenu. par les Etats-Unis de l’Angle-
terre portait sur prêt tandis que
l’Allemagne est tenue de réparer
les dommages qu’elle a causés en
cherchant à s’emparer de la pro-
priété d’autrul. Du reste avee cet-
te différence de responsabilités
l'Allemagne a obtenu un délai de
42 ans pour compléter le paiement
des dommages qu’elle a causés.

Quant au fond de la question
même après la confusion, résul-
tat des points de vue opposés et
des opinions contradictoires de
l'Allemagne, il reste indiscutable
que si elle esL sortie de la guerre
ébranlée elle n’est point ruinée ot
qu’elle a conservé presque intactes
toutes ses forces de résistances.

Les crises domestiques qu’elle a
traversées depuis, ne l’ont pas em-
pêchée de regagner énormément de
terrain sur les marchés étrangers,
‘à tel point qu’un député de la
Chambre des Communes en Angle-
terre a pu dire que la recupérati-
on de l'Allemagne était merveil-
leuse.

Ce point bien établi sur les ci-
tations d'autorités 18 plupart in-
dépendantes. M. Chapais montre
combien sérieuse Au contraire est
la situation de la France avec un
million et demi de morts, trois mil-
lions de blessés, dix de ses plus ri-
ches départements envahie, sacca-
gés, ruinés une grande partie de
ses usines détruites, une dette de
257 milliards de francs. un budget
annuel de 25 à 30 milliards, son
industrie lanière temporairement
arrêtée, ses filatures en partie
dans le même état, ses mines sa-
botées, en un mot victorieuse et
Rlorieuse mais énormément affai-
blie, presque épulsée et obligée
quand même à rétablir ses régions
dévastées et de pourvoir A un ser-
vice d'intérêt anzuel de 13 mil-
liards.

Malgré tout elle à pu réduire
son budget de moitié fandis que
l'Allemagne que prétend ne pou-

  
  

PE

[sur 830 n’ont été achetées par la

 

voir pas payer a au contraire aug-
menté tous ses services publics et
donné tous les signes d’une natl-
on qui veut continuer à se moquer

des traités et de sa signature.
Car après trois ans de détours,

d'excuses et de prétextes elle a
bien consenti et après un wnte de
221 à 175 de son parlement, à pay-
er 132 milliards de réparations
dont 63 milliards à la France. Or,
de ce montant dù à la France elle
n'a encore payé qu'un milliard et
demi. Deux fois trompés la France
menacée de la banqueroute pen-
dant qu'elle voit. sa rivale se ren-
forcer a enfin décidé d’obtenir le
paiement de son dû. Elle ne peut
ni se fier davantage à l'Allemagne
ni attendre, elle doit se faire pay-
er pendant qu'elle en a encore ia

force,

Passant à l'attitude des alliés à
l’égard de la France M. Chapais
montre par des textes de Lloyd
George et d'Asquith que jusqu’en
1921 Lloyd George lui-même tout
en variant sur la forme se disait
irréductible sur le fond.

Bref aujourd'hui il faut choisir
entre la France et l'Allemagne et
si l'une des deux doit périr. M.
Chapais souhaite que ce ne soit
pas la France dont le monde enti- |
er a besoin de même qu'il a be-
soin de l'entente entre la France

et l'Angleterre pour jouir d'une

paix durable .
Le Sénat s'est ajourné

heures cet après-midi.

UN RAPPORT...
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médiatement, et qui se poursuit

encore.
LES REVENUS

Au sujet des recettes, le rapport
de la cornmission dit ce qui suit:
‘‘Les recettes brutes pour 16 mois
ont été de $15,723.482.22 (ou un
peu moins de $1,000,000 par mois.

‘Les dépenses d'administration,
y compris le coût de l’énergie é-
lectrique se chiffrent à $10,968,-
614.88, laissant ainsi un revenu
de 4,754,867.34. Les intérêts sur
le rachat de la dette, dépréciation
des obligations comprises, a absor-

bé ja somme de $3,493,610.27; ré-

serve pour autres obligations non
rachetées, compensation aux em-
ployés, et responsabilité publique,

$575.000; réserve en cas d'urgen-

ce $437,569.89; ce qui laisse un

surplus de $109.468.99 pour cette

périodz de seize mois.
LE TARIF

Le tarif moyen à Toronto, dit le

rapport est de 6.16 centins et à ce
sujet voici quelques détails:
“Au cours des seize mois le nom-

bre total de voyageurs transpor-

tés par les tramways de Toronto

a été de 249,015.476, et le tarif

moyen du transport, basé sur le

nombre des billets vendus et sur

leg montants reçus en monnaie est

de 6.615 sous. Comme on devait

nécessairement s'y attendre la cir-

culation des tramways a été consi-

dérablement affectée jusqu'en au-

tomne 1922, en raison des tra-

vaur de reconstruction de voies

qui s'accomplissaient un peu par-

tout dans la ville. “Depuis lors,

cependant on a remarqué une aug-

mentation ininterrompue dans Ic

nombre des voyageurs: les chif-

fres suivants, qui couvrent une pé

riode de quatre mois, se terminant

le 31 décembre. le prouvent:

1921 1922 augmentation

61,870,213: 65,447;506: 3,577,293

“Nous pouvons aussl affirmer

que cette amélioration s’est main-

tenue depuis le 31 décembre.”

MAUVAIS ETAT

Pour bien démontrer

vaises conditions des biens de la

compagnie des tramways de To-

ronto avant de passer au nom de

la commission du Transport, le

rapport indique que 413 “Witures

les mau-

ville que pour être détruites; sur

137.3 milles de rail administrés
par la compagnie des tramways,

49.1 milles durent être totale-
ment renouvelés, et il en reste en-
core neuf milles qui devront être

améliorés.
Au sujet du tarif le rapport dit

que les résultats obtenus à date
par la commission ne justifieraient

ps une réducton. La surface cou-
verte par la commission, avec un
tarif de 6.615 est d’environ 35  milles carrés, comparée à 17 mil-
les, au temps de l’administration
par la compagnie des Tramways de
Toronto. Le rapport fait de plus
remarquer que sur plusieurs cir-

cuits où les voyageurs devaient
payer un tarif supplémentaires, ils
peuvent maintenant voyager au ta-
rif fixe de 6.615. On ne songe pas
encore à un tarif de cinq sous, en

raison du fait qu’on devra ajouter
aux dépenses de relèvement, le
coût de la transaction et les dé-
penses des usines. Les arbitres ont
accordé $11,978.500 à la compa-
gnie mais la ville a interjeté un
appel contre cette allocation. En
attendant la décision du tribunal
d’appel, lacommission du trans-
port n’est pas en mesure de pou-
voir dire, quel montant la ville de-
vra payer à la compagnie. Le rap-
port indique cependant que le ta-!
rif du tramway à Toronto, est le
même qu’à Montréal, alors qu'à To-
ronto les gages des employés des
tramways sont plus élevés de 25
sous qu'à Montréal.

LA CIRCULATION...
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Rhénanie qui déclare que toutes
les compagnies de transport par
automobiles devront avoir un per-
mis. Ce permis ne sera pas accor-
dé aux compagnie récemment
fondées et nées de la situation ac-
tueile.

Les autorités françaises ont
conseaté que des centaines d’auto-
camions avait été transportés de
l'Allemagne non occupée dans la
région occupée ce qui permettait
à toutes les compagnies alleman-
des de faire leurs expéditions par  les routes nationales, qui devien-
nent de jour en jour dans un état
plus piteux en raison de la trop

Pa

    

  

___ LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI, LE 18

grande circulation qui s’y fait.
Essen, 18 (P. A.).—Le délai ap-

porté par la France à faire subir
leurs procès aux directeurs des u-
sines Krupp arrêtés récemment
fait le sujet de tous les commen-
taires dans la réglon occupée.
Plusisurs allemands croient que
ce délai renouvelé est du désir des
Francais d’accumuler le plus de
preuves possible contre eux, afin
de prouver a l'univers entier que
les responsables de l'incident d'Es-
sen le 31 mars, sont les directeurs
des établissement qui sont ainsi à
blâmer pour avoir permis aux
ouvriers de se rassembler, et que
les coups de feu des français é-
taient justifiables. Herr Krupp
von Bohlem, directeur en chef, a
été soumis hier après-midi à un in-
terrogatoire qui a duré plusieurs
heures.

tementmt

REPUBLICAINS. . .
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troupes du Free State depuis lun-
di.

Bien que les Républicains aient
peu de chance de s’échapper, ils
ont cependant toutes les chances
de défendre leur position tant qu’'-
ils auront du pain et de l’eau. Le
seul passage qui conduise à leur
caverne est un sentier qui descend
de la falaise et que les chèvres
mêmes de Derry n'osent pas des-
cendre,

DAN BREEN PRISONNIER
Les troupes du Libre-Etat ont

fait prisonnier aujourd'hui, à A-
herlow Glen, dans l'ouest de Tip-
perary. Dan Breen, l'un des plus
brillants chefs des républicains et
le successeur probable de Liam
|Lynch. Les troupes étaient à la re-
cherche de Breen depuis son es-
capade, mardi .dernier. On rappor-
te aussi des captures faites à Pow-
erston. près de Clenmel P. O'Con-
nell et Dick Delton sont du nom-
bre.

Pendant qu'ils cherchaient
Breen, les troupes de l’Etat enten-
dirent des bruits de voix qui sor-
taient d’une hutte. Ils sommèrent
les occupants de se rendre, Breen

sortit et se rendit en déclarant:
‘Je ne me serais pas rendu vivant
si ne n’eut été pour sauver la vie de
mes deux camarades”. Ces deux
camarades qui sortirent sont le

commandant Donnevan et Mauri-
ce Walsh, secrétaire de feu Liam
Lynch. . ‘ :

Le commandant Daniel Breen
est un de ceux qu'on dit avoir été
en conférence avec Eamonn de Va-
lava et Liam Lynch. quand ce der-
nier a été capturé. D'après des let-
tres aussi capturées, Breen devait
être envoyé én mission aux Etats-
Unis. '

LES CATHOLIQUES...
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mis leurs porte-feuilles à la dispo-
sition du premier ministre Musso-
lini.

Signor Cavazzoni, référant à la
demande du premier ministre que
tous les membres du cabinet ap-
partenant au parti ‘catholique, dé-
clarent s'ils ont l'intention de sui-
vre loyalement sa politique ou se
considërent liés par les résolutions
adoptées au récent congrès de leur
parti, a déclaré au premier minis-
tre quela grande majorité du par-
ti désirait côllaborer'avec le gou-
vernement. Signor Mussolini n’a
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lla livre.

AVRIL, 1923

pas voulu se prononcer pour le mo-
ment sur les démissions.

Le gouvernement italien a inter-
prété les résolutions adoptées au
congrès du parti catholique comme
une acceptation transitoire
ment du gouvernement fasciste.

 

attendrait pour se prononcér sur
les démissions les résultats de l’as-
semblée du groupe parlementaire
catholique vendredi. Si le groupe
s’en tient aux résolutions adop-
tées par le congrès catholique à
Turin, Mussolini acceptera les dé-
missions, mais si le groupe rejette
les résolutions et réaffirme sa lo-
yauté au gouvernement fasciste, il
refusera ces démissions.
pre

LE BAILLON CONTRE
L'OPPOSITION

UNE SITUATION EMBARRASSAN-
TE POUR LE GOUVERNEMENT
A LA LEGISLATURE.

—— —

Toronto, 18 - Du correspondant
du ‘Droit’

Votre correspondant croit que
le gouvernement présentera
une mesure établissant la pro-
cédure du baillon afin de met-
tre fin au blocus opposition-
niste, Le gouvernement n'a
plus que dix jours pour faire
adopter les mesures essentiel-
les avant la prorogation que
l’on a fixée au 4 mai.

LA SITUATION
Le “Globe’ commente de la fa-

con suivantela situation politique
à la législature ontarienne:

‘Les députés de l'opposition peu-
vent continuer leur obstruction
aussi longtemps qu’ils le désirent
et le gouvernement est incapable
de les en empêcher. I! n'y a pas
de procédure de baillon à la Lé-
gislature. Tout ce que le gouverne-
ment peut faire c’est d'écouter les
interminables discours de la gau-
che, ou de faire un compromis a-
vec les conservateurs ou encore re-
mettre en octobre les élections qui
devaient avoir lieu en juin
“Dans les milieux bien ‘rensei-

gnés cependant on apprend que le
gouvernement n'a pas l’intention
d'ajourner l’élection. 11 fera adop-
ter les crédits et fera dissoudre la
Chambre par le gouverneur. L'ap-
pel au peuple aura lieu le 25 juin
selon toutes probabilités.”

ON NE POURRA
>Y SOUSTRAIRE
ee

STANLEY BALDWIN, ANNONCE
QU'IL PRENDRA DES MESU-
RES CONRE CEUX QUI VOU-
DRONT ECHAPPER AUX IM-
POTS. *

eset

Londres, 18. (P.C.) — On mon-
tre beaucoup d'intérêt au fait que
le chancelier de l’Echiquier a dé-
claré que des mesures seront pri-

ses pourréprimer les moyens de se
soustraire à la taxe sur le revenu.

royale sur la taxe s’est renseignée
sur cette pratique, et des opinions

extraordinairement diverses ont été
soumises concernant la perte de re-
venus provenant de cette cause. Lu
taxe était alors de six shillings dans

Un témoin a estimé la
perte à 5,000,000 de livres sterling
et un autre également compétent
la place à 8,000,000 de livres.

Cette manoeuvre, ‘dit-on, se pra-
tique sur une large échelle et elle
a subi une augmentation durant es
années de guerre.

Cette ruse au sujet des taxes peu
considérables a toujours existé. Peu
cependant ont été traduits en cour de police.

Le premier ministre a dit qu’il une telle permission.

Il y a deux ans, une commission"

L'Echiquier a pendant des an-'

nées été persuadé que le seul moyen
réel de prévenir cette
consiste dans la permission qui se-
rait accordée au département d'exa-
miner les comptes de banques, mais

seule-[il est presque également convaincu
que le parlement n'accorderait pas

Les intérêts
de banques manifesteraient une oy-
position qui serait prceque insur-
montable.

LE CLIMAT SUR LA
TERRE EST LE MEME

 

Washington, 18.—La terre ne
subit pas de changement général
de climat. En dépit des assertions

répétée que les hivers deviennent
de plus en plus doux ou plus durs
le bureau météorologique des E-
tats-Unis déclare qu'il n’y a pas
de preuve de changement progres-
si£ de climat dans une direction
ou une autre.
Le fait que les deux dernières

années ont été exceptionnellement
; douces dans la plupart dos parties

 
du pays a fait dire que les hivers

| deviennent plus chauds, disent les
autorités du bureau, mais on peut
peut fournir des preuves du con-
traire. Il y a eu et il y aura enco-
re des périodes où, pendant quel-
ques années, la température a
semblé ou semblera beaucoup plus
chaude ou plus froide que d’ha-
bitude. Bien qu'on reconnaisse
qu'il se trouve des changements
dans les conditions climatériques,
comme l’humidité et la sécheresse,
la chaleur ou le froid, on ne con-

naît que peu de chosas concernant
les lois définies de la succession
des conditions de la température
sur ces périodes.

——a=

CHORALE BRASSARD
A NEW-YORK

New-York. 18.—La chorale Bras-
sard de Montréal a donné un réci-
tal hier soir dans la salle Aeolian.
On y a donné Les Béatitudes par
César Franck. Les solistes étaient
MM. Louis Gauthier, A. Labelle,
E. Perreault, A. Gauthier. Milles
E. B. Mousseau, A. Veroneua, T.
Roland.

COUT DE LA VIE
EN ANGLETERRE

——_e——

Londres, 15.—Les slatistiques
préparées par le département du
travail démontrent que le coût de
la vie en Grande Bretagne le 31
mars était de 74 pour cent plus é-
levé que le niveau d’avant-guerre,
mais le plus bas depuis avril 1917.
Le 28 février, le coût était de
76.6 au-dessus du niveau d'avant-
guerre.

—————

TOMBENT D’UNE GRU
ET SE TUENT
rer

De la Presse Canadienns
Winnipeg, 18:— D'après les

maigres détails parvenus ici de
Souris, Man., hier soir, Dan Cree-
don, ingénieur, et son chauffeur,
du nom de Nash. tous deux de
Souris, se sont fait tuer hier soir
alors qu'une grue sur laquelle ils
travaillaient, à l'emploi du Pacifi-
que Canadien, s’effondra.

MME OMER HEROUX
DECEDEE CETTE NUIT

Nous apprenons avec peine la
mort survenue au cours de la nuit
dernière, de Mme Omer Héroux
(née Bernadette Dufresne) épouse
de M. Omer Héroux, rédacteur au
‘Devoir’, de Montréal.

Les funérailles auront lieu ven-
dredi matin à l’église St-Viateur,
d’Outremont, et I'inhumation a
Trois-Rivières le même jour.
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“ll parle par
lui-même”

. John Raper Piano
_ Company, Limited

| Voyez les Nouveaux Modèles
N OUS avons en montre les nouveaux modèles de Phonographes

McLagan, réputés comme les phonographes aux plus fascinan-

Venez voir et entendre ces attrayants MeLagan. La beauté de la to-
nalité ‘‘parle par elle-même.”

Le Phonographe

 

Se présente en uno grande série dc modèles cabinets, con-
soles et tables, tous exquisemént modelés et finis.
sieurs des modèles sont basés sur les styles des fameuses
périodes alors que l’ébénisterie et les meubles jouissaient
du plus haut niveau — Reine Anne, Sheraton, Louis XVI,
Chippendale, etc.

Noyer noir, acajou et quart de chène, richement finis,
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M. et Mme Rolland de Montréal
et Mlle Rolland sont à Ottawa ct
s2 rctirent au Château-Latürier.

x « x

Mme H, Thérien de Hull ne re-
cevra plus ‘de la saison.

rT xX Xx
Mme R. R. Marcil est partie

ce matin pour Maniwaki où cile
passera quelques semaines en re-
pos à l'hôpital.

« x x
Mlle Laf:rrière de Fall-River

est en visite dans la Capitale
l'invitée da Mme L. J. A. Dubé.

.

 

pea—

x x x
M. Alexandre Gauthier de Sud-

bury, nommé délégué au Congrès
des Canadiens-Français d'Ontario,
tenu ici la semaine dernière, était
l'hôte de parents pendant son sé.
jour dans la Capitale. M. Gauthi>r
a aussi visité à Plaisance sa soeur
Mme Landriault et son frère M. G.
Gauthier, après une absence de 20
ans.

Mile Germaine Dansereau est
de retour à Ottawa, après un sé-

jour de qu-zlques semaines <a
Westmount, linvitée de Mlle Ali-
ne Gravel. ë

x x x
Mme Louis Monty de Montréal

passe la semaine dans la Capitale.
e * >»

Mme E. R. E. Chevrier a reçu
hier au restaurant des Communes
à un déjeuner de vingt couverts,
en l'honneur de Mme J. P. Ar-
chambault, épouse du major Ar-
chambault A. D. C. La table était
ornée d'oeillets et de pois de sen-
Laur.

x x x
En l'honneur de Mile Labelle

de Montréal, Mme Cortlandt Star-
nes recevait intimement a un
bridge et au thé hier.

LJ - æ

Mlle Béatrice Lelièvre a reçu

hisr à un déjeuner intime au café
du Parlement en l'honneur de Mlle
Stella Garneau de Québec.

- e -

Dimanche dernier à l'occasion
du dix-neuvième anniversaire de
naissance de M. Albert Lussier, un
groupe de parents et d'amis se
réunissaient à la demeure de son
père. M. Edmond Lussier, 69 rue
Water. Une montre en or fut pré-
sentés au héros de la fête. Au
nombre des invités on remarquait:
M. et Mme E. Thomas, M. et Mme
M. Rocque, M. et Mme L. Lussier
Mme Art. Lauzon de Trois-Rivia-
res, M. et Mme T. Buglione, M.
Létourneau, Mile Fortier.

XJ Xx
Mlle Charlotte Major de Mont-

réal, qui s'est embarquée en jan-
vier dernier pour un voyage dans
le midi de la France est actuelle-
ment & Montz-Carlo.

x X XxX
On annonce pour mardi le 22

mai, le mariage de Mlle Berthe
Panneton, fille de M. et de Mme
Arthur Panneton, à M. René Gin-
gras, fils de Mme Victor Gingras.

e . ®

Mme Harry Bertram de Mont-
réal, passe la semaine a Ottawa,
l'invitée de .sa soeur Mme L. N.
Bate.

x x x
Hier matin fut célébré en la

chapelle particulière de l’église de

lImmaculée Conception de Mont-

réal, 12 mariage de Mille Marie-

Rose Champoux, fille de M. et de

Mme Victor Champoux, avec M.

Adélard Laroche. La bénédiction

nuptiale leur fut donnée par le R.

P.’Prouix, S. J. Immédiatement
après la cérémonie, M et Mme La-

roche sont partis pour voyage.
e ® =

Mile Eillzen O'Connor est a Pem-

broke, linvitée de sa soeur Mme

John McLaren Beatty.
. -y

Mme Arthur Letonda! et M. Hen

ri Letondal, de Montréal. s'embar-

bord de l'‘Antonia’ et passeront

un? partie de l'été en Eurone.

= z à

Avis: Toute nouvel'e concernant

1e Carnet Mondain pourra se com-

muniquer par téléphone le soir de

7 à 8 heures à R. 2154 W ou par

écrit à Case Postale 554 le “Droit”

Ottawa, Ont.

CHRONIQUE-
PARLEMENTAIRE

suite de la page 3

 

 

tion adoptée l’an dernier par le

parlement.
M. Herbert Marler

Le député de St-Laurent-St-Geor-

ges s'opposo à la résolution et dé-

clare que la Chambre manque de ix

compétence nécessaire pour se pro-

noncer dans une matière aussi en:-

neuse. L'an dernier la commission

des chemins de fer s’est basée sur

l'opinion de toute la Chambre.
Le premier ministre ajoute que

l’intention du gouvernement n'était

pas d'entraver les industrics. Le:
circonstances d’ailleurs étaient ex-
ceptionnelles l'année dernière et le
gouvernement n'a présenté un p'an
qui ne devait pas durer plus d’un
an, après quoi la commission con-
scrve toute sea liberté.

M. A. W. Neill, de Comox-Al-
berni, accuse les conservateurs de

tique et le Dr King, ministre des
travaux publics, dit que la Cham-
bre ne peut se pronocer sur une
question soumise au Conseil privé.

Divers orateurs adressent cnsui-
te la parole, entre autres, sir Hen-
ry Drayton, MM. A. F. McLean,
Alfred Speakman, T. Church et
Humphrey, après quoi la Chambre
ajourne à minuit et demi, sans
prendre de vote.

ACCUSES DE VOI,
New-York, 15:—Neuf personnes

comprenant P. Paceal Cosgrove,
président de la conolnie industriei-
la autonome des Zusbas. et Roger  

 

            
 

‘Baldwin, directeur de l'American

pa
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[CARNET HONDAJi

queront à Halifax le 23 avril, al

CALENDRIER
 

|
|
i

Lever du soleil .. .. .. 5.10
Coucher du soleil .. .. .. 6.61
Lever de la June .. .. .. 71.17
Coucher de la lune.. .. 10.18

QUARANTE-HEURES|
i

|

Mme Arthur Evanturel de
Montréal, est cn ville depuis hier |
et loge à 64 Avenue Lauricr-Est,

|

chercher à se créer du capital poii-}

JEUDI, 19 AVRIL 1923

109eéme jour de l'année

 

Diocèse d'Ottawa

Osgoode, 18, 19, 20 avril.
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FETE DU JOUR 5
Saint Expédit, martyr. HE

MERCREDI LE 18 AVRIL 192%

“64
Spécial au “Droit”

LE PRIX DE LA VIANDH 2

Montréal, 18—Le marché du bs

tail est assez bon cetts semaine;

l'offre est moins considérable que

d'ordinaire à cette saison de l'an-

née, la qualité des animaux sur le

marché est meilleur et les prix res-

tmt plus fermes.

Quelques bouvillons de choix

pesant 1200 livres et plus ont éLè

vendus à $7.00 les cent livres, poids

vif, mais les bouchers ont pu

acheter de bons animaus de bou- |

cherie à $6.50 et même à $6.00.

L:s jeunes animaux de deux ans

se vendent bien à $5.00 et §5.50.

C'est aussi le prix des vaches bien

grasses, mais le prix courant pour

les vaches et de $4.50 et $5.00. 11

est vrai que ‘bien des animaux

se vendent encore a $2.50 et $3.00

mais c'est le petit nombre. Cetle

disparition des animaux de rebut

a contribué largement à la stabi-

lisation des prix. De fait il y a

eu bien peu de spéculation depuis

quelques semaines, même depuis

| quelques mols. Si un cultivateur a

un bon animal a vendre, il peut
compter à l'avance le prix qu'il en J
recevra.

Les veaux sont plus abondants

que jamais, aussi les prix sont
ils à la baisse et les Ventes assez

difficile. 11 y a moins de compli-
cations que par les semaines pas-
sées; ceux qui ont l'habitude de
vendre du veau impropre à la con-

sommation humaine ont compris
que ce commerce ne paye pas. Ce-
la ne veut pas dire qu'il n'y a que
la loi ne soit pas plus sévère et

permette la vente pour la bou-
cherie de veaux maigres, de ché-

tive apparence et Ne rapportant
aucun profit au propriétaire. Ces
veaux qui se donnent pour $3.00
et 34.00 contribuent énormément à
tenir dans le marasme le marché
du bon veau, bien fini. Les bas
prix que l'on en obtient empô-
chent les cultivateurs de soigner}
davantage. Les plus beaux veaux |
ne peuvent obtenir plus que $9.00
paye ce ‘prix que pour le premier
les cent livres et encore on ne
choix.

Avèc ces conditions les consom-
mateurs des villes sont à se de-
mander comment il se fait qu’ils
aient à payer encore si cher pour
leur viande. Il semble que quand
les bouchers payent le beau boeuf
$6.00 les cent livres ils pourraient
vendre les rotis et le steak à
moins de 35 sous la livre, méme
jes meilleures parties se vendent
40 et 50 sous. Ces prix élevés que
nous payons ne vont pas aux pro-

ducteurs ynais restent entre Les
mains des intermédiaires qui font
autant d'argent en quelques heu- |
res avec la viande d’un boeuf que
l:s cultivateurs qui ont nourri et
soigné ce boeuf pendant deux et
trois ans. 11 y a dans notre sys-
tème économique quelque chose
qui va très mal

Ie porc est en bonne demande
et ls prix se maintiennent fer-
mes; le premier choix de porc à
bâcon obtient facilement $11.50 les
cent livres, poids vif: le porc à
boucherie se vend régulièrement
$11.00, 13 porc gras pesant ne peut

faire mieux que $9.00 les cent 11.
Vres.

Ie porc à bacon surtout est en
bonne demande; depuis quelque
temps les viandes fumées se ven-
dent bien et les approvisionne-
ments s'écoulent rapidement, ce
qui porte à croire que les porcs
à bacon vont avoir un bon cours
d'ici quelques semaines; certains
connaisseurs disent mme qu'il y
aura une hausse d'ici le commen.
cement de mai. Ce at

“alB
gr

La température froide et maus-
sade que nous avons est bien peu
favorable à la fabrication du su-
cre et du sirop d'érable. “Ca ne
coule pas”, disent les fabricants.
Le prix du sirop qui avait fléchi
quelque peu à la fin de la semai-
ne d:rnière est redevenu ferme
a $3.00 lo gallon en petites mè-
sures Les habitués de ce commer-
ce disent que le prix va tout pro-
bablement restèr très élevé parce
qu'il est douteux avec la saisonË
tardive que‘ nous avons qu'il s’en
fasse beaucoup. Le peu de sucre
nouveau sur le marché ne suffit
pas à établir un prix, il sa vend
en petits morceaux de fantaisie
Sur Un pied de 40 sous la livre,

 

‘Civil Liberties Union, ont été ac-
cusés lier de larcin sur plainte
d” placiers des Etats-Unis dans un
plan- de colonisation russe. Tous
cont aceusés d'avoir eu des rela-
tions officielle avec Zusbas. Au
moyen d'annonces et de fausses
représentations, dit-on, ils ont 1n-
duit les citoyens américains à fat-
re des placcinents dans la colonie
russe.
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TRIBUNE LIBRE
Caledonia Springs:

Monsieur le Rédacteur,
J’at lu sur le journal du 12 avril

“La Voix du Sol” dans les nouvel-
les de Caledonia Springs que, gra-
ce au dévouement de M. Jos. Ar-
cand, le chemin à partir de la sta-
tion de Caledonia Springg jusqu’
au chemin provincial serait ma-

cadamisé. Je ne sais de qui votre
reporter a pris ces informations,

car tous les gens qui s'occupent
des affaires municipales savent
bien que j'avais fait un travail ar-
du auprès du Conseil de Comté, au
mois d’octobre dernier, même j'a-
vais fait déplacer les peteaux de
téléphone pour élargir le chemin
qui était trop étroit à certains en-
droits et j'ai insisté aurpès du sur-
intendant M. F.-A. Sénécal pour
que le pont qui a été fait sur le
chemin appelé Coin Carrière de-
vrait être fait assez large pour ê-
tre accepté par l’ingénieur du gou
vernement. Ce reporter dit: nous
aurons le macadam à partir de la
station, chose que je n’ai jamais
demandée, car je ne suis pas pour
faire construire . des chemins dans
le canton de Caledonia. J'ai obte-
nu $13.000. pour la construction
du chemin partir de la ligne en-
tre Longueuil et Calédonia jus-
qu’au chemin provincial, il n’a ja-
mais été question d’un chemin de
macadam, ce chemin doit être cons
truit en gravier.

Je dois vous dire aussi que M.
Arcand et quelques délégués sont
arrivés avec une pétition (pour la
quelle je suis bien aise de conser-

ver les noms) juste à temps pour

 

+
12.

entendre lire le montant qui a-

vait été voté par le Conseil de
Comté pour la construction du
chemin ci-haut mentionné.

Je demande pour l'avenir que
votre correspondant veuille bien
puiser ses renseignemetns de meil-
ileure source afin de donner le mé-
rite à qui il l'appartient.

Votre dévoué
Louis BERTRAND.

Reeve.

ONTARIO

  

CASSELMAN,

 

15 avril, 1923.

lEuchre du 8 avril---
|! La partie de cartes organisée
| par le comité du club de gouret
‘Laurier’ a ét bien réussie. Mal-
gré la mauvaise température, en-
viron quatre-vingts personnes y
prenaient part. Le premier prix

d’entrée, (cent livres de farine).
| donné par M. J.-A. Huneault de
lw.-H. Dwyer, a été remporté par
M. Lucien Lymburner, et le se-
cond, (quatre livres de beurre),
'donné par M. Jos. Sanche, échoué
ait à M. John Walton.

Dix prix furent distribués, et
ceux des dames furent remportés
dans l’ordre suivant: Mme H. Le-

 

fièche, centre de table, don de
Mme J.--J. Lafléche; Mlle A. E-

thier, gants de chamois, don de
Mlle L. Ethier; Mlle O. Byrne, bol
à crème, tion de Mlle Alice Forget
Albertine Quesnel, cap-boudoir,
don de Mlle Eliza Quesnel; Mme

-J. A. Carrière, bonbonnière, don de
‘maire Laflèche.

Prix des Messieurs, M. D. Bou-
ivier, étui à cigarettes, don de
{Mlle E. Deschamps; M. J. Laflè-
che, six disques de gramophone,
‘don de M. G. Théoret; M. Emile
‘Rochon, portes-cravates, don de
Mlle Laura Charledois; M. D. May
‘er, chaussette de soie, don de Mlle
‘A. Henri: M. E. Quesnel, prix co-
mique, don du maire Lafléche.
Deux autres prix pour un casse-

, thies. 

tête, ont été remportés par Mlle
Laura Charlebois et M. Emile Pi-
lon; le premier une sacoche de vo-
yage, donné par le club de gouret
“Laurier”; Je second, un plat à cé-
leri, donné par Mlle S. Laurin.

Les recettes ont été de quatre-
vingts piagtres, La comité remer-
cie ceux qui ont bien voulu donner
leur encouragement à l'oeuvre
sportive.

Nôus apprenons avec plaisir que
le docteur Ladouceur qui a été
retenu à sa chambre, ces jours der
niers, se rétablit sensiblement.

Le docteur Gérald Martin, pas-
se la fin de semaine à Buckingham

Mlle A. Martin, institutrice, est
de retour de Cornwall, où elle a
passé les vacances de Pâques.

Mlle Stella Brisebois était de
passage chez Mlle Alice Forget,
jeudi dernier.

Mlle Albertine Lapointe, de
Fournierville, est l’invitée de sa
soeur, Mme Wilfrid Coupal.

Mlle O. Martin, de Rose Corner
a fait une courte promenade chez
sa soeur, Mlle A. Martin, jeudi der
nier.

M. et Mme Josepn Legault pas-
sent quelque temps à Glen Roy.

Etaient de passage à Ottawa,
vendredi et samedi dernier, MM.
A. Charlebois, O. Ethier, A. Hu-
neault et A. Racine.

Plusieurs des nôtres ont assis-
té au congrès des Canadiens Fran-
çais d’Ontario. tenu à Ottawa jeu-
di et vendredi derniers. Notre pa-
roisse était représentée par MM.
Emilien Martin, Albert Mercier,
Samuel Lalonde et Félix Benoit,

s.
Décès—

Samedi matin, à 11 heures, a-
près l'arrivée du train de Montré-
al, ont eu lieu les funérailles de
Mme Adélard Dorais (née Flisa-
beth Guertin) décédée à Verdun le
12 avril. Le service fut célébré
par M. le Chanoine Touchette.

La défunte s’est éteinte après
avoir souffert de paralysie pen-
dant plusieurs années. Elle laisse
pour la pleurer, son épouse, M. A-
délard Dorais, deux fils, Emilien
et Albert ainsi que sa mère, Ma-
dame Guertin.

Les coins du poêle étaient por-
tés par Mmes P. Chevrier, J.-A,
Charlebois. A. Laurin et E. Sabou-
rin. Les porteurs étaient MM. P.
Laflèche, Dr Boyle, Ls Doran, J.-
A. Charlebois, P. Chevrier et N.
Landry.

Les adieux de Schubert furent
très bien rendus par Mlle Yvonne
Sanche, notre organiste.
A la famille éprouvée nous of-

frons nos condoléances.
Décès—

C'est avec peine que nous avons
appris à la dernière heure la mort
de Pauline, âgée de quatre ans,
enfant de de M. et Mme Ernest
Madore, survenue aujourd’hui à
trois heures, à la résidence de M.
Charles Sabourin.

Transportée d'urgence à l’H6-
tel-Dieu de Montréal, où les méde-
cins tentèrent une opération, l’en-
fant eut une forte hémorragie, et
l’on désespéra de la sauver, Sans
espoir, on la ramenait ce matin,
et quelques heures après son arri-
vée elle expirait, A la famille é-
plorée nos plus sincères sympa

- SAINT-ALBERT*
Naissance: 12 avril 102%

M. et Mme Nephtaîte Piché née
(Albina Ayotte) ont le plaisir d’an
noncer à leurs parents et amis la
naissance d’une fille née lundi le
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| leyet, et voir tout

9

9 avril, baptisée sous les noms de
Marie, Noëlla, Adrienne. Parrain
et marraine, M. et Mme Aristide
;Ayotte d'Embrun, oncle et tante
de l'enfant,
Départ:

Mlle Marie Guertin nous a quit-
tée cette semaine pour un voyage
d’une couple de mois dans les E-
tats, Waltham, Springfield. Nous
lui souhaitons un heureux voyage.

M. et Mme Michel Forget é-
semaine dernière,

Mlle Léa Dicaire était de passa-
ge a Hawkesbury la semaine der-
nière, pour passer ses vacances de
Pâques chez ses parents.

Maintenant que les classes sont
réouvertes, les écoliers sont tous
heureux de reprendre leurs études.
En visite:

M. Ernest Quesnel, collégien de
Valleyfield, est venu passer ses va-
cances de Pâques dans sa famille.

Maintenant que le printemps
fait son apparition, nous espérons
bien que le temps nous sera favo-

rable, afin de faire places aux vi-
laines tempêtes de neige et aux
gros froids que nous avons eus du-
rant l'hiver.

"BOURGET
resafe ton

Mariage—
Lundi le 9 avril avait lieu en

{l'église de Bourget le mariage de
| Mlie Albertine Hogue, fille de M.
et Mme Moïse Hogue, à .M Bruno
Labelle, fils de M. et Mme Moïse
Labelle. M. l’abbé Allard, vicaire
de la paroisse, a donné la bénédic-
tion nuptiale aux époux. C’était
impressionnant de voir l’heureux
couple recevoir la sainte Eucharis-
tie immédiatement avant la céré-
monie du mariage.
La mariée avait pour témoin

son beau-frère, M. Arthur Gagné,
M. Moïse Labelle accompagnait
son fils. La mariée eut des hon-
neurs des Enfants de Marie, Elle
était accompagnée de Mlle Léoda
Diotte et le marié de Mlle Lumina
Parent.
On remarquait dans le choeur

tés de la noce. À l’offertoire le No-
ël du Mariage fut chanté à mer-
veille par Mlle Alice Labelle, soeur
du marié.
Le diner fut servi chez M. Ar-

thur Gagné beau-frére de la ma-
riée, et Je souper chez M. Moise
Labelle, père du marié.

Durast la soirée il eut chant et
une superbe déclamation par M.
Roch Guibord. À minuit un suceu-
lent et suave goiter fit servi par

la famille. De nombreux et jolis
cadeaux furent offerts a M. et
Mme Labelle, Ce n’est qu’au matin

voir passé une aussi agérable
soirée. A l’heureux couple nous
offirons nos félicitations, et nos
meilleurs voeux de bonheur les
accompagnent.
En visite à l'occasion du maria-

ge de M. et Mme B. Labelle,
Mile Cécile Hogue était de pas-

sage à Bourget pour assister aux
épousailles de sa soeur.

M. et Mme Rénaldo Læbelle de
St Albans, Vermont, sont de pas-
sage dans la paroisse, Où ils ont
assisté au mariage de M. et Mme
B. Labelle.

M. Roch Guibord, d'Ottawa, é-
tait aussi de passage à Bourget la
semaine dernière,

Mile Bardier de Montréa! était
à Bourget de passage.
En voyage—Mme Marie Labelle

est partie pour Richford Vv. T. 

 

FOLEYET, ONT.
12 avril, 1923.

Mme Rémi Dubois nous a quit-
tée le 6 courant avec sa fille Ro-
méa et Mlle Hélène Fortier pour
aller visiter ses parents et amies,
sa mère Mme Alex Renaud, de Ca-
che Bay, son frère, M.-Hector Re-
naud de Chutes de I'Esturgeon,
son autre frére, M. Emile Renaud
du même endroit, sa soeur, Mme
Walter Rochon, qui a eu le plai-
sir d’amener sa mére avec elle
pour voir une place nouvelle, Fo-

ses petits-en-
:{ fants.

Rideau 514
—Service des impressions du ‘‘Droit’’1

Oui!
—Pourriez-vous m'’imprimer "500 eircu-

laires 6 x 9 pour demain soir?

—Certainement.

—Très bien. Je vous envoie ma comman-
de tout de suite avec la copie. 
 

FAT

ll

or 16 avril, 1923.

Mariage—
Lundi matin à 6% heures, en

la chapelle du Couvent, M, le cu-
ré Bédard, Hénissait le mariage de
Mlle Claudia Lamarche, de cette
paroisse, fille de M. H. Lamarche,
A M. Emile Tessier d’Astorville.
La mariée appartenant a la Con

grégation des Enfants de Marie;

1a chorale de la Congrégation fit
les frais du chant et de la musique
Aux nouveaux époux, que Dieu

a bénis ce matin, nous souhaitons
paix, bonheur et succes.
Décès Mme Pierre Laviolette

Vendredi matin le 13 avril, à
9 heures, avaient lieu les funérail-
les de Mme Pierre Laviolette, dé-
cédée mercredi soir, à l’âge de 82
ans et 27 jours. Une assistance as-
sez nombreuse est venue, accom-
pagnant le cortège funèbre, ren-
dre un dernier hommage à la dé-
funte regrettée, A la famille é-

prouvée nous présentons nos plus

profondes sympathies.
Naissances-—

M. et Mme Arthur Leroux ont
le plaisir d’annoncer à leurs pa-
rents et amis la naissance d’un pe-
tit garçon baptisé le 14 avril sous

iles noms de Joseph, Edouard, Eloi
Parrain et marraine; M. et Mme

Edouard Colle.
M. et Mme Arthur Frappier sont

heureux d’apprendre #& leurs pa-
rents la naissance d’un petit gar-
con bantisé le 15 avril sous les
noms de Augustin, Jean-Paul.
Parain et marraine; M. et Mme
Jean Baptiste Frappler. \

M. L'ahbé Léopold Paquette, vi-
caire A l'Orignal, était dans nos pa
rages au début de la semaine.

M. Y’abbé Achilie Gratton, appe-
lé à la hâte dans sa famille à l’oc-
casion de la maladie grave d’un de
ses frères. est r'etourné au Sémi-
naire d'Ottawa jundi matin.

Notre curé et notre vicaire as-

 

de chant des parents et les invi- ;

| e.e.By
que tous se séparérent joyeux d’a-!

pour visiter son pére qui est dan-

‘|gereusement malade.

* FX
LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI, LE 18 AVRIL, 1923

Mgr Emard.
Assistaient au cong:ès des Ca-

nadiens français d'Ontario et au
congrès des Institutrices Bilingues
de l'Est d'Ontaric: M. l'abbé Re-
né Bergeron, notre vicaire; M. et
Mme Daniel Charbonneau; Mile
Alice Charbonneau, institutrice
de l'Ecole No 11 de cette paroisse;
M. Jean Baptiste Paquette et M.
Daniel Charbonneau, du village.

M. et Mme Willie Brunet sont
allég passer quelques jours a Mont
réal la semaine derniére.

Notre Docteur, M, Léopold Cho-
pin. était de passage a Ottawe jeu
di pour affaires.

M. Ernest Bricot est parti pour

un petit voyage à Montréal.
M. Louis Bédard et M. Paul F-

mile Laniel, étaient à l’Orignal,
samedi par affaires.

Mlle Sarah Arcan ‘‘modiste’’ est
revenue parmi nous pour continu-
er son ouvrage chez M. J.-B. Rous-

son.

 

———"

MASSON
——— —

16 avril, 1923
Plusieurs de nos institutrices

étaient dans leurs familles à l’oc-
casion de Pâques. Notons Mlle Al-
bertine Séguin, institutrice à Ma-
rionville; Mlle Maria Leroux; An-
ge-Aimée Malette. inst. à Papi-
neauville; Mlle Claire Dubuc; Mile
Elisabeth Deslauriers Inst. à Jean-
ne d’Arc, Qué.; Mlle Lucile Ma-
lette du couvent de Montébello.
Départ.

M. Noël Lacelle et son fils Vic-
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I Livrés oRoù.

réléphonesnous::

QUEEN 8385
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 Nous parlons français.

FLECTRIC WORKS
$78, 380, 384, RUE BANK

Vis-à-vis Ia rue Levis.  

 

 

COLONISATION
Prière de s'adresser à

M. l’abbé J. U. FORGET,

agent de colonisa-
tion,

EMBRUN, ONT.

pour obtenir des billets de
colon pour le Nord Onta-
rio et pour l'Ouest.

 

 

N'est-il pas temps

que vous vous occu-

pies de vos yeux?

C. R. LAFRENIÈRE
OPTOMETRISTE

Opticien-Mannfacturier

42, RUE RIDEAU

Pharmacie J.L. ROCHESTER

     

 

Tél Queen 8850.

sistalent à la remise du Pallium à |

 

|Päfticset Servicésricsdé]

i

à accorder les pianos. I!
pleine satisfaction.
Mlle Corinne Châtelain de Buc-

kingham était de passage chez ses
parents et amis,

M. Arthur Rochon fils ,est allé
reprendre son travail à la Banque
Provinciale de Hull. 1] se rétablii
graduellement.

tor nous ont quittés pour aller tra-
vailler à Lagabelle près de Trois-
Rivières.

Esprit d'entreprise— Nous a-
vons deux (piceries à domicile. On
est content de l'encouragement
reçu. Mme Vve Pedland a aussi ou-
vert une épicerie près de la gare
Elle donnera aussi des goûters et
servira la crème à la glace. Elle
sera aussi en position de prendre
des pensionnaires. Cette dame mé-
rite certainement de l’encourage-
ment étant veuve et ayant cinq

Nous avons une température
qui n’est pas des plus idéales.
La collecte de Pâques fut très

fructueuse. Elle réalisa la jolie
somme de $160, C'est une preuva

 
 

 

 

 

    

 

 

enfants qu’elle doit faire vivre. convaincante de la gratitude des
M. A. Guénette est bien occupé paroissiens envers leur curé,

Les Architectes Réputés Recommandent la

BRIQU Schisteuse, Laprairie et

Citadelle de Québec

| AGENTS

NATIONAL BUILDERS’ SUPPLY
Queen 5263 Bank Stree Chambers 102, Rue Bank

 

REPARATIONDECYLINDRES ET
D’ARBRES A MANIVELLE D’AUTOS |

Oylindres Eraflés Réparés Sans Distorsion

Distributeurs d’Engrenage pour

Anneau de Volant Logan

| McMULLEN-FERKINS
LIMITED

Machinistes et Soudeurs à l’Acétylène

433, AVE LAURIER OUEST TEL: QUEEN 6116
PEme resm ————
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SERVICE DE TAXI “CHECKER”
Une série d'autos confortables avec des chauffeurs propres,

soigneux et courtois, toujours à votre service, jour et nuit.

50c
Autres endrolts:—Ottawa-Sud. Hintonburg, 75€

Ottawa-Est, New Edinburgh ... ... ..

32, rue Wellington. Téléphone: Queen 3327

NOTRE TARIF—
Dans les limites de 1a ville ... —.……..

 
 

   
    

     
      

  

 

F.-X. LADEROUTE
AGENT DES IMMEUBLES REALTOR

Assurances de tous genres: Fen, Vie, Accident, Maladie,
de Garantie.

Bas tarifs spéciaux sur les assurances d’automobilss et de ziscon

292, Ave Laurier Ouest Vis-à-vis du Magasin Fournier

  

  

 

   

 

     
     
 

 

  

 

OUE les BLOUSES, la LINGERIE, etc, trop délicates pour
être confiées aux méthodes du foyer, nous offrons un nou-
veau service dont la soigneuse efficacité a été éprouvée par

la clientèle la plus exigeante possible.

Télé-" : Simplement à QUEEN 786

 

PATTON CLEANING & DYEING CO.
BUREAU: 123, RUE BANK OTTAWA

TAPISSEREE — 25A 50% D'ESCOMPTE
Un Vaste Asgortiment au Choix aux Prix de 15c à $3.00 1e

rouleau.
Permettez que l'on vous cote un prir sur vos décorations des

premiers jours du printemps.

Peter Stewart Limited
894, rue Bank—Queen 128 789, rue Somerset—Sh. 3470

(£: Agents pour la Peinture Sherwin-Willlams.
Ve. 
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Planchers,
oCttages,
Garages,
Etc, Etc. 
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Planchette Fibre Ten.Test (Massive)
LA MEILLEURE PLANCHETTE MURALE MANUFACTURER

Noüs vendons aussi du Plâtre, de Ia Chaux, de Ia Latte, du Ciment, du Bois Dur à Parquets, de la
Toitare Paroid et du Bardeau, et tous les autres articles
Ecrivez-nous on téléphonez-nous pour avoir des échantillons, des imprimés et des prix

CAMPBELL-DONALDSON CO.
146, RUE BOOTH, OTTAWA

ROARSARISESiddhaie iiiedhdhSudiib ibid dhdidblly
ca tnt

En grandes feurlles de
4 pds x 8 pds, 7-16 de
pce d’épaisseur. Meil-
leure que le bois pour
lamprissage. Meilleur
isolateur contre la cha-
leur ou le froid,

m0e2S6CE.

por constructeurs.

Fournisseurs de Constrhcteurs

TELEPHONE: SHERWOOD 1847
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REFABLISSEMENT

aprës la maladie dépend beaus:
coup sur la force, la pureté et
l’efficacité des drogues qui ene:
trent dans la prescription de voe'
tre médecis. Nous aidons à votre
médecin en exécutant sa press
cription d’une manière parfaite.
Nous soulageons le malade et,
hâtons sa guérison en lui tours;
nissant les meilleurs médiea-'
ments. ou

PHARMACIE

BRISSON
Tél: R. 2150
a

 

Angle Dalhousieet|Guigues

 

 

 

 

Nettoyeurs et Teinturiers

TOUT OUVRAGE PROMPTEMENT EXECUTE

200, Rue Bay, Ottawa Téléphone: Queen 3500

 

 

 
 
 

Téléphone: SHER. 3882

Marchands de Papier-tenture, Peinture, Vitre, Vernis,
Muresco, etc.

Ne vous laissez pas tromper par l’appât d'un escompte pour
commande immédiate. Nos prix réguliers sont encore plus bas
que ces réductions. Pour vous en convaincre, consultez-nous,      
 

  

Belles Fermes, Vaste Teraiain
So! argileux, absolument ta. à la culture, actuellement

J orterts aux colons désireux d’acquérir des terres fertiles.
Ils sont situés sur la voie ferrée d’‘Earlton, 4 ELK LAKE
et spécialement dans les environs d’Osseo, Mountain Chu-
tes et Leeville, etc, à 125 milles au nord de North Bay

dans la province d'Ontario. Les mines nombreuses ez-
ploitées dans le voisinage donnent aux colons un marché
facile d'accès pour l’écoulement de leurs produits.

1
(FAUTEUX -&- FAUTEUX

PEINTRES-DECORATEURS

1024, rue Wellington (Angle Fairmont)

dresser à Mansieur l'abbé ROUSSEL, curé, ELK LAK}, éti
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Laissez les Experts de

l’Atelier J. Villeneuve Vous Servir ‘
Sachez qu’à cet atelier vous y trouverez des okvriers compé-

tents avec 25 années d’expérience. Que nous y exerçons ans apé-
cialité dans ia construction de Chariots à Pain, d’Express, de Ca-
dres et Boîtes pour Camions (autos): que nous faisons toutes
sorles de réparatibns dans les autos, telles que redressage des res-
sorts. d'ailes, etc, etc.

Ne craignez pas de venir nous consulter. Venez at vous ver-
rez que vous ne, pourrez qu’en bénéficier. Hâtez-vous, ne cédez
pas votre tour à d’autres. Nous garantissons un service de 18
heures par jour, &'il le faut.

Atelier J. Villeneuve & Fils
POINTE-GATINEAU181, rue Jacques-Cartier

 

 

  

  

 

  
  

  

 

  
     

 

    
      

 

Articles de Foyers

Emmagasinés dans

an entrepôt à l’é-

preuve de l’incen-

die.

 

Emballage et expé-

dition à tout

endroit

Nettoyeuse de Tapis, Tisseuse de Carpettes
Couvreuse et Répareuse de Meubles

Téléphone: R. 914 Etablie en 1873
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LE SEUL MAGASIN CANADIEN-FRANOCAIS
DE LA VILLE

i Poêles, Fournaises,
Ferronnerie,Quincaillerie, etc.

A DES PRIX RAISONNABLES

. HOULE
111-115, Rue Clarence

     

     

         
Ottawa
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(n’en doute pas, la tendre

jour comptez-moi parmi vos plus

® Arthur le Troubadour

, car vous paraissez si aimable, que

| aecepte pour correspondante.

 

     

 

Noëlle à Françoise Amoureusc:
Vous avez de bons yeux et une

langue bien pendue. Tant qu'au
reste je puis vous dire que j'ai eu

autrefois une soeur et que mol-

même je suis déjà allée au couvent

dont vous me parlez, Bonjour et

sans rancune.

Noëlle à La Senora: ;

Je suis en effet une certaine

Normalienne. Vous êtes je crois u-

ne certaine petite J. B. élève de

4e année. Dites si je me trompe”?

Rose Epineuse à Coeur d'or—

Certainement je vous estime,

moi aussi et rien ne me fais plus

plaisir que d'avoir une amie au

coeur d’or.

Rose Epineuse à Thérèse Amou-

reuse—
Je vous aime trop chère coupsl-

ne pour murmurer contre vous

pour un retard: Oui, en effet, tou-

te épine a sa rose, Je vous accueil-

le cordialement.
Rose Epineuse à Myrielle—

A mon aimable nièce de la capi-

tale je dis mille bonnes choses.
Rose Epineuse à Mignonne—
Vous êtes aimable et vous en é-

tes récompensée car vous semblez

jouir d’une grande popularité au

Royaume. ,
. Vous me réserverez ume toute

petite place dans votre coeur, n'est

re pas?
Rose Epineuse à d'Artagnan—

M’oubliez-vous?
Marjolaine à Reine des Fleurs—

N’êtes-vous pas de l'école Nor-
male petite amie? Quand me le

direz-vous?
Marjolaine à Prince Armand—

Bonjour, beau Prince! m'’écri-
rez-vous? Joyeux bonjour!!
Marjolaine à Marquis de Ghilliac:
Dn fond de votre castel pensez-

vous à Marjolaine que ne fait que
penser à vous? Donnez-moi donc de
vos nouvelles petit chatelain.
Marjolaine a Arel—

M’acceptez-vous coming corres-

pondante petit ami? J’ai bien hâte
de savoir!

Marjolaine à la Senora—
Que fais-tu, Jeannot” m’as-tu

oubliée? Vois-tu souvent Ninon?
Bonjoure la pour moi!
Arthur le Troubadour à Rose sans

. Epines—
Cousine jolie, votre salut, et. je

pensée
; qui a dû l'accompagner ont pro-
:duit leur effet galvanisant. De ce

, fideles correspondants.
a Coenr

Sceptique-—
‘Le vent siffle fortement: l’â-

tre pétille, Je suis seule près du
feu...la vieille horloge jase tout
bas...”

Est-ce Chateaubriand de ‘Nuit
d’Amérique’’. Taine de ‘‘Sainte O-
dile’” ou petit Coeur Sceptique?
Mais il n’est pas sceptique du tout
le coeur capable d’engendrer de
tels tableaux! Puis ces mots si
doux: ‘...votre pensée m'obsède”:
—réciproque.
Rose sans Epines à Noëlle—
Vous m’invitez de Tevenir sou-

vent: je m’empresse de la faire,

“je ne puis passer a votre porte sans
‘m'arrêter.
Rose sans Epines à César—

Lorsqu'on parlait de César on
disait toujours le terrible. Je vois
bien que vous n’êtes pas ainsi.
Vous êtes si doux, que je m'empres
se de vous faire plaisir, en vous é-
,crivant, comme vous me le deman-
,dez. Affectueux bonjour.
Coquelicot a Ninon de Lenclos—

Merci de votre gracieuse invi-
‘tation. Certainement que je vous

Je

cois vous connaître. Qu'en dites-

; vous? Je vous en écrirai plus long
à la prochaine. Amical bonjour.
Coureur des Bois à XXX Ottawa-—

; Votre doux babil du 14 février
n'a réellement émue. Je souffre de
| penser que je ne sdis pas ce H. L.
,auquel vous paralssez grandement
,vous intéresser.

Quant à supposer que j'estime
,XXX, comme vous dites, c’est faux
I! faut absolument enlever ce ‘sup
,posez’...

}

 Coureur des Bois à Oiseau Mo-
queur—

Toc! Toc! Toc! ouvrez, je vous
én nrie, petit oiseau. ..Viendra-t-
11? Oul, j'enterids un frélement
d’aile...le bruit se rapproche....
Ah! le chant du rossignol....le
sifflement du merle...le coup de
élairon de le petite ‘‘fiûâte des boiz”

C’est Oiseau Moqueur. Toc! toc!
toc! ouvrez petit oiseau,
Coureur des Bois à Laure d’Arma-

ya—
I1 fait bien froid dans les grands

bois, gentille demoiselle. Si voas
me voyez à la porte de votre castel
c’est que j'en solliccite l'entrée. Au
rais-je l'honneur de voir le pont-

Le Royaume I}
Enfants

tre introduit auprès du noble foyer
d’Armaya?

Fée d'Azur à Brise du Soir—
Bonjour petite cousine. Certes
j'aimerais beaucoup correspondre
avec vous. Quand m'’écrirez-vouws
de nouveau gentille amie. A bien-
tôt?
rée d'Azur à Fée des Ruines—

Puisque vous me connaissez,
gentille cousine, je vais vous de-
mander de m'aider à trouver le
nom de celle qui se cache sous le
joli pseudo de Fée des Ruines.
Fée d'Azur à Emeraude de Mai—

J'accepte avec plaisir de corres-
pondre avec vous petite émeraude

que j'aime déjà beaucoup sans
vous connaître. Un gai bonjour.
Fée d'Azur à l'Arabe—

Mes félicitations pour votre jo-
li pseudo petit cousin, il me rap-
pelle un opéra que j'ai vu et que
j'an beaucoup aimé. Acceptez-vous
une nouvells correspondante. À
bientôt.
Fée d'Azur à Rose sans Epines-—
En effet, petite cousine j'étais

à East Templeton le 10 décembre
dernier avec mademoiselle P. J’au
rais bien aimé vous voir gentille
amie. J'espère que la prochaine
fois que j'irai, mon désir sera sa-
tisfait.
Fée d'Azur à Petite Mia—

Un joyeux bonjour.

Fée d'Azur à Myrto—
Ma pensée s’envole vers

petite amie. Amical bonjour,
Fée d’Azur à Lolita—
Un bonjour en passant gentille

Espagnole.

Lolita au Marquis de Ghilliac-—
J'accepte avec plaisir votre ai-

mable invitation marquis. Sachez
que je suis une petite Espagnole
‘‘Canadienne Française” Comment
vous plaisez-vous dans le Royau-
me de l’Oncle? N’est-ce pas qu’il
fait bon y venir souvent? J'attends
votre visite prochainement. Vien-
drez-vous?.
Lolita à Myrto—
Que fais-tu amie? Je te lis rare-

ment. Multiplie tes aimables bil-
lets. Est-ce trop demander?
Jeannette Réveuse à Raymonde—
Comment es-tu, petite amie?

Bien, je suppose? Un cordial bon-
jour à toutes les compagnes du

pensionnat,

Jeannette Réveuse a Roberte de
Pibrac—

Sais-tu qui t'écrit? C'est la pe-
tite amie J. R. qui était en prome-
nade chez Raymonde 1'6té dernier.
Alors je me permets de te deman-
der si tu veux correspondre avec
moi. J'attendrai une réponse avec
impatience.

Un gros bonjour et à bientôt.
Messagères de sourires à Coqueli-
Cote

Dis, exquise petite fleur, accep-
terais-tu une Messagére dc Souri-
res pour correspondante? Ce serait
si beau, si poétique de grouper en
une seule gerbe des coquelicots et
des sourires. Je ne sais, mais il
doit y avoir des personnes extraor-
dinairement fortunées qui cueil-
lent des sourires réellement sym-
pathiques, divins, véritables fléurs
au parfum exotique, mystérieux.
Oh! les heureux, combien je les
envie. Je t’écris un peu familière-
ment, n'est-ce pas? C’est que je
te connais très bien. :

vous

Messagère de Sourires A Laure
d’Armaysa—

Hola! ma mie, me permeis-tu
de correspondre avec toi? Bien
certain que tu ne pourras me refu
ser ce petit plaisir, hein J. D? Tu
connais trés bien Prince Armand,
j'en suis sûre?
Page indiscret à Populaire—
Vous vous dites Populaire, mais

vous ne vous rendez pas populaire
on vous voit si peu souvent, Venez
parler avec un indiscret.
Page Indiscret à Coquelicot-—

Petite cousine je ne suis pas ce-
lui que vous pensez, veuillez vous
détromper, car vous êtes dans l’er-
reur.

Ghislaine & Chevalier d'Arma—
Vous avez sans doute beaucoup

de correspondants beau chevalier
car vous étes si gentil. Cependant
pas trop pour ne pouvoir m’adres-
ser un tout petit bout.. .et quand
serait-ce ?

Ghislaine à Ninon de Lenclos—
Est-ce l'ancienne amie, Ninon

qui se nomme a présent Ninon de
Lenclos? J'aime ce pseudo car il
ajoute du charme à celui que j’ai-
mais déjà beaucoup, puisqu'il me
rappelle une amie que je chéris-
sais. Pourquoi ne la remplaceriez-
vous pas auprès de moi, Ninon ché
rie? Amitiés sincères.
Chimère à Lolita-—
Vous n’avez je crofs, de la Loli-

ta de Pierre l'Ermite que la gen-
tillesse et la beauté, car vos vers
charmants révèlent une âme amou
reuse du beau et du bien. Je soup- lévis s’abaisser devant moi et d’a- conne fort, que ma petite Lolita

ay
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Balsamiques — Antiseptiques — Germicides

 

Centre les toux chroniques et aiguës, les bronchites, laryngites,
rhumes, grippe et maux de gorge.

SIROP, 25 sous — CAPSULES, 50 sous.

Envoyés par la malle.
CIE DES CAPSULES CRESOBENE,274,rueSt-Denis,Montréalemm2
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LE DROIT, OTTAWA, MERCREDI, LE 18 AVRIL, 1923 =

soit elle-même la *quace” et la je crois que vous êtes celle que
‘“délicatesse’’ qu'elle aurait pour, j'attends depuis longtemps, si tou
les compagnes si elle était “Roi”
Mon air discret et mes maniéres
surannées n'éloigneront-elles pas
de moi la gentille Lolita?
Chimère à tous les cousins et cou
sines-—

Songez hélas, que le fier Cid
Qui doit combattre pour moi n’est
pas encore arrivé. Viendra-t-il

A bientôt?
Eméraude de Mai à Fleur-Aimée:

Bonjour petite amie. Tout com-
me les autres normaliennes les va-
cances de Pâques te sourient beau
coup. Te sens-tu encore des ar-
deurs.... pour.... foyer..... ?
Comprends-tu cela. Pense au —di-
manche soir du 18 mars. Tu y es,
n'est-ce pas?
Eméraude de Mai à Marie Stuart:

Depuis longtemps je cherche à
découvrir la jolie tête qui se ca-
che sous ce pseudo. Enfin j'y suis
je te reconnais petite amie aca-
démique. Que penses-tu de ma dé-
couverte?
Météore à Jean-Loup—
Vous êtes gentil sous votre pseu

do. J'aimerais à vous connaître
d’avantage. Qu'en dites-vous. Une
bonne poignée de mains.
Météore à Carmen—

Je crois vous connaître, gentil-
le petite Carmen. Vos initiales ne
sont-elles pas J. V? Une douce pen
sée.
Myrto à Ninon de Lenclos—

J'ai reçu votre message, Ninon,
ainsi que vous j'ai changé de pseu
donyme. Croyez-vous me reconnafl-
tre tout de même?
Myrto a Lili—

Ah! Ma petite Lili...Connais-
sez-vous cette chanson? Elles est
très jolie...Je vous envoie mes
meilleures pensées.

Jeux de l’Oncle Raymond
 

 

  

 

 

*No 50:—Balancer
votre doigt.
Un tour qui semblé bien diffi-

cile ést de placer une carte de vi-
site sur votre index et ensuite dé-
poser un sou sur la dite carte. À

gn sou sur

l’aide de votre autre main, vous
envoyez la carte voler au loin
par une chiquenaude, et le sou
restera en place sur votre index.
Ce tour est bien facile; il suffit
d'un peu de pratique tout sim-
piement.

(Service Public Ledger)
 

Myrto a Lolita—
Je vais commencer à penser

que ma petite Lolita ne m'aim
plus. Que fait-elle donc? : :
Myrto à Iréne Réveuse—
Vous révez trop, Irène vous ne

songez pas à vos cousines. Eles-
vous au Lac Gcorges?

Frou-Frou à Jeanne de Lorraine:
Comment vous dire le plaisir

que m’a causé votre gentil billet
chère cousine?
Je suis très sensible à l'intérêt

que vous me portez et suis bien
contente que vous aimiez tant ma
patronne, et pour cause (j'ai ap-
pris que vous êtes musicienne)

Je dois vous dire que je ne suis
je ne suis qu’à mon premier ca-
hier; je ne fais pas honneur ama
patronne de ce côté et pour la mo-
ment le nom de Frau-Frou me va
bien mieux.
Chrysanthème à Janon Imparfaite
César, d'Artagnan—
Que faites-vous donc chers cou-

sins et cousines? Seraii-ce en vain
que j'attendrai une réponse? A
bient-t donc.
Chrysanthème à Chevalier Incon-
nue—

Chére cousine je vous envoie
ma meilleure pensée et mon meil-
leur sourire. M’écrirez-vous bien-
tôt?
Blandine à Rafaella—
Votre invitation est bien franche
mais, je suis aussi obstiné que ce
cher oncle, à rester incognito. Je
me déciderai à vous donner mes i-
nitiales si vous vous me donnez
les vôtres. Si j'étais petit papillon
j’étendrais mes ailes et j'irais vous
chuchoter de douces choses. Je
compte de bonnes petites amies à
Buckingham, où j'ai déjà passé
d’heureuses années.
Musette à Arthur le Troubadour—
O monsieur le Troubadour, si

Musette pouvait vous dire dans un
air doux et joli tout ce qu’elle pen-
se de vous!!!—Vos oreilles au-
raient des bourdonnements de ru-
ches, votre imagination, des pal-
pitations effénées et !2 syncope—
non vraiment, se serait trop d’é-
motions; il vaut mieux me taire.
Musette à Coureur des Bois—
Une idée foile m'est venue de

courir les bois, Il paraît que pour
égayer les moments de solitude rê
veuse, dans les forêts désertes ri-
en ne vaut une Musette; moi je ne
sais...
Pierretto à Mignoretta et Coletta:

Acceptez-vous Pierrette comme
correspondante? Oui, n'ést-ce pas?
Affectueu bonjour.
Pierrette à uelioot-
«Des souvenirs en

pour vous, cousines!
Cupidon à Marjolaine-—
Un gai bonjour!

Cupidon à Chevalier d'Arma—
, Vraiment, chevalier, vous aver

bien deviné; mes initiales sont bi-
en celles que vous avez mention- 

| Stes car je brûte de savoir.

'

nées. Mais vite dites-moi qui vous
Un

joyeux bonjour.
Marquise Mignon A Comtesse Jo-
ctlynde- :
Ne croyeg<vous pas qu'une Coin

‘icsse et une Marquise devraient
être amies? J’obsérve depuis quel-
que temps votre aimable plume et

abonidances

tefois, vous voulez bien m'accep-
ter pour correspondante dans le
bureau d'échange.
Marquise Mignon aux cousins
cousines—

Commie ma plume court avec em ;
pressement sur ma feuille, elle est
'anxieuse de vous souhaiter le bon-,
jour et vous envoyer mes meilleu-
res pensées. |

ag |
LE PRIX DU EUCHRE

DES ENF. DE MARIE
Le euchre de la Congrégation |

des Enfants de Marie de Sainte |
Anne mercredi dernier a été un|
magnifique succès. Plus de 500:
personnes étaient présentes et le
comité d‘'Organisation désirent re-
mercier toutes les personnes qui

ont contribué à ce magnifique
succès, 11 remercie aussi sincère-
ment les généreux donateurs de
prix.

Les prix ont été distribués com-
me suit:

Prix d’Entrée, $3.00 en Or, don de
La Chorale des Enfants de Marie,
gagné par Mlle Plouffe; Prix de ta.
ble $1.00, don de Mll: A. Gravel, ga-
gné par M. Lacoursiére; Prix de ta-
ble $1.00, don de Mlle A. Motard,
gagné par M. R. Canuel; $1.00 don
de Mlle V. Lachaine, gagné par Mme

Huard; $1.00 don de R. A. Boyer,
gagné par Mme Whissell; $1.00 don
de Mlle Juliette Dorion, gagné par
Mm: Nolan; $1.00 don de Mlle Emi-
lia Desroches, gagné par M. Doucet;
$1.00 don de Mlle Yvonne Bettez,
gagné par Mme P. Trudel; $1.00
de Mlle Amanda Bettez, gagné par

M. Lépine; $1.00 don de Mlie Ber-

the Robillard, gagné par Mlle B.
Séguin: $1.00 don d: Mile B. Hu-
neault, gagné par M. Mongeon; $1.00
don de Mlle A. Bettez, gagné par;

M. N. Dubois; $1.00 don de Mlle B.
Blanchet, gagné par M. Robert;

$2.00 don de Mlle G. Lachance, ga-
gné par Mlle R. Proulx; Mouchoirs

de fantaisie don de M. Cardinal ga-
gné par Mlie I. Morand; Paire de
vases don d: M. Mathieu, gagné par
Mme Motard; Porte-monnaie don de
M. Marquis, gagné par M. Closson;
Assiette de fantaisie don de Mlle R.

Larose, gagné par Mlle Séguin;
Plateau don de Mlle E. Laporte, ga-
gné par Mlle St. George; Set à thé
don de Mlle B. Cyr gagné par Mme

Cardinal: Set à crème don de Une
amie, gagné par Mme Bond; Assiet-
te à gateaux don de Mile D. Lapor-

te, gagné par Mme Richard; Bonnet
de boudoir don de Mlle L. Charbon

neau, gagné par Mile Dionne; Beur-|

rier de fantaisie don de Mlles A. et |
P. St. Laurent, gagné par M. Dage-
nais; Corbeille don de Mlle C. De-

mers, gagné par Mme Emond; Va-

se pour fleurs don de Mlle B. St.
Laurent, gagné par Mme Cronin;

Vase d: fantaisie don de Une amie,
gagné par Mlle Prudhomme; Ta-
blier de fantaisie don de Mlle M. J.
Major, gagné par Mlle Beaudoin;
Set à crème don de Mlle O. Cha-
teauvert, gagné par M. Dubé; Sta-
tue de Ste. Jzanne d'Arc don de Mlle
A. Charbonneau, gagné par Mme

Martin; Statue Ste. Rita don de Mlle
R. Labelle, gagné par Mme E. Le-

compte; Livre de messe don de Mil:
R. Labelle, gagné par Mlle Sauvé;
Boîte de chocolats don de Dénman
et Monroe, gagné par Mme Auger;
Crucifix don de Mlle Babin, gagn?
par Mma A. Plante; Bonnet de bou-
doir don de Mme L. Cayer, gagné:
par Mme Blanchard; Assiette de,
fantaisie don de Mlle V. Bigras, ga-
gné par M. Trottier; Paire de pan-
toufles don de Mlle F'. A. Lachance,:
gagné par Mme A. Hamel; Mou-!
choirs da fantaisie don de Une a-!
mie, gagné par Mlle D. Renaud: Set
coliets et poignets don de Une amie,
gagné par Mme E, G. Lachance;

—
—
—
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—
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F. Chateauvert, gagné par Mme
Boucher; Boîte de papier à lettres |
don de Mlle M. A. Charbonneau, ga-;
gné par M. Bois; Epingles de col- |
lets don de Mlle G. Beauséjour, ga- |
gné par Mme St. Georges; Pair: de
pantoufles don de Mlle Y. Hurtibi-!
se, gagné par Mlle Fournier; Sta- |
tuette de fantalsi: don de Mlle G.
Tremblay, gagné par M. Lamoureux; |
Tablier de fantaisie don de Mlle O.
Joubarne, gagné par Mme Legros;
Plateau don de Une amie, gagné par:
Mme Trottier; Set à crème don de
Mile M. À. Clément, gagné par Mme .
Roussell; Tablier de fantaisie don
de Une amie. gagné par Mlle Blan-
chet; Paire de bas de soie don de
Mill: R. Boyer, gagné par Mme De-
mers; Paire de gants de soie don de
Mlle A. Maton, gagné par Mlle Be:
lisle; Tablier en caoutchouc don de
Mile D. Denault, gagné par Mme
Gordon; Plateau don de Mlle E.
D:nauit, gagné par M. Mulroney.
Peignoir don de Mlle R. Emond, ga-
gné par M. Lafrance; Plateau don
de R. Levesque, gagné par Mlle La-
coursière; Set à mayonnaise don dc
Mlle. B. Lév:sque, gagné par Mii
Bélair; Sit de toilette don de Mlle
J. Beauliew, gagné par M. Sarazin:
Rôtissoire en aluminium don dc
Mlle Charbonneau gagné par M. La
douceur; Moutardier don de Mlle
A. Blais, gagné par Mlle B. Latré-
mouille; Dolliys don de Mlle 8.
Ouellette, gagné par M. Potvin;
Set collets et poignets don de Mille
G. LeCavalier, gagné par M. Sauvé;
Livre de messe don de Une amie,
gagné par M. Proulx; Gilet et bon-
net de bébé don de Une amie, gagné
par Mlle A. St. Denis; Gilet (Ld
s:use de nuit) don de Mlle O. Char.

Gilet (Lisouse de nuit) don de Mlle
L. Lachance, gagné par Mme Pot-
vin; Sac de farine don de Mile Al-
bina St-Denis, gagné par Mme Lé-
febvre; Morc:aux d'ivoire français  
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| Mangez du PAIN DE BLE
ENTIER pour jouir d’une
Bonne Santé.

Du PAIN DE RAIS pour
avoir de l'énergie.

Standard Bread Co.
Limited

"i Téléphone: Sher. 400.
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Théière en porcelaine don de Mlle Î

bonneau, gagné par Mme O. Dubois; |

  
  
       

 

        
   

 

  
     

  
  

En groime, moulu ordinaire, ou moulu

Le Nom Familial Canadien

POUR DU

Vrai Bon Café

Vendu en boîtes hermétiquement fermées de

% Ib, 1 Ib. et 2 Iba. seulement.

CHASE & SANBORN,
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AVOCATS

| BEAUCHAMP & GABOURY
AVOCATS

179. rue Principale - - Hull
Téléphone: Sh, 1857.

J. E, OC. ELLIOTT, B.C.L.

AV0C2T POUR QUEBEC

187, Rue Principale

DUBOIS & SEGUIN
AVOCATS et NOTAIRES

Edifice Plaza, 45. rue Ridean
Angle des rues Rideau et Sussox

Téléphono: Rid. 4020.

 

HULL
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don de Mile N. Lefebvre, gagné par
Mme Donovan; Chapelet monté en

or don de Une amie, gagné par Mme
Savary; Jardinidre don de Mlle J.
D'Amour, gagné par Mlle Charbon-
nsau; Boîte de chocolats don de
Mlle R. Laviolette, gagné par M.
Foubert; Vase pour fleurs don de
Une amie, gagné par M. W. Lecomp-
te; Assiette don de Mlle L. Sauriol
gagné par Mlle Lamarche; Coussin
à épingles don de MIll> R. Tassé, ga-
gné par Mlle Y. Vermette; Livre

de messe don de Une amie, gagné
par Mlle Blais; Plateau don de Mlles
B. et G. Labell?, gagné par Mlle L.
Charbonneau; Plateau don de Mlle
L. Clément, gagné par Mlle R. Prud’
homme; Porte-mouchoirs don de
Milles Y. et G. Labelle. gagné par

Mme Jacques; Vase don de Mlle G.
Hudon, gagné par Mme Mongeon;
Gilet (Liseuse de nuit) don de Mlle
Y. Vermette, gagné par Mlle R. Ca-
risse; Mouchoir de soie don d: Mlle
L. Charbonneau, gagné par M. Le-
duc; Vadrouille don de Mlle I. Le-
compte, gagné par Mme Spénard;
Paire de pantoufles don de Mlie L.
Roy, gagné par M. J. A. Doré;

Corbeille pour fleurs don d: Mlle
M. A. Roy, gagné par Mme Poirier; !
Faux-col don de Mlle L. Séguin, ga-
gné par M. C. D'ipuis; Boucles
d'oreilles don de Un ami, gagné par
Mlle Thibault; Plateau don de Mlle
B. Carrière, gagné pa: Mme I. Pa-
quette: Cazntre de table don de Mlle
S. Corbeil, gagné par Mme Stringer;
Paire de gants don de Mlle Y. Gra-
velle, gagné par Mme Rocheleau;
Plateau don de Mlle V. Raymond,
gagné par M. J. R. Charbonneau;
Beurrizr don de Mille G. Labelle,
gagné par Mme St, Aubin; Bonnet
de boudoir don de Mlle A. Vermette,
gagné par Mme Groulx;
vases don de Mile M. Bisson, gagné
nar Mme Fortin; Boite de choco-
lats don d: Mlle A. Noel, gagné par
M. Bourgeois; Bonnet de bébé don

de Mile S. Bureau, gagné par Mme

Désabrais; Cadre don de Une amie,

gagné par Mlle Blais; Moutardier

Paire de

- —

don de Mlle Ÿ. Bellemare. gagné
par Mm: Corneau; Boite de choco-
lats don de Mlle H. Bettez, gagné
par Mlle Bérubé; Set à crème don
de Un ami, gagné par Mme Martin;
Vase pour fleurs don de Un ami,
gagné par M. Racette; Statues don
de Mlle Drouin, gagné par M. Han-
dy; Boites de tomates don de Mlle
Boivin, gagné par Mme Michaud;
Boîtes de blé d'indé don de Mile
Ménard, gagné par Mrs. Cronin;
Chaussons pour bébé, don de Mlle
D. Renaud, gagné par Mme Proulx.
LOTERIE
RADIO don d: Monsieur l'abbé
Scantland, à Mlle B. Labelle COUS-
SIN à la peinture, don de M, l'abbé
Scantland, à Mlle M. Richard; POR-
TE-COLLETS, don de Une amie, à
M. Louis Beaucage; COUSSINET
à la peinture, don de Une amie, à
M. R. Blondin.

VAL OMBREUSE
16 avril 1923

A la mémoire de Mlle Léonne
(Charron.…. Dieu la rappelle à Lui
Sa mission est terminée; la mort

‘qui n’a pitié de personne a ravi à
ses parents inconsolables une jeu-
ne fille à peine à la fleur de l’âge.
Mais son sacrifice était fait. De
même qu'une fleur qui se fane,

elle à quitté cette vie de douleurs
et de peines. Sans doute ses souf-
frances si chrétiennement suppor-
tées ont dù toucher le coeur de
Dieu, qui l'appela à lui et celuf de
la Bonne Vierge Marie à laquelle
elle était consacrée, Elle est par-
tie gardant pleine connaissance en
cherchant à consoler elle-même sa
pauvre mère malade, lui disant
que la Bonne Vierge veillerait sur
eux ici-bas et les maintiendrait
dans le droit sentier afin qu’un
jour ils soient tous réunis avec cet-
te jeune âme dans le paradis sans
fin dont elle entrevoyait déjà le
bonheur suprême.
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WALDO GUERTIN
AVOCAT. AVOUE, NOTAIRE
Successions, Argent à Préter

18, rue Rideau - Ottawa

L. A. LeDUC
AVOCAT

136, rue Principale

BELCOURT, LEDUC
& GENEST
AVOCATS

rue Rideau Ottawa
(Edifico Banque Nationale)

AUGUSTE LEMIEUX, C.R.
AVOCAT

Ontario et Québec
18, rue Rideau - Ottawa

(Edifice Banque Naticuale)

 

Hull
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MERCIER & LAFLEUR
AVOCATS

209-211 Edifice ‘‘Plaza’’ Building

45 Rideau — Ottawa
Téléphone: R. 2427

SEGUIN, SAINT-JACQUES
& CHARLEBOIS
AVOCATB-ROTAIRES

Argent à Prôter
18, rue Rideau

SAUVE & SAUVE
AVOCATS ET NOTAIRES

Argont à Prêter.
38, rue Rideau -

 

Ottawa
 

Ottawa
 

Augustin-A. Legault, L. L, B.
Alphonse Fournier, L. L. L.

LEGAULT & FOURNIER

  
 

AVOCATS
179 rue Principale — Hull

Téléphone: Sh. 4347

Dentistes
 

(Gradué avec médaille d’or)

Dr H. S. ALLARD
CHIRURGIEN-DENTISTE

Ex-Interno de l'Hôpital Dentaire
de Montréal.

198, rue Principale - Hull
Téléphone: Sh. 2027

Dr J. U. DeLISLE
DENTISTE

64, rue Principale -
Téléphone: Sh. 2140.

(en face du 15e)

Dr J. A. GAUTHIER
DENTISTL

Edifice de l’Uninn St-Joseph
827, Dalhousie Ottawa

Téléphone: R. 4248
Houres de Burean, 9 à 11, 1 à 5

(Le soir par appointement)

Dr ALBERT LEDUC
OCHIRURGIEN-DENTISTE

Heures de Bureau: 9 am. 3 6 p.m,
Ouvert tous les soirs 7 à 9.

105, rue Hôtel-de-Ville - Hull
Téléphone: Sh, 1422.3.

Dr H.-A. CHARTRAND
DENTISTE

Heures de Bureau: 9 am 6 pm.
Bureau: TéL R. 1561 Rés. R. 1834

95, Rideau — Ottawa.

HOPITAUX

HOPITAL VIMY (Privé)
Dr L. P. GAUTHIER

Médecin résidant.
Oas de maternité, dix jours avec soins dn
médecin et gardes-malades. 845 et $55.

Aucune dépenss extra,
{ 364, rue Chapel Ottawa

Tél: Rideau 4781,

Hall

 

 

 

 

 

 

 

 

Médecins

Dr A. DELISLE
Romplace le Ur DESROSIERS

164 Ch. Moatréal Eastview
Consultations: 9 à 10, 2 à 4, 7 à 8

Téléphone: BR. 1720

 

 

Dr J. R. BELISLE
CRIRURGIEN de 1'Hépital du Sacrs-Coeur
Spécialité: Ohirurgie—Maladie des femmes

Burean: 1 à 3, 7 à 8!/pm.
Téléphone: Sh, 3596

15 Langevin

Docteur J. N. BOIVIN
Spécialitée: — Accouchements et maladies

des voies urinaires.
Tél: Sher. 2052-7.

109, rue Du Pont Hull
Consultations:

9 à 10 am, 1 à Set 743 pm.

J. L. CHABOT

M.A. M.D. CM, F.ACS.
Chirurgien attaché à l'Hôpital Général

d'Ottawa.

Hull
 

- -

 

Téléphons: R. 980

Bureau: 2 à 3 et 7 à 8 p.m.

170 avenue Laurier-Est - Ottawa

Dr KR. CHEVRIER
MEDECIN-CHIRURGIEN

OHIRURGIEN de l'Hôpital du Sacré-Coeur
Consultations: 1 à 3, 7 à 8 p.m.

BUREAU:

Coin Hôtel-de-Ville et Maisonneuve,
Hull.

Téléphone: 8h. 2788

 

  L_
General Cigar Co. Limitée

 

Spécialité: Chirurgie—Maladies des femmes

R. CHEVRIER, M.D.
_ Controlé et opére par ooPpsTRomis

Imperial Tobacco Co. of Canada Limitee comETpm
 

SONGEZ A CE QUE VOUS
ACHETER EN FRANCE À

. Tous les hommes d’affaires
sister à ls Grande Foire Industrielle
maj prochain,

6 jours à Londres, ainsi que visites
dug, Nancy, Lyon, Vichy. Tours.

de Montréal et Québec le
dot ‘‘AUBONTA’’
“‘I'ANDANIA’’

Programme-itinéraire

Les Agences de
88, RUE ST-JACQUES

u Cards ont ls plus grand intérdt A as-

¢38 Organjsons un voyage de six semaines dont 10 jours & Paris et

(15,000 tonnes, ligne Cunard).
(identique A 1'Ausonia).

Voyages Jules

$685.00 toutes dépenses comprises
RdaATRTTETE CEAoeEETRTtRRerANTNR

 

  POUVEZ VENDRE OU
LA “FOIRE DE PARIS"

      

qui se tiendra à Paris. du 10 au 38 pt
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à Reims, les champs de bataïlle, Ver-

5 mai

 

par lg superbe nonvesn paque-
Retour lo 16 juin par

sdressé sur. demande.
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  Docteur J. E. DeHAITRE
Dr J. R. BELISLE

| CHIRURGIEN de l'Hôpital du Sacré-Coeur
110, Stewart Ottawa

Diplômé des Hôpitaux de Parts

El" Maladies des Femmes—Ohirurgie——Voies |
Urinaîires

Consultations: 2 à 4%. 7 4 814%
Téléphones: R. 63 Résidence:

J-ARTHUR LABELLE
| MEDECIN-CHIRURGIEN
! MEDECIN-CHIRURGIEN
| Heures do Bureau: 1 à 3 et 7 à 8 p.m,
: 750 Somerset-Ouest Ottawa

Téléphone: Sh. 1200

Dr J.-M. LAFRAMBOISE
M.B. M.D. C.M.

| MEDECIN-CHIRURGIEN
Spécialité: Chirurgie Générale
St-Patrice —

Téléphons: B. 159

1m,
143
 

 

 
!
|

|

1

Docteur J. L. LAMY
CHI:nURGIEN

Diplômé des Hôpitaux de Paris
pécialitér. Chirurgio, Maladies ‘

des Femmes.
Consultations: 2 à 4 pm. 7 à 9 BR
169, rue St-Patrice - . Ottaws

Tél: Rideau 1818.

Docteur M. W. LeBEL
B.A, LPh, LOMO.

CHIRURGIBN
Attaché à l’Hôpital Canadiem

No 8, cGuL
Récemment chef interne au
Royal Victoria, Montréal

Laurier-Est. R.

Dr J. E. MICHAUD
MEDECINE GENERALE

Consultations:
Sur rendez-vous 1 à 3 p.m.…, 7 à ® pm.

141 Ave Champlain, coin Salaberry
Téléphone: Sh. 135

Dr J. ALBERT LeMAY

 

252, sa
 

 

Heures de Bureau: Téléphones:
2 à 4 pm. Bureau R. 5091
7 à 8 pm, Résidence KR. 1887

Des Hôpitaux de New-York
MEDECIN-CHIRURGIEN

Spécialité: Maladies des femmes
et des enfants

142, rue St-Patrice Ottawa

Dr R. P. PAQUIN
MEDECIN-CHIRUÉGIEN

Coin Hôtel-de-Ville & Laval - Hull
Consultations: 2 à 4, 7 à 9 p.m.

Téléphone: 8h. 473.

Dr J. C. ROUTHIER
MEDECIN-CHIRURGIEN

Heures de Bureau: 13 3; 73 8 p.m.
216, rue Montcalm Hull

Téléphone: Sh. 2332.

Docteur R. E. VALIN
SPECIALISTE en CHIRURGIE

Attaché à l'Hôpital Général, rue Water

165, Avenue Laurier-Est - Ottawa
Téléphone: R. 34

Dr JOS. C. WOODS
BA. MD, CM, Québec & Ontarie
CHIRURGIE. & GYNECOLOGIB

 

 

 

 

 

 

Angle Sussex & Cathcart - Ottawa
Téléphone: R. 523

=" —

Pharmaciens
 

DENMAN & MUNRO
Souffrez-vous de l’Indigéstion et des

maux d'estomac”? .
Eh bien. supposons que vous pnissies

vous procurer un médicament essayé et
éprouvé, pour vous donner un sonlagemett
prompt et compiet. iriez-vous chez votre
pharmacien et paisries-vous une piastre
pour une houteille, avec la condition que.
si ce médicament faillis dans votre ess,
i vous rembourserait votre argent?

Et si ce médicament était garanti ne
constituer qu'un heureux mélange d'’in-
grédients inoffensifs, formulé par ua phar-
macilen dn Cancda, garanti ne contenir au-
cune drogue d'habitude, garantä d'être
inoffensif au coeur, cela ne vons fnvits-
rait-il pas davantage à en faire l’essatf

Le Pétrolax est un médicament pour
le soulagement de ces malaises ennuyeox
résultant de l’indigestion et de la consti-
pation. C'est un liquide agréable à pren-
re.
Si vous souffres de l'indigestion ou da

ls constipation, nous savons ce que sera
votre réponse. Vous en achiteres une bou-
toille aujourd'hui. Tous les pharmaciers
de confiance le vendent.

Pharmacie DENMAN & MUNRO

Agents Spéciaux

271. rue Dalhousie
Angle de la rue Murray

Ottawa
Tél R. 4609

J. L. ROUSSEL
York & Dalhousie
Téldphone: R. 1092

PHARMACIE par excellence pour une
prompte livraison—prix modérés et produits
français à réduction.

PHARMACIE FEDERALE
R. LAVIOLETTE

PHARMACIEN-CHIMISTE

Angle St-Patrice & Chapel - Ottawa
(Service de Nuit)
Téléphone: R. 151

PHARMACIE
DE WRIGHTVILLE

Dr J.-E. MILARD, Prop.
146, Blvd St-Joseph - Wrightville

Téléphone: Sh, 1808
*‘Prescriptions remplies par un médecin’’.

Spécialistes
Yeux, Oreilles, Nez, Gorge

Docteur E. H. DION
Des Hôpitaux de Paris

Successour au Doctear Morin
105 rue Rideau Ottawa
Consultations: — 11 à 12, 2 à 4 et 7 4 8.

Tél: R, 376.

Docteur ADOLPHE DROUIN
Des Hôpitaux de Londres, Paris et Lyon.
Consultations: 10 à 12. 2 à 6, et 7 à 8

le dimanche sur rendes-vons.

 

 

 

 

 

 

 

95, rue Rideau - = Ottawa
Tél: R. 4789 — Rés, Sh. 3378.

Docteur J. M. RAVARY

A l'Hôpital Général 4'Otsawas et
Bacré-Coeur, de Hull

Consultations: — 1 à 5 et 7 À 8,

Tal: BR. 1435.

483, rue Rideau - = Ottawa
 

 

 

AUVENTS
Sur Votre Maison Ajoutan

la ‘‘Dernière Touche
Fascinante”"_
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Notre représentant s’empres-
sera de 88 présenter chez vous
Torr vous soumettre des esti-
mations et des suggestions gra-
tuitement.  C. H. Petch

Confectionnenrs de Bove
Auvents et de Tentes

Bank et Strathcona C. 260
——
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LE DROIT,OTTAWA, MERCREDI, LE 18 AVRIL, 1923 | | |. i

 

  

 
 

 
   

   
  

   

  

  

 

   

  

 

 

 

    
    

 

 

 

    

   

 

  

   

   

   

  

      
 

 

  

   

  

   
 
 

 

 

 

 

 

 

 
 

      
 

 

 

 

 

 

 
   

 

 

 

 

    
 

 

 

 
 

  

E 7 e e i T" UNE AUBAINE PAR EXCELLENCE : LE PLUS RECENT EN PARURES DE COU de

Un vaste assortiment de dentc:les Cluny trame de toile de Un gros assortiment en collets et parures Bramley et Tuxédo. l | :
choix, comprenant des bandes, entrè-deux et bordures, attrayan- Echarpes Deauville. Blanc, gris et marine. Tous les geures de E
tes dispositions de filet et dentalle maltaise. Ce genre de den- tissus ont servi à la confection de ces parures de cou; organdi 1.50
telle est spécialement approprié a la garniture de la lingerie, transparent, chamoisette, dentelle et qpevreau de choix. 39 poll =
écharpes et chemins. wir insertions de rideaux, etc. Prix ré- { Prix rég. 49c à 85c chacune. Prix de vente, jeudi, chacune Cc EC

gulier, la verge, 49c et 69c. . 8° Pha

Spécial, la verge . au ie tee tee eae eee ea 19c Parures de Cou — Au Rez-de-chaussée. hy | 4

J 5
{ _ Ama À

’ °. . 7 N aE a “La a -

= Manteaux de Mélange de Laine Grandes Aubaines en Manteaux de j Bas Golf Tout Laine = ‘ æ
° pp pour Enfants ped

Pour Printemps Valant jusqu'à 79e la pai- 49
\ re. Jeudi, la paire ... .. .. C

D BE Pour “a

ames ASE Bas Confortables pour Dames Li
. Dames Dans les tcintes de fauve, gris, p.58

Prix de Vente de 2 ix, Jeudi noir ct brun avec attrayantes ba- fie 2
\ Jeudi .. .. ., .. ’ Prix, Jeu reo guettes. Spécial, la paire, 59 §

jeudi «oo. +22 224 40405 C
3

: ; ’ Divers modèles présentant toutes les nouvelles con-
g

, Faits de tissus unis et qua- ceptions en vogue. Ces nouveaux manteaux possèdent . bE

drillés, avec manches ruglan ou un degré d'élégance et de qualité extraordinaire pour Gants de Chamoisette Lavable ‘2

; leurs prix modérés. Faits de Velours fauve, taupe et our Dames

insérées. Collet tailleur ou trans- renne. Joliment garnis de broderie et de piqûres, à Tous les Pe 5.

formable, poches fendues ou pla- ceinture et dos amples, avec gros collet et larges man- Spécial. jeudi, la Jairo 69c =

: ; ches en vedette. Tailles 16 à 40. Spécial, jeudi, paire .. ….
I

quées et dos tailleur masculin,

Mi-doublés. Tailles 16 à 38, Manteaux — Au Rez-de-chaussée. Gants de Soie 2 Etoiles Pa

pour Dames 0

7 > Bouts renforcés. Toutes les teins € AE
tes, Régulier $1.50 la paire.

:

» ; ; . Bu

Elégants Costumes de Jersey pour Dames Jeudi, la aire no vee 986 Br
Valeur oxceptionnelle en ravissants Costumes de Jersey pour les Gants ct Bas — Au Rez-de-chaussée. fit

sports, la rue et l'usage en général. Coquettement confectionnés en mo- | & À 8

dèle à ceinture tout Je tour, poches et collet tuxédo. En toutes les bril-

lantes teintes du printemps, ainsi que dans de marine et le noir $5 00 _ c >

on vogue. Tailles 16 à 40 ... 2.2 840 040 402 40 140 40000 ° 3 a A TRISRR 3 =

r s

840 Verges de Serge Une Phé snale V d "
NN c Sportif Elécants Costumes D de ne Ma ne l'hénoménale Vente de 5,

000 verges de Serge Marine - ;

ouveaux ostumes r 5 g es eux 100 verges de Serge Bruneë +. ROBES DE NUIT POUR DAMES |ipour Dames Morceaux pour Dames 50 verges de Serge Noire en
T3 verges de Serge Copenhague 10

40 verges de Serge Vin Bordeaux . Ç -. > .
25 verges de Serge Brun Pile 1500 Robes de Nuit achetées au comptant d’un confectionneur

Botany confection anglaise de 54 qui a abandonné le commerce de la lingerie blanche. Il y a des dou- |
pes, qualité extra épaisse. garantie zaines d’attrayantes nouvelles disposi- 2, 8

. . " . I'S

~~ d’achat nous permet de vous offrir tions en coton rose, nansouk, batiste <022 “|
cette splendide aubaine en serge de . imit _ Su :SE ETdE Ted A vote, rose, et dimity rose ct mauve, Encolu (Bi -

es re haute, pointue et ronde, avec man- er» E E
à Attrayanta Costumes. bien contectlonnés, L : scent dèl de T ches courtes ou trois quaris garnies de 2 2
ans les nouveaux modèles du printemps. Se es plus récents modèles de ‘Tricoti- . : ass _ : " ne -

présentant en lignes tailleurs avec étroite cein- ne, effets de lignes droites, carrés. Con- dentelle, broderie, rubai et remplis. Ë ‘ i
ture et dos tailleurs. Joliment doublés en en- ; Toutes les robes de nuit sont bien fai- RR Sy
tier. Faits de mélanges de Homespun en vo- fectionnés spécialement pour les dames , . so NU ewe” ,
gue cette saison, dans les teintes pales popu- qui préfèrent d'ordinaire les coloris de — tes et se présentent en tailles amples. 8

laires de Copenhague, Fauve, Mauve, Gris, marine ou noir, et le prix est à la por- Valant jusqu’à $3.50. Jeudi, re a as 2 <

Vert, etc. Tailles de 16 à 42. tée de la bourse de la plupart des da- Pk 5 A «

mes. Ils se présentent en modèles so- ~ Pas de commandes par poste, télé phone ou C. O. D., s. v. p. |
Robes pour Adolescentes, bres ou poliment brodés 2 la taille, aux Tissus à Robes—Au Deuxième. Lingerie Blanche — Au Rez-de- chaussée

manches et au collet. Joliment dou- K J) a
e > + x +8

blé tier. T'aill 16 40,Demoiselles et Dames s on eatier. Tailles à |

y eteoe POUR LES MERES |” — .

, | gdPrix de Vente, Elégantes Robes du
Jeudi, , BOUFFANTES POUR FILLETTES GILETS DE COTON ‘

oy tT ° Bouffantes pour fillettes, faites de n

a A <a Printemps Balbriggan. Naturelles et blanches; POUR ENFANTS :
Ye <. . bonnestailles amples; 6 à 14 ans. 39c Gilets de coton pour enfants, .

; re Jeudi... 302 025 wen Lan sans manches et à manches cour=
Splendides aubaines en nouvelles robes élégantes de Serge ies. 2 à 14 ans.

Marine et noire. Joliment finies de garnitures de soutache. Faites NOUVEAUX ROMPERS NOU- Jeudi... +.0 400 cee ves 25c - )
en modèles à «ncolure ronde ou pointue, ou coquets collets Peter VEAUTES POUR ENFANTS Co
Pan de teintes plus brillantes. Tailles 16 a4 42. Mais pas toutes lcs Pour tout petits de 2 4 5 ans. Faits at rym 9
tailles en chaque modèle. . de Chambrai de choix avec coloris op-

position à la taille, bandes aux genoux ’ a
- Fascinantes Robes du Printemps et collets, brodés en dispositions de ca- . / :

nards et de poulets, . $1 69 A

,‘ Jeudl ... ... ... 045 ... e

Modèles complet du printemps “ = | À Vêtements pour Enfants—Au Deuxième :

Prix de Vente qui satisfera les eA Àplus exigeantes. À. Æ. COMBINAISONS UNION POUR

de Jeudi, | Effets de ligne droite en modè- COMPLETS oR JSNNESSUAUTE a GARCONNETS 5
SS les avenants; garnitures de pan- 0 GARCO S _ Juste le genrede sous-vêtements pour ces

neaux et de couleur. Dans les vanduesdeponne Heurepour vous en procurer ceëPEEeeastiques
Présentant toutes les nouvelles robes dans les plus récents tissus de Crêpe, Soie, Paisley, Elégants modeles “Oliver Twist”, de Jersey alustement Breetyabies “Ne }effets de printemps. Les tissus comportent les suivants: Canton, combinaisons, Taffetas et quel- tout laine, en teintes unis ou deux coloris. De manquez pas de leur en acheter un approvi- ;Crépe de Chine, combinaisons de Dentelle, Popeline, Serge et Tri- icoti y bons petits complets pour les garçonnets de 2 ; A pproy.: } ‘ ques-unes de Tricotine. Tailles ; sionnement. Toutes les tailles de 22 à 32. Çcotine. Dans les coloris de marine et noir, fauve et vert. Joliment sn à 6 ans. $2 69 Ext-a spécial, jeudi ’confectionnées avec ruchés, broderie à semis et panneaux. Le prix 16 a 38. Spécial, jeudi se ree eee een ° le complet .. 98c Àest très bas pour des robes de cett lité. Tai à , ‘ ’ °c : trot te»| Pp 8 cette qua ailles 16 à 38. Mameaux — Rez-de-chaussée. Vêtements pour Garçonnets—Au Deuxième. Vêtements pour Garçonnets—Au Deuxième.

DouillettesRemplies a S Dessous de Théière de Porcelaine 1 h d PiCOTON BLANC Dessous de tüélères de porcelaine de 6 uelque chose de Spécial pour Hommes |}
Douillettes remplies de Coton blanc de 36 pcs, bien fini. pes, avec centres peints à ia main. 25

coton. Dimension 60 x Régulier 25c la verge. 19 Très nouveaux. Spécial, jeudi, ., Cc ~

72 pcs. Faites de chintz Jeudi, la verge ,. .. .. +... C A ez -
joliment imprimé, rem- - Assiettes pour Bébés
plissage hygiénique avec TISSUS A DRAPS ECRU Assiettes pour bébés de 8 pcs en at- ; ;
bordures à panneaux de Tissu à draps gris extra épais. 40 trayante semi-porcelaine anglaise avec ri- ar ; e eué ,Ç
couleurs. Roses ou pes de largeur, exempt d'e défauts, mes pouponnières assorties et images en
bleues. $4 5 mi-blanchi, 29c couleurs. Tous les petits enfants aiment
Chacune .. .. La verge, jeudi ... .. .. 00. à avoir leur propre assiette Bébé. . a ’ : . a . ° +

. ; DAMAS DE TABLE BLANCHI Spécial, jeudi ... ... ... ... 15c Le printempsest arrivé Il n’y a rien qui paraît mieux qu’un Complets de Serge Bleu )

’ Vaissellerie—Au Troisième. farine. F is il n° 1S ie ’ i .Damas de table blanchi de 54 pes, _ Vaissellerie—Au Troisième Marine Lit depuis il n’y a pas de tissu qui est d un meilleur user. oo |

Achetez dispositions assorties. Une véritable —— Eaea Cette série spéciale que nous offrons a $35.00 est de

; Jos jours, aine pour Tlsage 79¢ NN Serge Botany de qualité de choix, confection à la main |
Maintenant La verge ... ov ve an an a. C par un des meilleurs confectionneurs au Canada. Garan- :
pour la _ Tissus d'Usage — Au Deuxième. ÿ tis ne pas changer. Les modèles sont très fascinauts.

Mai Tes ç XB 'Toutes les tailles au choix. Notre aubaine par excellen-
aison d'Eté SH qo

. NON ce Spécial, .. 1 11 22 11 22 1 44 14 11 04 4 2 ee a

ECHELLE DE MENAGE NY -
DE 4 PIEDS NN è .

COUVERTURES DE FLANELLETTE Ce sera bientôt le temps du ména- NW
; ; ge et une échelle de ménage sera NACouvertures de Flanellette de premier choix. Grises nécessaire. Celles-ci sont fortes et . \ \ AS \ ARN NN A

ou blanches avec bordures roses ou bleues. robustes. 4 pieds de hauteur avec f \ = = AN NM nia g
Dim. 10-4, $2 Dim. 11-4, robustes supports et porte-chaudiè- NNR À à :; NW Si

La paire .. .. 19 La paire .. …. $2.59 19. ai $1 69 ee NTIS E EN <<49
Di ion 12-4 Spécial, jeud! ... ... .. ° MMERT cal AQ NE

La naire -. $2 98 Pas de commandes par téléphone -& RTRN “rs. OA SN5-9;
Per ter tet ees ees see aes eas ° ou C. O. D., 5. v. p. _ P. S. La Vente des Pardessus de |

COUVERTUR. Articles de Cuisine — Au Troisième. Printemps à .
ES DE LA Ce ee ee eeINE GRISE CUVETTES A LAVER ‘ : ité" ‘Couvertures 100% tout laine, gris pâles avec bordu- ANTIROUILLE GALVANISEES Le Foyer des Vêtements de Qualité i

res bleues. Fini soyeux duveteux, 4 formats ; ADim. à - Cuvette de 18 pes. Le Magasin pour Hommes — Au Rez-de-chaussée
im. 56 x 76 $4 95 Dim, 68 x 88 $7 95 Régulier $1.35. Spécial .. 1.00

pes. La paire . ° pes. La paire . e Cuvette de 19% pcs.

Dim. 60 x 30 $5 95 Dim. 72 x 90 $8 95 Réguller $1.50. Spécial .. $1.15 0
pes. La paire . ° pes. La paire . ° Cuvette de 22 pcs. Y Prenez 1'HabitudeDim. 64 x 34 C6 O5 Dim. 74 x 92 $4QB Reguller $1.95. Spécial .. 91.49 elman
pes. La paire . e pes. La paire . ° Cuvette de 25 pcs, $1 75 e ° _ d’Economiser ,

. Régulier $2.25. Spécial .. ° i ,
Il a aussi quelques couvert . an ai jaux ime rin q ertures écarlates A écouler Pas de commandes par téléphone 2 Limitée Mageasinez chez ]

ou C. O. D., s. v. p. Freimen
Couvertures — Au Deuxième. NS J Heures du Magasin: 9 a.m. 4 6 p.m.

ia | — a

’ +
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MGR SEIPEL, CHANCELIER D’AUTRICHE
———a==

 

Mussolini et Mgr Siepel. — L'homme d'Etat.
 —<

On n'aperçoit pas de spectacle
plus intéressant que la noble as-
cension d'un homme dans ce para-
dis provisoire qui est l'opinion pu-
blique.

La machine parlementaire, qui
ést faite comme l'estomac des ru-

minants, n'a pas Ja force de lan-
cer au ciel d’un seul bond les
hommes de mérite: pour s’éleyer
au-dessus d'elle, il faut la briser.
Dans la nouvelle Europe, ou

dans l’Europe renouvelée, on a vu
en une seule année deux de ces é-
lévations, qui font tout éclater,
dans les vieux ressorts des gouver-
nements.

MUSSOLINI
Le premier grand parvenu est

Mussolini, qui étonnait le monde
le jour même où le monde appre-
naît son nom, et qui fait en Italie
une oeuvre comparable à celle de
Silvestre II au Xe siècle, et de Vic-
tor Emmanuel au XIXe, en ajou-
tant de la lumière à l’éternelle lu-
mière de Rome, en élargissant le

vol hardi de l'aigle italien.
MGR SEIPEL

L’autre force révélée est celle
d'un prêtre  —d'un abbé profes-
seur— qui devient tout à coup
chancelier de l'Autriche en loques
et qui la relève par des

honnêtes. L'abbé Seipel, prélat de
la plus petite prélature domesti-
que par la faveur de Benoît XV
en 1919, a vraiment ressuscité un
tronçon de patrie qui n’avait plus
de membres, plus de tête. Il à ren-
du à la république d'Autriche l’es-
time d’elle-même et la bienveillan-
ce de l’Europe.

Il a pris dans ses mains faites
pour célébrer le Sacrifice de la
messe, il a pris un pays où tout é-
tait à l'état de décomposition, mé-
me la tradition ,un pays où les
coupables n’avaient plus besoin
de la hache d’un Richelieu pour
tomber; car ils Toulaïient tout
seuls dans la poussière des routes.
Il a pris un pays où chacun n’ins-
pectait mêmé plus les lambeaux

de ce qu’il fut pour ne passe re-

connaître.
En moins d'un an, il a fait de

cette république, que guettaient le
communisme et l'anarchie, qui é-
tait prête à se précipiter dans les
bras de la Russie bolchéviste, il
en a fait la digne protégée de la
France, de l'Angleterre, de l’Ita-
lie et de cette grande force mécon-
nue qui est la Société des nations. Argent, hommes, discipline,
tout manquait et Vienne avait per-

moyensdu cette estime de soi, qui est le

 

 

 

Le Lai

temps de

  

est un

aliment stimulant

Nourris au Jait, les bébés et les enfants

seront robustes.

menis qui stimulent la croissance. Vos

enfants en ont besoin, toute votre fa-

mille devrait en consommer en gran-

des quantités. On peut sen procurer

des quantités supplémentaires en tout

Co rés

Ta, Yau

C'est un des rares al-

nos distributeurs.

Téléphone:   Q. 1188
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très grande dame et d’un grand artiste.

coce enchantent tout le monde.
ger ses précieuses qualités naturelles ni à 'armer pour la vie.

C'est à ses dépens, sans autre guide que sa droiture naturelle, son sens profond de l'hon-
neur, son instructive et très haute dignité de femme qu'elle apprendra la vie. Et quand céllé-ci lui
apporte ses épreuves el ses enseignéments, elle triomphe des unes et s’adapte aux autres avec vai-
lance, avec fierté, demeurant spirituelle et charmante même aux plus durs tournänts du chemin.

Elle a cru d'après la vie exceptionnelle de ses parents, que "Amour est le grand moteur de
la vie et qu’il vaut tous les sacrifices; elle découvre d'elle-même
sacrifices qu’une femme ne consent pas, elle apprend le dévouement et l’oubli d’éllé-même avant
de trouver le bonheur dans la vie normale en conformité avec les lois établies sans lesquélles il
n’y a point de bonheur durable.

Quand nous laissons Pam, heureuse et fière au seuil d'un mariage avec celui qu'elle sait
enfin digne d’elle, elle a bien mérité son bonheur,

  

NOUS COMMENCERONS DEMAIN -LA PUBLICATION DE

PAM
Par la Baronne HUTTEN - Louis D'ARVERS.

Pam est une jeune fille extrémement attachante parce qu'elle est tout eaprit, tout charme,
toute spontanéité, toute honnêteté. ’

Peu de livres, parmi les romans honnêtes, présentent un type de jeune fille aussi captivant
et dont la vie offre un intérêt aussi soutenu. }

7 ‘Pam Yoland est née dans des circonstances exceptionnelles et porte en ses veines le sang
Personne n’a pris soin de former son esprit ni son

Ame quand on nous la présente, encore enfant, tenant dans ses bras un petit singe séul compagnon

Jusqu'ici elle a marché dans la vie sans eDtraves d’aucune sorte, curieuse et ravie, entassant
Îdées fausses et idées justes au hasard de ses petites observations jourbalibrès.

Son père et sa mère qui vivent exclusivement pour eux-mêmes dans un exceptionnel amour
réciproque, représentent pour elle la Beauté, l’Art et l’Amour. Elle ne leur demande rien d'autre et
son affection filiale est faite avant tout d’admiration. Ils l’aiment du reste à leur mañière. Ils ne
la contrarient dans aucun de ses désirs, mais ils Ne pensent point qu’ils aient envers elle d'autres
devoirs que celui de pourvoir à ses besoins matériels.

Pam est encore une enfant, mais déjà délicieusement attirante,
vieux serviteurs attire sur elle l'attention de son grand-père. Elle quitte alors l’atmosphère enso-
leillée du midi et sa vie de petite fille indépendante pour aller vivre de la grande vie seigneuriale an-
Élaise chez le plus spirituel des plus nobles pairs d’Angléterre. ‘

Là, comme à la ville Arcadie, son esprit primesautier et son intelligence étonnamment pré-
Mais là encore, elle s'amuse. elle séduit, mais nul ne songe à diri-

ellé l'a conquis.

LE DROIT, OTTAWA,MERCREDI, LE 18 AVRIL, 1923
courage civil des peuples.

C'était la banqueroute de toute
l'anarchie tombant du haut et mon-
tant du bas, trafnant derrière elle
l& paresse désespérée, la famine
désemptrée,

L'Autriche ne se débattait pas
dans les replis d’un Lraité diffici-
le; car on avalt renoncé à appli-
quer les traités sur cette chose i-
nèrte. Elle était roidie dans le
froid de la tombe où elle était
tombée.

L'inconau de la veille, le profes-
seur sans passé s’est jeté dans la
politique et s’y est soutenu par le
sang-froid et le calcul de tout.

Voyageur courageux, il est allé
là où on l'appelait, 13 od on ne
l’attendait pas, mais jamais par les
escaliers dérobés, jamais par les
chemins détournés,

Digne d'allure et prévoyant, hum-|
ble sans bassesse, il à demandé des:
conseils et les a suivis; Paris et
Londres lui ont donné les secours
matériels refusés à tant d'autres.
Les financiers de haute finance
n’ont pag eu pitié de ce mendiant
magnifique; ils ont simplement
ouvert crédit au chancelier qui dé-
veloppait de grandes facultés po-
litiques, non pour lui-inême, mais
pour son pays, dans le temps où

il à le malheur de vivrs

Le pain de l'Autrichs assuré,
Mgr Séipel continue à bien méri-
ter de l'Europe; 11 continue à y ê-
tre le pèlerin de la paix véritable;
il à connu ce bonheur inouï dans
la même semaine d’être loué par
les journaux de Prague et de Bu-
dapest, de Belgrade et de Sofia.

Simplemeat, mais d’un pas fer-
me, il est allé avec son ministre
des finances dans les capitales ri-
vales et il a obtenu des conventi-
ons écrites qui assurent la reprise
des relations normales entre les
pays épars et opposés: mainlevée
des séquestres en Yougoslavie; 1li-
quidation des vieilles dettes régi-
me des sociétés anonymes; questi-
on délicate des facilités pour le
passage des frontières; application
des stipulations de Portorose à la
circulation des trains; protection
des minorités serbes en Carinthie
et des minorités autrichiennes en
Yougo-Slavie.

Est-il plus noble rôle pour un

prêtre-premier ministre que celui

de concilier les intérêts de sa na-
tion et des autres nations?

HOMME D'ETAT

On ne sait pas comment Mgr Sei-

pel est devenu prêtre car aucune 

 

anecdote n'est collée à son exis-

ete
 

 

mE

TS

quand la fidélité de deux

instinctivement qu'il est des

|

tence, Mais certainement sa voca-
tion d'homme d'Etat n'a pas dû
être improvisée. La lente réflexion
l’a conduit Jk- où il est arrivé. Il
est impossible da ne pas noter que
les qualités par lesquelles il calme
les ombrages des peuples jaloux
sont mieux que des habiletés parle
mentaires; ce sont des vertus reli-
gieiïses.

S'il est curieux de voir Un prê-
tre au vingtième siècle ajouter uñ
anneau à Ia chaîne rompue des
prétres-ministres, il est admirable
que les hommes politiques sans
aucune foi religieuse s'accordent
pour louer un ministre qui regar-

Le physique, cette chose frivole
en apparence et sérieuse dans ses
résultats, le physique de Mgr Sei-
pei est plus sévère que sympathi-
que à l’abord; il parle peu et ne
dit que ce qu’il faut dire immédi-
atement. Ses dépêches toujours
brèves montrent le style et la pen-
sée d'un diplomate qui sait son mé-
tier et l’exerce avec la force de la
résolution.

Ainsi fait, en l'an de disgrâce
1923, Mgr Seipel a cet original
bonheur d'évoquer une citation de
Voltaire: “Si des ecclésiastiques
ont régi tant d'Etats, c’est qu’ils é-
talent plus expérimentés, plus pro- de le gouvernement du point de

vue de Dieu.
pres aux affaires que des géné-
raux et des courtisans’.
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ACHETEZ MAINTE-
NANT ET VOUS SE
CERTAIN D'AVOIRZ
UN AUTOÀ CES PRIX

Routière $405
| Tourisme $445
Coupé $695
Sedan $785
Chassis $345
Chèssise(ation$405

FA BFORD. ONT.TAXES DU GOUV EN
PLUS. DEMARREUR ET LUMIERE ELEC:
FRIQUE ÉQUIPEMENT RÉGULER DU Ke

SEDAN ET COUPE. — d
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Vous avez l'intention d’acheter un

Voyez le prix du Ford.
Assurez-vous du prix de n’importe
quel autre auto.

Calculez tout ce que vous pouvez

mom;

   
  
   

 

   
    

 

     

 

     
er avec la différence.

G.B. OHARA
52, rue Montcalm - Hull |      

  
  

      

FORD MOTOR COMPANY
OF CANADA, LIMITED

ONTARIO
2223F

   

  

FORD, -
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Chaque Téléphone Bell e
Dist  
 

  

 

Qui est-il ?
+. Qui est lemonsieur à l'intérieur du bureau?

C'est—le monsieur qui ignore vos télégrammes:
—le monsieur que vos vorageurs ont peur d'a-

-—le monsiear qui est toujours ‘’sorti’’ ou ‘‘

—le monsieur qui ne répond jamais à vos let-
tres d'offres spéciales,

On vient de l'appeler par Longue Distance. Il ne

sait pas encore à quiil a affaire, mais il se montre

aussi empressé que s'il avait une faveur à demas -

Le Longue Distance pénètre dans les endroits inter-

Losgue Distance supprime toutes les barrières.

 
       

   

 

   

  

   no;
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iennent le voir;

campagne bien concue par

J. A. GORRIE, Jr,

Gérant.

st une Station de Longue
ance.
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sor 121 Mb kde Ville, Bh, 1446. 86.93

ANNONCES
 —

BHAU COIN: DE CONMEROB, 199 Ohe-
min de Montréal. B'adresser 1994

Chemin de Montréal, Eastview. 85-90

OHAMBRB meublés, pension privés. Cô-

 

 

P .
nable. 216 St-Patrice. Hix raison

LOGEMENT-APPARTEMENT.
61 Frontenac, Hull, Sh. 16368, 78-103

SON à 3 logis. S'adress E. -
sier, 28é Brazil. C. 4009. SE 87.95

MAISON APPARTEMENT sur la rus St-
Patrice, 8 chambres confortables, $25 et

$28 par mois. 3'adresser 62 Friel. 86-92

MAISON à louer, 862 Murray, R. 263.eS * 86:91
UN MAGASIN et 3 LOGIS, situés 227

Montcalm, Hull. S'adresser F. Black
burn, 80 Papinesu, Hull. 86-91

S'adresser

2 MAGASINSavec appartements, Posses-mmédiate, P
Sh. 2308-W. 4 Pout, Hull
2 MAGASINS et 2 APPARTEMENT

chauffés à l’eau chaude, poêle électricueGlacière, 8 adresser 131 Du Pont, Hull.u après eures p.m. à 15 - i
Sh. 2308-W. Hull. » St Henri

3 CHAMBRES non meublées, 818 par mois.
87-

A VENDRE

MAISON WBUVE, $300 comptant, balance
comme loyer, près de l'Hôpital Lady

Grey. 3 minutes des tramways. Sh. 388%
entre 8 heures am, et 6.30 heures p.oo

 

MAISON BRIQUH (lambrissée) améliora-
tions modernes avec terrain. 148 Le-

duc, Hull, $4,000. Aussi maison en hois.
le de sable. Forire su casier 14, le|55 Châteauguay, Hull. Aussi terrain 68 x
Droit", 86 99, $1,600. 8adresser PierreLobel. 130

Leduc, Hull. . ou os. Martel.
CHAMBRE meublée ou nos. 48 Victoria, Hull. 8h, 2501. 87-59
 

MAISON Xastview, chance
teur. 13 rue Gladu. Eastview.

MANTBAU Mouton de Perse,
d’Alaska, pleine longueur,

Valant $300 pour $105, 108

romps ache-
85-90

garnitures
eu usagé.
etcalfe,

86-9
 

PIANOS carrés à louer ou À vendre. Ap-
propriés à la malson d'été ou pour la

pratique. Entièrement remis à neuf à par
tir de $75. Conditions à partic de $3 par
mois. C W. Lindsay Limited, 186rue
Sparks,

PHONOGRAPHE-—$90 phonographe cabi-
net ‘‘Casavant'’ légèrement usagé. Com-

prenant 20 morceaux. Conditions $15.00
comptant, $6 par mois. C W. Lindsay Li-
mited, 189 rue Sparks, .

PIANOS ELECTRIQUES — Nous avons
quelques pianos électriques légèrement

usagés pour l'usage immédiat à partir de
9600. Conditions commodes de paiements.
OC. W. Lindsay Limited, 189 rue Brake

 

 

 

K. 4003.W, 89

OHAMBRE 2 louer, 127 Georges. Rid1835, 89-91
MAISON à louer. S’adresser 16 Charle-

voix, Hull. . 89-91
 

MAISON, 24 Papineau, 7 pièces, bain, amé-
liorations modernes. &'adresser 6 Lan-

gevin, Hull, 89-92

LOGIS NEUF pour deux personnes, $10
mois. 33 Des Cèdres, Claskatours 89:91

OHAMBRBE meublée, usage du téléph
S'adresser 76 Maisonneuve, HollThe

MAISON-APPARTEMENT dans Wrightvil-
le. 8 chambres. S'adresser 76 Maison-

neuve, Hull. Sh. 2795,

BUREAU double, ou deux bureaux pro-
fossionnels ou hommes d'affaires, coin

Laval et Principale, Hull. face du Bureau
de Poste. 'S'adresser 4 Langevin, Hull.

89-02

89-91

 on

AUTOMOBILE

ATTENTION! Le et après Je ler mai le
Garage Guigues sera sous la direction de

M. Marineau, fils. ex-homme du service
mécanique C. E. F. Un service nuit et
jour du premier ordre sera maintenu et
seulement des mécaniciens experts seron*
omployés. Essence et huile de la meillen-
re qualité. Pneus et tous les accessoires.
On sollicite votre encouragement. Garage
Guigues, R. Marineau, fils, propriétaire,
282 rue Guizues. 88-99
LEIRTE tr —tteterre

A VENDRE

AMEUBLEMENT de salle à manger et
chambre à coucher, tapis, prélart et au-

tres articles. S'adresser 23 Langevin, Hull.
Sh. 2945-W. 88-89

AUTOMOBILE Chevrolet en très bonnes
conditions, cause _départ. S'adresser

288 Blvd St-Joseph, Hull. Sh. 2442-W.
88.93

BONNES CROUTES sioches de pruche. Tél.
R. 1905. J. Dolans. rue Chapel. ©9-94

ROUTIERE FORD 1920 avec boîte remise
JA neuf, repeinturée. Une véritable au-

 

 

 

 

 

 

baise pour du comptant ou à conditions
faciles. Campbell Motor Sales, 141 rue
Albért. - ot Coe 87-89

BOGHEI (rubber-tire).
 

S'adresser 75 Hô-
87-89

PIANO Mason & Biasch, en attrayante cais-
se de mnoyer pour $330. Aussi bon que
nèuf. Conditions $10 comptant, $9 par
mois. C. W. Lindsay Limited, 189 rue
Sparks. 87-92

TERRAIN 64 x 99, avantage pour prompt
acheteur. B'adresser 130 Champlain.

Hull. 86-88

TOURISME FORD 1918, bon état de fonc-
tionnement. $150 ou conditions faciles.

Campbell Motor Sales, 141 rue Albert

TERRE de 100 acres, à Vars, 70 arpents
culture, belle localité, près de l'école,

cause mortalité. Albert artrand, TS

 

 

UN POULAILLER. S'’adresser 37 Lange-
vin, Hull. Sh. 1038-W. 88-8

UNE PAIRE DE OHEVAUX de travaille.
S'adresser M. J. D. Hébert, 54 Chateau-

guay, Hull. 8h. 1525. 87-92

UN BICYCLE (red bird) en parfaite con-
dition.

Sh. 3815-W.

3 MAISONS.
Ottawa.

13 VOLAILLES, 254 Beachwood, Eastview.
M. Clavelle. 87-59

PROPRIETE avec bonne épicerie, condi-
tions faciles, S'adresser 300 Montcalm.

Hull. 84-89

BEAU CARROSSE de héhé. blanc. 8'a-
dresser 124 Montcalm, Hull. 89.91

FERME à ( ‘‘ley, B milles du marché
d'Ottawa, 15) neres de terre avec bons

bâtiments. à excellentes conditions. Cause
départ. Devra être vendue avant le ler
mai 1923. S'adresser Williams Foley.
Ironside, Québec. Tél. Sh. 3200. 89-91

TERRE 200 acres, 125 rultivables,

 

88-90
 

S'adresser 284 Breeze Hill.
83-90

 

 

75 de
pâturage, bois de service. 20 vaches, 3

chevaux, eau de source, machines agricoles.
à 6 arpents du village, fromagerie. l’école,
l'église et de la stations. Cause mala-

 

die. FE. Poirier, South-Indian. Aucun of-
fre raisonnable ne sera refusé. 59-94

UN BICYCLE (red bird) pour fille. en
. parfaite condition. S'adresser 155 Prin-

cipale. Hull. Sh. 3315-W. 8-91

ee

AVIS
 

MATSON DE PENSION—On trouvera ‘una
bonne maison de pension 3 197 Cham:

 

  

 

 

tel-de-Ville, Hull. plain, Hull, 88-00

OHEVAL, VOITURE d'hiver et d'été. S'a- i
dresser 537 St-Patrice. 88-90 EMPLOI DEMANDE
 

CAMION FORD d'une tonne et carrosserie
chance de faire° de l'argent$75, une

pour un mécanicien. Campbell Motor
Sales, 141 rue Albert. 87-92
 

CAMION FORD d’une tonne avec carros-
serie plate et cabriolet, bon état de

fonctionnement, excellente peinture et bons
pneus. $125 comptant et conditions fa-
ciles. Campbell Motor Sales, 141 rue Al-
bert. 87-89

CAMION FORD d’une tonne 1921. Meil-
leure occasion en ville. $187 et le solde

Campbell Motor
87-89

 

en vorsements mensuels.
Sales, 141 rue Albert.

CHAUFFEUR-MECANICIEN, d'expérience,
désire emploi pour char privé. S'adres-

ser 726 Coorer. Sh. 3462.7, 86-91

COUTURIERES pour robes et costumes ds.
sire ouvrage. S'adresser 162 St-André

BT-89

JEUNE HOMME sérienx, expériences dans
journalisme, publicité et bureau, deman-

de position stable et d'avenir. Ecrire Ca-
sier 15, le ‘Droit’. 88-92

 

 

 

DAME désire ouvrage pour entretien d'un
bureau, le soir. Ecrire Casier 7. In

‘Droit’. R8-90
 

cenire
Beau-
Ont.

88-93

COMMERCE GENERAL dans un
agricole bien dévcloppé. Fortier.

chesne & Cie Ltée. Sturgeon Falls,

 

EXPRESS, 132 St-Laurent, Hull. 88-90

FERME de 130 acres, 90 acres de terre
glaiseuse cultivable, & 4 milles de la

ville de Hull, aux mines de fer. S’adres-
ser à Thomas Dennison, R. R. No 1, Hull.
Prenez le tramway de Wrightville, à un
mille du terminus de la ligne. Chemin de
la Montagne. &84-89

S'adresser de
123

LIT en cuivre, tapis. ete. 2
11 heures à midi et 7 à 8 le soir.

Wellington. 8

PROPRIETE vec terrain, 12 apparte-
ments, 16 Leduc, Hull, près do la rue

Principale, Hull. S’adresser 16 I.educ,
Hull. 83-108

 

EPICERIE

BPICERIE—1J. A. Huneault annonce à ses
_ clients qu’il vient d'euvrir une épicerie
à 132 St-Laurent, Hull. Une visita est
sollicitée. : 88-90

 

280, AVE. LAURIER EST

S'adresser 155 Principale, Hull.

  

HOMMES DEMANDES

LEÇONS dans la conduite des autos, $1.51a leçon, eours de mécanique ep itant l'ajustement de l’ignition, $15.04Detroit Motors, 4236 Gladstone. 86-988

MACHINE A COUDRE
MACHINES A COUDRE 5

Cumberland. Tél. R. AEPABBREi Ë==

ON DEMANDS

FEMME AGERE d'anviron 60 A38; po:
entretien d'une maison. S'adrosser .

Brissette, commerçant, Poiate-Gatineay.
-8

3

1 JEUNE HOMME pour apprendre à cn
duire et à réparer les aulos. )

tawa Automobile School. hous286 Dalhousi
. 83-8

CONFISEUR." S'adresser
Wrightville.

25 Chauveagg
87-8

2 =rDES LAVAGES-—Dame demands des lav
ges pour faire à

ser 18 St-Hyacinthe, 5'adre8h. 3116.7.
87.8

1a maison,
Hull,

9 [FILLE pour aider à Js cuisine. Marmeri
Hotel, 28 York, 88-088

_

Hotel,

28Yor

,’

 

PERDU
MONTRE en or (gravée Gauvreau) pall
.ssnt par les rues, Maisonneuve, Viet

ris, Frontenac et Leduc, Hulf, Retourn
Mlle Patry, 11 St-Florent, Hull. Réco
pense. . : CE 87-4

LA PERSONNE qu'on à vu enlever u
.étole en fourture, à ls salle St-Charle

dimanche, fera:bien de la, faire parven
au presbytère cette semaine pour s'évit

, 88-£des frais.

 

 

 

PIANO A VENDRE

PIANO de $450 n’ayant' servi que 3 mo
seulement, absolument comme neuf, a

crifiera à prompt acheteur. $200 comptan

 

 

Ecrire Casier 1, le ‘‘Droit’’. 89-9

PLOMBIER
9 |ENTREPRENEUR-PLOMBIEB, chauffag

Prix spéciaux aux communautés religie
ses. Louis Gendror, 101 rue Du Pon
Hull. Sh. 2215, . ; 76-10

SERVANTES DEMANDEES
SERVANTE. S'adresseér 16 Kent, Hull

; -8
 

SERVANTE bienrecommandée. 413 Su
sex. = tL 87.39
 

SBRVANTE générale.
Rideau. .

SERVANTE, 186 Guigues. «, 87-

SERVANTE. 2764 Rideau. Tél. Ri
BW. C4 tr 88.8270

S'adresser 146 r
_ 87-
a

 

SERVANTE. . S'adresser 1181 Ridoëu.

 

SERVANTE, immédiatement.
92 Maisonneuve, Hull.

SERVANTE—2 personnes. 89 Stewart. )

S'adress
88-
 

 

SERVANTE. S'adresser 65 Laurier, au

 

SERVANTE. S'adresser 163 Notre-Dan

 

 

 

Hull.

SERVANTE générale. Références exigée
Mme Raoul Dézied. 508 Rideau.

2426. 89-9

SERVANTE. S'adresser M. Jos. Coutu
155 Prineipale, Hull. 89.4

SERVANTE GENERALE. S’adresser 14
Guigues. TS --89-
 

 A i

VENTE PRIVEE

VENTE PRIVEE-—Piano droit Willis, D
venport. ameublements de salon, -salle

manger, chambre à coucher. machine à co
dre Singer. autres articles, bon march

 

10 rie Heney.

 

 

VENTE A L'ENCAN !
 

Jeudi, le 19 avril, à 10.30 ame,
No 12, Chemin Springfield, Ottawa,
meubles et garnitures de maison, romp
nant: Toilette, chiffonnier, lit, tdbie à r
longe, buffet. glacière de format, moye
images, verrerie, 3 coffres d'outils, outij
de constructeurs et de menuisiers, pélld
fourches à foin, levier-monseigneur,: cordg
et poulies. une chaîne et chapes, ate.…,
petit boghei. un gros boghei, un harps
simple presque neuf, et une foule d'autr 

|

~~

articles.
CHARLES LAPIERRE,

: Encanteur.
Téléphone: Q, 3049.

&

etaeaIEEitttétitPI

Docteur ALBERT CHARLEBOIS
Alimentation et Maladies des Enfants Exclusivement :

Consultations: 2 a 4 p.m. «

vr

TEL:RIDEAU 302
ESS ESSSSSRSTEESSESS

‘ - , -
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LE CHEVALIER DE MONTGERVILLE
ou ‘‘ Une Page d’Amour au lemps de Lafayette ’’
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moins expansive. Ils se voyaient,
ils étaient l’un près de l’autre, ce-
la leur suffisait .Parfois ils se re-
gardaient longuement puis se sou-
ridiént. Un long baiser venait clo-
ré cètte contemplation réciproque.

Toutefois le chevalier ne put
s'empêcher dé dire: :
—Je me retrouye donc enfin, de

nouveau seul avec vous dans ce
pare 6d naquit nôtre amour! mon
rêvé se Péalise ainsi! Pendant que
nous étions séparés c'était tou-
jours dans ce décor qué je vous re-
voyais... J'avais conservé, impé-
rissable, le souvenir d'une jour-
née radieusé où vous m’étiez Appa-
rue ici-méme, oprtant une grande
gerbe de fleurs. Je n’at jamais con-
templé au monde spectacle plus
gracieux que célui d’une jolie jeu-
né fille tenant un bouquet dans
sés bras, par un heau jour de so-
tèil...””

Puis 11 ajouta:
“Pourtant il est une chose au

moins aussi divine: c'est quand
cette jeune fille est davenue votre
femme et que Pômone a succédé
à Flore, de pouvoir dans le même  cadre enchanteur cuelilir bien gen-

timent l’adorable fruit de ses lè-
vres.. .”

Et, usant de droits nouveaux
que Madame de Montgerville ne
lui contesta d’ailleurs pas, le che-
valier fit avec Une tendresse d’a-
mant l'amoureuse cueillette...

x x x
Cependant, lè crépuscule an-

nonçait déjà sa venue. Les loin-
tains du. sous-bois se fondaient én
des imprécisiôfs de poussière bron-
zéé. .

Ils allèrent. comimé dans un ré-
ve, contempler l'agonié du soleil
sur lé haut d'un tertre aménagé
au fond du parc et pléfit dé
grands châtaigniers. Ils’ s'assirent
sur un”banc. A leurs pieds, des
téuilles jaunies, comme lassées d'a-
voir été trop longtemps d'un vert
superbe, étaient descendues pour
se réposer sur la térre. Parfois un
coup de vent brusque les soulevait
et les entrafnait au ras du sol, tan-
tôt en une ronde fantaisiste, tantôt
en les faisant fuir par bandes et
trébucher pour se relever et re-
tomber encore. avec des allures de
petites affolées...
A l'horizon le soleil achevait de

disparaître, cuivrant la cîme des  

arbres de ses dérniers rayons. La
mer, que l’on apercevait au loin,
semblait un fragment liquéfié du
ciel dont elle émpruntait les tein-
tes, ou quelque métal en fusion
bouillonnant d’écume blanche.

Montgerville avait passé son
bras autour de la taille de sa fem-
me. Tout près d’elle ainsi, ses che-
veux frolajent sa témpe de leur ca-
resse chastement voluptueuse. Ils
admiraient |r féerie enchantéres-
sé du couchant, dans le silence de
la nature apaisée. Ils sé parlaient
à péine et c'était alors pour se
désigñer un détail qui, dans cè
mérveilléux décor, leur semblait
plus  pérticulièrement remarqua-
ble.
—OÔh mon chér amour! lui dit-

il soudain, jamais je n’ôublierai ce
beau soir! Ma joie est infinie de
me trouver en ce momént seul,
près de vous... Moncoeur, mon
âme et mes yeux sont ensemble ra-
vs et mon ivresse est doublée de
celle que j'éprodve a vous voir par-
tager ces mémes impressions. La
magie de cetlà heure me plonge  toujours dans une sorte d’extase
rêveuse et pleine de charme, mais,
votre présence lui donne en re jour

une valeur sans égale.
Bientôt l’on n'y verra qu'à pei-

ne, mais je vous sentirai près de
moi; l'ombre grandissante nous
enveloppera tous deux, la nuiti
viendra... mais qu’importe 6 ma
mie, puisque vous serez là’ J'au-
rais toujours mes bras pour vous
étreindre doucement, pour tout
bruit, j'entendrai votre petit coeur
battre à l'unisson du mien, et' nous
aurons encore nos lèvres pour nous
voir...” .

Ils se regardèrent alors longue-
ment, lisant tout leur amour dans
Jes yeux l’on de l’autre. Leurs
doigts se pressèrent. Emue et rou-,

| Montgerville prit place dans unegissante, dans un trouble délicieux
d'abandon, elle ne réssta pas'quand
il l’attira lentement contre st poi-
trine. Et ce fut pour lui l’ineffa-
ble bonheur de contempler se ren-
versant sur son épaule, les paupiè-
res mi-closes, le joli visage de cel-
le qu’il aimait, s'offrant à rece-
voir le plus tendre de ses baisers.

Insensiblement le soleil avait a-
chevé de disparaître. Le ciel était
d'un gris presque uniforme, des é-
toiles brillaient avec plus d’assf-
rancé: les teintes violéttes du soir
prenaient possession du parc, L’air
avait encore fraichi.
Quand Alice rouvrit les yeux le

crépuscule étendait partout ses lu-
eurs de plus en plus atténuées. Et.
sous l'impression de ces momeuts
de rêve, ils regagnèrent à pas lents
la maison.
La lune qui venait d'appa-aître

argentait les feuillages, projetant
de laiteuses clartés dans le mysté-
re de sombres bleues.
Comme ‘ils approchaient de la

demeuré famillale dans laquelle
une fenêtre éclairée découpait un
carré de lumière b'onde. un air de
clavecin vin, murmurer ses ac-

douter de l'heureuse surprise qu’el-
le leur causait, jouait un mélo-
dieux morceau de musique itali-
enne.

Ils s'arrêtérent quelques 1ns-
tants, bercés par l’enchantement
des notes harmonieuses. Et. avant
de rentrer, ce fut le prétexte d’un
long baiser dont ils goûtèrent la
douce ivresse, tandis qu'autour
d'eux erraient encore les âmes a-
languies des dernières roses ef-
feuillées. ..

XVI
UNE PROPHETIE...

Après de touchants adieux à
ses parents et à Jenny, Alice de

calèche aux côtés de son mari et
de son frère. Ils arrivèrent rapi-
dement à New-Port.

Encore attachée au quai par des
cordes solides la frégate l’Alliance
s’apprétait à partir. Elie était im-
posanie et gracieuse avec ses sa-
bords garnis de canons, sès boise-
ries sculptées et dorées, la dentel-
le de ses cordages. Elle se balan-
cait yn peu quand une lame plus
forte venait se briser contre ses
flancs, avec fracas et dans un é-
claboussement ‘des perles. Elle do-
minait de sa haute mâture les mai-
sons qui avoisinaient le quai. Et
pourtant que dévait-èlle être quel-
ques heures après? un point infi-
me sur l'immense océan. à la mer-
ci de la témpête ou d’une rencon-
tre malheureuse avec une flotte
ennemie.

C'était à cet assemblage savant
de planches flottantes que Lafayet-
te, le chevalier de Montgervtile
et sa femme cohfiaient leurs des-
tinées pendant plusieurs mois...

Îls allaient s’embarquer... Mo-
ment solennel et grave pour létre
humain qui se sent petit sur tout cen!a de raresse B leurs orcilles.

Dans le salon, Jenny. sans se

de chose en face du déchainement

possible des forces de la nature...

Sur le gaillard d'arrière le mar-

quis de Lafayette s’entretenait fa-

milièrement avec quelques offi-

ciers des deux nations amies.

Alice et Montgerville restèrent

jusqu’au dernier moment sur le

quai en compagnie de John Hun-

ters.

Autour de la frégale et sur le

pont c'était un va-et-vient de ma-

telots affairés, de nègres embar-

quant des colis. de grincements de

chaînes, de déploiements de voiles,

le tout obéissant à des ordres dou-

nés d’une voix un peu nerveuse.

La cloche sonna. Le moment de

s'embarquer était venu. La fréga-

te allait appareiller .Alice en -lar-

mes couvrait de baisers le visage

de son frère qu’elle aimait de |:

plus vive tendresse.

Le capitaine vint la prier de

monter à bord et, chapeau bas, lui

offrit la main pour la guider sur

la passerelle volante.
Montgerville et le lieutenant rés-

tèrent quelques instants seuls à

terre et se sérrèrent affectueuse-

ment dans les bras l'un de l'au-

tr.
—Adieu! mon cher John, dit le

chevalier, ou plutôt au revoir!

Vous avez été mon frère d'armes

pendant cette guerre, vous êtes

maintenant mon “frare-en-loi”’
comme vous dites, et vous l’êtes

aussi par le coeur. J'emporte dans
mon pays d'inoubliables souvenirs
du temps passé sur la terre amé-
ricaine et sans cesse votre nom y
est mélée!
—FËt vous emportez aussi, mon

cher Henri, avec mon amitié, le
gouvenir reconnaissant que garde-
ront les Etats-Unis envors tous les
Francais qui, comme vous, ont tra-
versé l'Océan ou bataillé eur mer navire. Ft ce navire, si formida-

ble soit-ll lui-même, est bien peu

Patrie d’une tuteile oppressive.
Avec nos deux millions d’habi-

tants, nous sommes une bien peti-
te nation à côté de la grande Fran-
ce qui en compte plus de vingt
millions. Mais soyez persuadé que
nous n’oublierons jamais l'aide gé-
néreuse que vous nous avez ay-
portée, ni votre intervention déci-
sive.

Si votre cher pays était un jour.
ce qu'à Dieu ne piaise! menacé
dans son existence nationale el
dans sa Liberté il se trouverait,

d’armez d’aujourd’hui,
taires qui, à défaut du nombre,

vouement, toute leur vaillance et
tout leur coeur pour vaincre ou
pour mourir, en braves, à vos cô-
tés!

FIN

LES FEMMES DE TROIS
GENERATIONS
etfs

La fille, la meére et la grand meé-
re ont prouvé, par expérience per-
sonnelle, les vertus fortifiantes et
toniques du Composé Végétal de
Lydia E. Pinkham, pour le soula-
gement des maladies des femmes.
Premiérement, il fut préparé au
moyen de racines et herbages, en
1878, par Lydia E. Pinkham, de
Cobourg, Ont., pour ses voisines ét
amies. Sa célébrité s’est répandue
d'une rive à l'autre, Jusqu'à ce
qu'enfin il soit reconnu, par tou-
tes les femmes de partout, comme
étant ie remède type pour les ma-
ladies de la femme. Il à été prou-
vé que 98 femmes sur 100 qui l'ont
essayé, en ont bénéficié, ce qui est un récord merveilleux au crédit

pour nous aider à délivrer notred'un remède.

eu

parmi les fils de vos compagnons;
des volon-}

vous apporteraient leur entier dé-

3eme CENTENAIRE|
‘DE MGR DELAVA

INVITATION AUX ANCIEN

LEVES, 4e .

le Vénérable Frangois de Lavsg
sera dignement célébré par le 8
minaire de Québec les 15 et 1
prochains. Tous les anciens élève
du Petit. du Grand Séminaire d
Québec les 15 et 16 prochain
Tous les anciens élèves du Peti
du Grand Séminaire et de l'Un
versité sont très cordialement ij
vités à prendre part à ces grai
des fêtes, qui glorifieront le fonda8
teur de ces maisons d’éducatio}
On voudra bien prendre noi
qu'il ne sera pas envoyé d'invita
tions particulières. Le Séminail
espère que cette invitation génér:
le saura trouver tous ses ancién

N.-B. Les meinbrés du clérzil
qui désirént loger au Sémindi1
pendant les fétes, sont respectueiy
sement priés d’en informer M. I'l
conome’ uu° Séminairé, et dé 1
faire savoir le plus tôt pôssible
témps qu’ils se propôsènt dé rc
tér à Québec, et s'ils désirent
non qu'on eur réserve une charpy
bre. :

bd  

DU CHLORE A NORTH BAY
North Bay, 18.—Comme rê:ult

indirect de l'épidémié de typloï:
à Cochrane, la municipalite (
North Bay a recu l'ordre db h
reau provincial de santé de fai
l'installation d'une usine de chlo
pour sa provision dean. Up ce
tain nombre d'autres munic'paiit
ont racu, dit-on, des ordr”s, ser blab'es... . at

— — —. ._ 0 -—J
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P
oiIT TRIBUNAL

Be billard
Le magistrat Hopewall du tribu-

mal de police en disposant de la
cause de M. Hormidas Labrecque,
98 avenue Carruthers accusé d’a-
voir assailli Robert McAuley, 106
svenue Melrose le 12 dernier a
dit: ‘La plupart des querelles de
re genre commencent dans les sal-
les de billard et je suis porté à

Gscroire que ces salles sont le rendez-
vous des querelleurs et de petites
gens.’
M Labrecque qui a été recon-

nu coupable d’avoir frappé McAu-
ley au cours d’une querelle. dans
une salle de billard a dû payer une
amende de $10,
Frocès de chien

Deux ex-maires de la capitale
du Canada, dont l’un ost magistral
de police, l’autre un avocat très
Téputé d’Ottawa et un ex-sous mi-
nistre de même qu'un avocat des
plus reputés ont été mélés ce ma-
tin à un procès auquel une mor-
ture de chien a donné lieu, En ef-
fet l’ex-maire Taylor McVeity com-
paraissait ce matin en tribunal de
police pour répondre à l’accusa-
tion d’avoir laissé libre un chien
dangereux. Son accusateur M. Chs.
H. Laberge, 69 rue Aylmer a dé-
claré que ce chien a mordu sun pe-
tit garçon au bras.
Me J. U, Vincent occupait pour

la pqœursuite et a demandé que le
chient soit tué.

Le magistrat Hopewell quoiqu'il
eût à décider d’une cause d'un ex-
maire de la Capitale comme lui-
même a condamné le chien à mort.
M. McVeity a défendu son animal
et prétendu que son chien était
d'une nature très gentille” Vo-
vant que ce plaidoyer ne faisait
pas fléchir le tribunal il termina
Jui-même la cause en disant:

“Celui qui viendra tuer
chien aura beau jeu
On attend avec intérêt les déve-

Toppements de ce procès.
Clémence

Après avoir condamné à mort le
chien de l'ex-maire Taylor McVei-
ty le magistrat Hopewell s’est mon-
tré plus clément pour Wesley .J.
Place qui dit demeurer à Kingston

mon

accusés de vol Les deux accusés
ont été libérés sous sentence sus-
pendue.

Ils ont été arrêtés hier après-mi-
di vers quatre heures par le dé-
tective Thomas Cullum. Ces deux
individus se sont reconnus coupa-
bles d’avoir pris des billets de con-
signation dans un paletot. Avec ces

billets ils sont allés à la gare Cen-
trale retirer deux sacs à main qui
contenaient des effets pour $150
‘Après un sévère avertissement du
magistrat ils ont été remis en li-
berté. Ils ont fourni chacun une
garantie de $100.

COMMENT ON TRAI-
=, TAIT CES FORCATS
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“ T'aillahasse, Floride, 18. (DÆ.A )
La commission qui enquête sur

es brutalités qui auraient été com-
ises dans les camps de détention,

a entendu hier des dépositions pé-
‘ibles en rapport avec la mort de
Martin Tabert. mort en purgeant
line condamnation. A. P. Shivers,
ancien gardien, a jeté 1'émoi en
isant comment les prisonniers
étaient flagellés par le geôlier au
fouet. Il à déclaré que la flagella-
ion était quotidienne jusqu’à con-
‘urrence de cinq victimes. Shivers

nommé Higginbotham, mainte-
1ant accusé d’un meurtre au pre-
mier degré, comme l’homme au
ouet qui aurait infligé à Tabert,
uatre jours avant sa mort, plus de
‘ent coups avec une grosse lanière.
Higginbotham aurait même ensui-
e rudoyé sa victime. Et cela au-
"ait été commis en présence de 80

- 90 prisonniers et gardes.
tla

IRRIGATION DES
TERRES DANS L'OUEST

 

———

Brandon. Man., 18.—  (P.C.)
e temps doux de ces derniers
ours a fait fondre: beaucoup de
eige et hier une grande quanti-
é d’eau a été drainée des prai-
ies, Un certain nombre de pon-
eaux dans le voisinage de Kem-
iay et autres sections du district
e Brandon ont été enlevés et les
ermiers se demandent si les pon-
eaux près de leur demeures ré
isteront. Il y a deux pieds d’eau
ans les chemins en bien des en-
roits, et la circulation à la cam-
agne est presque impossible. Les
hemins de fer n'en ont pas beau*
roup souffert jusqu'ici.

LES BIJOUX
DES HABSBOURGS

Genève, 18.— (P.A.) Les bi-
oux des Habsbourgs mis en gage
ans une banque de Genève pour
a somme da 5,000,000 francs, sont
ncore un sujet de litige. Le gou-
ernement italien, d’après le trai-
¢ de St Germain, veut prendre de
nouveau possession des fameuses
Herres précieuses enlevées à l'Ita

ie par l’Autriche.
L’ex-impératrice Zita

he-Hongrie est incapable de ra-
leter ces bijoux. Les autorités
” la banque ont offert de soumet-
15 la question à une cour fran-

:.se d'arbitrage.

SAUT DE 130 PIEDS
Vancouver, 18.— (P.C.) Tong

"hing a fait, hier soir, un saut de
ent trente pieds, du viaduc Geore
ia. mais il est tombé près d'un
tang d'eau et de boue et s’est fait
s légères blessures.

 

d'Autri-
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et James Harrison 152 rue York.

= on attend ladladécision de
Toronto sur la rédistri-
bution avant de convo-
quer les conventions —
Ottawa-Est veut choisir
son candidat indépen-
damment du reste de la
ville. Æ .

LESCANDIDATS

On vient de mettre en branle un

fort mouvement a l'association de
Réforme pour que la  basse-ville
c'est-à-dire le comté Ottawa-Est
choisisse elle-niême son candidat.
Cette réforme serait très bien ace
cueillie des électeurs de cette par-
tie de la ville et l'association de
Réforme devrait consentir à ce que
Je comté Ottawa-Est soit 1fbre de
faire le choix de son candidat.

Aucune convention n'a encore ê-
té convoquée parce que l’on attend
In décision que prendra l'assem-
blée ontarienne au sujet de la ré-
distribution électorale. Il serait
question de donner trois sièges à
Ottawa. Si, d'autre part, on adop;
te la méthode de représentation
proport'onnelle Ottawa pourrait é-
lire trois députés par un vote u-
nique sans qu’il y ait division de
comtés.

Mais rien n'est encore fait en co
sens et on attend les développe-
Monts politiques à Toronto.

Par suite du blocus conserva-
teur il semble peu probable cepen-
dant que l'on adopte la représen-
tation proportionnelle cette année
et il se peut même que l’on aban-
donne la rédistribution.

Îles conservateurs d'Ottawa ont
convoqué l'association conserva-
trice qui doit se réunir le 8 mai
prochain pour organiser la campa-
gne électorale.

Ti est entendu qu’ils auront un
candidat dans l’ouest. On ne sait
pas encore s’ils feront la lutte
dans la basse-ville.

LES LIBERAUX

La convention libéarle sera con-
voquée sous peu. M. Arthor DPi-
vard député actuel se portera de
nouveau candidat. T1 aura plusieurs

adversaires. M. Wilfrid Gauvreau,
avocat, annonce officiellement
qu'il briguera les suffrages. M. Ro-
bert Laurier est aussi au nombre
des candidats. On parle de même
de MM. Raoul Mercier et Jean Ge-
nest, avocats. M. Waldo Guertin
dont on avait mentionné le nom a
déclaré qu’il ne sera pas candidat
a la convention. On parle de mé-
me d'un candidat de la derniére
heure qui viendrait sur Jes rangs
pour rallier le vote.
.. TM se peut que dans la bassc-vil-
Je l'élection ait lieu entre deux
candidats libéraux.

LE “MIKULA” EST A
L’OEUVRE A BATISCAN

ctf

Québec, 18.— Le barraze que
les places avaient formé sur le
fleuve à Batiscan le 23 mars der-
nier a maintenant été complete-
ment brisé par le Mikula. Le brise-
glace géant. seul, sans aide, s’est
fryé hier un chemin à travers les
restes du barrage.
Le Mikula a également brisé ur

autre barrage qui s'était formé
quand les glaces des battures a-
yant été brisées se  précipitèrent
dans le chenal.
Le Mikula passe la nuit a Port-

neuf et arrivera probabiement à

   

Québec demain matin vers, neuf

heures.
Le “Montcalm” est au quai St-

Jean et partira demain matin pour

élargir le chenal entre Batiscan

et Trois-Rivières tandis que le

“Lady Grey” travaillera en a-

mont de Trois-Rivières,
Jeudi on s'attend à ce que le

“Lady Grey” et le “Montcalm”
soient tous deux à l'oeuvre en a-

mont de Trois-Rivières car l’élar-

gissement du chenal de Trois-Ri-

vières à Batiscan ne prendra qu'u-

ne seule journée.
De Montréal à la rivière Ste

François la glace tient bon tandis

que sur la rivière Saguenay on rap

porte que dans la baié Ste-Cathe-
rine il n’y en à plus. La glace est
encore solide à l’Anse St-Jean et à

St-Alphonse.

IVRE, IL FAIT FEU
SUR UNE FEMME

Montréal, 18. (P.C.) — Après
s'être enivré, Edmond Leclair,
vingt-neuf ans, a fait feu sur Mme
Victor Marcotte et l’a blessée sé-
rieusement, alors que cette dernière
visitait la maison de sa mère, Mme
Louis Langevin, hier aprés-midi.
Leclair avait une chambre dans cet-
te maison. I] fit feu cinq fois et
trois fois le coup porta. Il se mit
à fuir mais il fut arrété. Mme
Marcotte fut transportée à l’hôpi-
tal Western. Les autorités médi-
cales disent qu'elle est hors de dan-
ger.

LE CHEFTRUDEL A N.-Y.
neemom .

Québec. 18. — Le chef de police
Trudel quittera Québec le 29 cou-
rant pour se rendre à New York
où il prendre part à la conférence
internationale des chefs de police.
La conférence a le même but que

l'an dernier, c'est-à-dire d'assurer
une plus grande coopération entre
les officiers de police des plus gran-
des villes du monde.

 

—tteremet

De la Presse Canadienne
Montréal, 18:— Les procédures

initiales dans l’action de vingt-six
mille deux cents dollars de Mme
Oliva Paradis contre le Pacifique
Canadien ont été commencées hier
à St-Jean. Qué. La poursuite a éte
intentée à la suite d’un accident en
septembre dernier au cours duquel
M. Oliva Paradis perdit 1a vie,
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JUNEPOSITION

FORT ENVIEE
neerscme

PLUS DE TRENTE-CINQ DEMAN-
DES POUR LA POSITION
D'ASSISTANT COMMISSAIRE
DU SERVICE SOCIAL
i

Les autorités ont dépouillé hier
les demandes recues pour la posi-
tion d’assistant-commissaire du
Service Social, et elles ont consta-
té qu'elles n’auront que l'embar-
ras et elles ont constaté qu’elles
n’auront que l'embarras du choix.
Pas moins de 38 candidats sont
inscrits, tous des personnes d’ex-
périetice, selon toute apparence.

ous ne relevons que trois cana-
diens-français sur la liste: MM.
Alfred J. Thérien, 297 rae St-An-
dré; D. J. Bourgeau. 219 rue Ni-
cholas et J. O. Bertrand, Hawkes-
bury. (Il y a encore le rév. S. J.
Farmer et son fils, M. G. M. Far-
mer; M. R. W. Hopper, un gra-
dué du cours de Service Social à
l'Université de Toronto. La plupart
des candidats sont d’'Otfawa, Les
demandes ont été confiées à MM.
Balharrie et John Keane qui feront
rapport. Un salaire de $2,000 est
attaché à cette position.
pre

UNE QUESTION
DE PRINCIPE

LA COMMISSION DE L'HOPITAL
CIVIQUE NE VEUT TAS RE-
JETER LA PLUS BASSE SOU.
MISSION.

—_——
la Commission de l'hôpital civi-

que. réunie en assemblée d’urgen-
ce, ce matin. a refusé de se sou-
mettre à la recommandation du
Conseil qui voulait donner un con-
trat aux entrepreneurs locaux,

malgré que leur prix soit beau-
coup plus élevé que celui d’entre-
preneurs étrangers,

La Commission déclare qu'elle
croit de son devoir d’accepter la
plus basse soumission pour que
les travaux soient faits de manière
économique tout en sauvegardant
les intérêts de tous.

- Le Conseil se réunira d'urgence
demain midi pour étudier ce nou-
veau rapport.

0 aman imecnr—

LES AUTORITES
 ATTENDRONT

€ ‘LAREYDEVDEVRA FOURNIR
SA GARANTIE AVANT QUE
L'ENQUETE AIT LIEU.

Le prochain mouvement oit ve-
nir de M. Clarey, dans la partie de
dames de la transaction du garage
Victoria. M. Proctor, l'’avocs-
conseil, a déclaré cet après-midi
qu’il ne demanderait pas au juge
de faire enquête, avant que le Bu-
reau des Commissaires ait obtenu
de M. Clarey la garantie de $1,000
que Je Conseil exige pour se proté-
ger au cas où le plaignant ne prou-
verait paë ses accusations.

MESSEA 7 HEURES
30, DEMAIN MATIN À

LA MAISON - MERE
Demain matin à 7 heures 30

dans la chapelle de la Maison-Mè-
re des RR. SS. Grises, rue Water
sera dite une messe basse pour tou-
tes les Dames et les Demoiselles
qui s'occupent du travail de secours
de la société Ste-Elisabeth. Toutes
sont instamment invitées à assister
à cette messe.

Partie de sucre pour nos cama-
rades et nos amis dimanche le 22
avril. Départ du Monument Natio-
nal a onze heures avant-midi. Prie-
re de diner auparavant. Toutefois
on pourra acheter quelque nourri-
ture au magasin des PP. du St-
Esprit. Aller et retour en voiture:
conditions $1.00.

LE CHARGE

M.

 

  

Angleterre: sterling 4.65 ’-2
France: le franc 6.56
Italie: la lire 4.92
Allemagne: le mark .0032
Canada: le dollar canadien s'es-
compte à N. Y. à 1 3-4 p. 100.

A EASTVIEW
On nous signale une légère trans-

position de noms dans notre comp-
te-rendu de la séance du conseil
municipal d’Eastview fe mercredi.
La seconde motion a été proposée
et appuyée par MM. St-Amour et
Lepage et la troisième par MM.
Bazinet et Lepage. Nos lecteurs
sont priésd’d'en prendrenote.

NAISSANCE
PROULX—M. et Mme Félix Proulx,

d'Ottawa, ont le plaisir de faire
part à leurs parents et amis de la
naissance d’un fils né le 9 avril,
baptisé sous les noms de Joseph-
Albert, Rolland. Parrain et mar-
raine: M. et Mme Thomas Proulx,
d'Ottawa, frère et belle-soeur de
l'enfant. Porteuse: Mlle Margue-
riteProulx, soeur del'enfant.83

MARIAGE
FOURNIER-MARION—Le 30 avril

sera célébré à l’église de la Pte
Gatineau, le mariage de Mile Lau-
ra Fournier à M. Philippe Marion.
M. et Mme Marion partiront immé-

 

 

|diatement après la cérémonie pour
Montréal et Québec.
part.

DECES
PHILIBERT — Elisa Philibert

décédée le 18 avril à l’âge de
28 ans, à sa résidence 175 Dalhou-
sie. Avis des funérailles plus tard.

89
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L'ADMINISTRATION

DU SERVICE SOCIAL 3
marr, Oargp—

LES OUVRIERS PERSISTENT A
DEMANDER UNE ENQUETE —
SOUS LE CONTROLE D'INSTI-
TUTIONS DE CHARITE — DI-
VERS.
—

Le Service Social continue de fai-
re les frais de discussions dans les
cercles municipaux.
Au Bureau des Commissaires,

hier, on a donné lecture de trois
lettres relatives à l’administration
du département.

Tout d'abord, il y en avait une
de l’Union des ingénieurs, appu-
yant l’attitude de J A. P. Haydon
et demandant que l’on fasse une
enquête judiciaire dans la conduite
du Service Social. Les Commissai-
res, déclarent en réponse à cette
lettre, qu'ils n’y pouvaient rien,
puisque le Conseil avait rejeté
eur recommandation.

CONTROLE DIRECT
Vint ensuite une communication

du Conseil des Ouvriers en Cons-
truction demandant que le Service
Social soit confié aux institutions
de charité, consolidées à cette fin.
On fait remarquer que la ville
épargnerait le salaire de commis
et autres dépenses et que ces ins-
titutions seraient plus en mesure
de connaître les besoins des vérita-
bles indigents.

La lettre conclut ert disant que
les autorités n’auraient plus l’oc-
casion d’être mêlëes à des difficul-
tés comme celles qui ont surgi ré-
cemment.

RECOMMANDATIONS
OFFICIELLES

M. Keane a soumis, hier, un
rapport faisant voir que du ler jan-
vier, 1922 au 30 septembre, 1922,
il n'y avait eu que 27 cas recom-
mandés au département par Je
maire, les commissaires et les éche-
vins, dont 25 furent secourus au

montant de $905. Du ler octobre,
1922 au 15 avril dernier, les fonc-
tionnaires recommandèrent 23 cas
dont 19 furent secourus au mon-
tant de $608.25
On fait remarquer que d’une dé-

pense totale de $93,000, seuls $1,
500 furent versés sur Ja recom-
mandation de membres du Conseil.

VENEZ RIRE! AU
MON. NATIONAL
——=——

Le Groupe Sanche, composé de
Madame J.-M. Briand, Mlle Alice
Laroche, de MM. Sanche, E. Bou-
cher, Albert Charron, J.-E. Desro-
siers, Ernest Bureau, A. Cantin,
E. Lortie etc., représentera le 23
avril prochain au Monument Nati-
onal, la comédie ‘‘Les Vivacités du
Capitaine Tic”. Cette pièce est
d'Eugène ‘‘Labiche’’ ce n'est pas
peu dire. Vous rirez, car les comé-
diens du groupe Sanche sont un

die. 1ls vous feront rire. . .aux lar-
mes, Billets à Ja pharmacie H.-T.
Brisson. angle des rues Dalhqusie
et Guigues, Prix 50, 35 et 25 sous.

M. A. RACICOT
GAGNE LA STATUE

DU SACRE-COEUR
M. A. Racicot,Avenue Guigues

212. est l'heureux gagnant de la
statue du Sacré-Coeur, râflée hier
Société Saint-Vincent de Paul, sec-
soir à la salle Notrs-Dame par la
tion Notre-Dame. ’

L câdre du Sacré-Coeur a été
gagné par M. Jos. Handy, de la-
venue du Roi Edouard.

La vente a remporté un grand

succès et les directeurs de la so-
ciété St-Vincent de Paul n’ont que
de sincères remerciements à adres
ser à toutes les personnes qui par
leur encouragement ont fait un
succès de cette vente.

  

M. L’ABBE TOWNER
A ETE ADMINISTRE

tlre

M. l'abbé Towner. ancien curé
de St-Eugène, a été administré
hier.

SOLENNITE DE ST-
JOSEPH A LALABASILIQUE

Ce soir àl'occasion de la so-
lennité de la fête de St-Joseph à
la Basilique, à sept heures et quin
23, il y mura instruction par le
R. P. Marchand, O. M. I. du Sco-
lasticat St-Joseph d'Ottawa-Est,
suivie de la bénédiction solennelle
du Très Saint-Sacrement

“CATHERINE”
APPORTE UNE NOU-
VELLE ATTRACTION

zemewe com.

Aux représentations de ‘’Cathe-
rine’’, comédie de Henri de Lave-
dan, qui seront données au théâ-
tre de la Salle Paroissiale d’Otta-
wa ce soir et demain soir, le pu-
blic aura le plaisir d’entendre en
intermède. le quatuor vocal com-
posé de Messieurs Provost, Nolet,
Lafleur et Guay. Tls chanteront les
meilleurs choeurs de leurs réper-
toire.

C’est une attraction nouvelle en
même temps qu‘une heureuse sur-
prise que ménageait le sympathi-
que discteur du Groupe Beaulne
aux nombreux admirateurs qui ne
manqueront pas d’aller entendrs et
applaudir Catherine. Les Billets
sont actuellement en vente au
contrôle du Monument National.
Tél. R. 476.

IL ETAITGAGNANT
ET NE L’A PAS SU

—_—a -—-
Windsor, Ont., 18 — Lorsqu'on

trouva la semaine dernière à Ford
Ont, les restes déchiquetés de
Marcus Swisher, un employé du
Grand Trotc, après que I'infortu-
né eut été frappé par un train, on
trouva un sa poche. C'était le billet gagnant
d’un automobile qui sera envoyé
à sa femme à St-Thomas, Ont.

=

peu là pour ce qui est de la comé-)

billet de ‘loterie dans i.
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sFaits-Ottawa
pare

Une remise
Le ministère des Finances ac-

cuse réception d’une enveloppe es-
tampillée ‘Ottawa, avril le 15”
contenant $2 avec indication ‘‘re-
mise’. Cette lettre était adressée
au ministère des Postes.
Une faillite
La compagnie Geo. H. Popham,

libraire et imprimeur, - 124 rue
Queen a fait, hier, cession de ses
biens. M. W. Y. Denison a été
nommé syndic et l'assemblée des

créanciers aura lieu le 25avril.

Feu à minuit
Une cheminée. défectueuse a

causé des dommages considérables

à minuit cette nuit au toit de la

maison située au numéro 129 che-

min de Montréal (Eastview).

pompiers ont eu beaucoup de dif-
ficultés a combattre les flammes.

A Toronto
M. l'avocat Philippe Dubois de

l’étude Dubois et
voyage à Toronto où il va plaider
en Cour d'Appel la cause de
Mayer contre Ayotte, tous deux

de Plantagenet.
Cette cause a été jugée en pre-

mière instance à l'Orignal en no-
vembre dernier.
Disparu

Ernest Brown, 13 ans, de Black-
burn est disparu de chez lui depuis
lundi dernier. Les parents et la

police font de recherches, Lundi il
se rendait à l'école avec sa peti-
te soeur. En chemin il dit à sa
soeur qu'il n’était pas bien et qu’il
retournait chez lui. On ne l’a pas
revu depuis. On croit qu'il a pu se
rendre à Ottawa où il avait l’habi-

tude de venir avec ses parents
toutes les semaines.

El-ctions
Le club central des femmes }i-

bérales a tenu, hier soir, ses élec-
tions annuelles aux bureaux de

association de Réforme, 19 rue
Elgin. Mme Taylor McVeity a été
élue présidente, Mme George
Ross est première vice-présidente;
Mme P. J. Nolan deuxième vice-
présidente, Mme J.-C. ¥rovost
troisième vice-présidente; Mme R.
Armand secrétaire archiviste; Mlle
M. Robertson secrétaire corres-
pondante et Mlle G .Cleary, tréso-
rière.
L'horticulture

Plusieurs intéressantes cause-
ries ont été données sur l'hortieul-

ture aux membres del ‘association
| municipale d'Ottawa-Sud à l'as-
semblée mensuelle de cette asso-
ciation hier soir. Les conféren-
ciers furent le professeur A, B.

Varley qui a lu un travail de M.
J. B. Spencer sur les roses et leur
culture, M. R. McKee sur les
plantes domestiques et M. W. T.
Macoun sur l'horticulture en géné-
ral.
La réunion a été tenur à Ja sal-

Je de l'école de l'avenue Hape-
well sous la présidence de M. Mac
Gregor Eassou. Le président a
annoncé qu’il y aura cet été un
concours entre les membres de
l'association divisé en trois clas
ses pour les jardins. Un comité
spécial sera formé à cet effet.
Théâtre sur la rue Nicolas

La propriété à l'angle sud-est
des rues Nicolas et Besserer vient
d’être achetée par M. H. C. Demp-
sey pour $20.000 de M. Harry
Baldwin. M. Dempsey songerait à
y établir un cinéma aussitôt que le
bail actuel expirera.

Cet édifice est l’un des pius
vieux du quartier. Il a appartenu

à la famille Baldwin depuis 95
ans. Il a été acheté par Sir Henry

Baldwin en 1830 trois ans après
la fondation du village de By-

-town.
Les frères Baldwin y ont établi

une épicerie en 1869.
Décès d’un militaire

Le lieutenant-colonel William
Moliock Hart M. C. spécialiste de
la tuberculose au ministère de la
Réintégration des soldats est mort
hier matin, à l'hôpital
la suite d’une opération. Le lieu-
tenant-colonel est né à Winnipeg
le 27 avril 1881. 1! entra au mi--
nistère de la réintégration en a
vril 1920. TI laisse une veuve, une

fillette de cin«“ ans,sa mère Mme
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LE DROIT. OTTAWA, MERCREDI, LE 18 AVRIL, 1923

LesFairmount à Holland;

LES TRAMWAYS
© ALHOPITAL
UNE AMELIORATION _IMPOR-
TANTE NECESSAIRE AU NOU.
VEL HOPITAL

earn

La Commission de l'hôpital ci-
vique a demandé au Bureau des
Commisaires de faire des démar-
ches auprès de l'Ottawa Electric
Railway pour qu’elle donne un ser-
vice de tramways à la nouvelle ins-

titution. Le parcours suggéré par
M. Noulan Cauchon et recommandé
par la Commission serait par les
rues suivantes: une voie double
dans l'avenue Fairmount de Wel-
lington à Ruckin; une autre voie
double dans l'avenue Ruskin, de

au cas où
ces recommandations ne seraient
pas agréables à la compagnie, on
demande que la rue Parkdale de

 

 
|

St-Luc af

Wellington a Carling soit tenue en
Séguin est en ordre durant l'hiver pour le tra-

fic des autos.

Les autorités ont promis de s’a-
boucher avec la compagnie des
tramways.

LES VIVACITES DU
CAPITAINE TIC

C’EST DROLE!
rr

Une autre comédie d’Eugéne La-
biche, par nos comédiens du grou-
pe Sanche, au Monument National
.(salle Notre‘ Dame) le 23 avril
prochain. Du beau et bon théâtre

.et drôle. Vous rirez et vous ri-
rez. Le nom de l’auteur de la piè-
ce ‘‘Labiche’’ en est une garantie,
La Distribution comprend Madame
J. M. Briand, Mlle Alice Laroche,
MM. W. Sanche. Emile Boucher,
Albert Charron, J. E. Desrosiers,
Ernest Bureau, A. Cantin, E. Lor-
tie ete. N'oubliez pas la date. ‘Lun-
di le 23 avril”. Billets à la phar-
macie Brisson, angle des rues Dal-
housie et Guigues. Prix 50, 35 et

25 sous.

 

  

 

 

Thomas Hart, un beau-fils, William
Carleton Ross. Ç

Ses funérailles auront
Winnipeg.

Chez les pompiers
Le service des

lieu à

incendies a ré-
pondu à six appels au cours des
dernières vingt-quatre heures.
Vers neuf heures, hier soir, les
pompiers ont été appelés à la ma-
nufacture F. A. Williamson, 467
rue Wellington, où une cuve de
graisse qui avait débordé menacait
de causer un incendie, Il n’y eut
pas de dommages. Une cheminée a
causé 325 de dégats chez M. C.
H. Brownbridge, 314 1-2. Cin-
quième avenue où les pompiers se
sont rendus, hier soir, vers les
onre heures et demie. Une autre
cheminée a été éteinte chez M. H.
Fraser 260 rue Queen vers cinq
heures hier après-midi, Les dom-
mages sont peu importants.

Ce matin les pompiers ont fait
deux courses. Une première fois
ils se sont rendus chez Mme H.
K. Ayres, 22 rue Raymond ol un
commencement d'incendie dans le
plafond a causé pour plus de $200
de dommages. Ils ont aussi éteint
une cheminée qui flambait chez M.
J. A. Cloutier, 1078 rue Welling-
ton.
EEEE

GRAND EUCHRE
Organisé par les Dames du

Rosaire.

Au profit des Oeuvres

Paroissiales

Salle St-J.-Baptiste
Ave Empress

JEUDI, LE 19 AVRIL

 

 

 

 A 8 heures p.m.

Prix d’entrée: 83 en» or 
Grand Euchre

À la Salle Ste-Anne

Organisé par l'Association Robert Laurier

 

BILLET — 25¢ 
 

   

PRIX D'ENTREE: $5.00
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AMALOU
Harpiste

Billets en vente chez Lindsay,
Lafontaine, 118 rue Rideau.

 

GRAND-CONCERT
JACQUET
Pianiste

DELAQUERRIERE
Ténor

Château Laurier - Vendredi, 27 Avril
189, rue Sparks, et à la Librairie
Prix du billet: 81.50, taxe incluse
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| EUCHRE |
: Pour l'achat de PRIX aux élèves des écoles de la paroisse à
: : Sainte-Anne. i ;

: ’ Sous les auspices de #

: L'Association Saint-Jean-Baptiste (section Ste-Anne) à

| À la Salle Ste-Anne — Jeudi, le 19 Avril |
150 PRIX i

| Prix d'entrée: Une Tonne de Charbon (don de O'Reilly et ff
Ë r Bélanger). “a i. . i
0BILLET , — -, — —“té—.a25 SOUSsi
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quantité est limitée.

Dans les genres blazer,

a 40.

les écouler, jeudi,

à 39c la verge” |
Jeudi, le 19 avril, nous offrons une Gide

Aubaine dans Notre Rayon de Cretonne -

à un prix d’écoulement.
Toutes les sections de ce rayon embellisseur du foyer

même aux prix jusqu’à $5.50 la verge et 50 pes de largeur
en Tissus Imprimés Blocs, seront représentées dans cette gi-
gantesque offre de Vente de Mi-Avril.

Veuillez remarquer que dans les qualités de choix la

Aussi que les nombreux échantillons
de qualités inférieures ont été éprouvés
par le lavage, ce qui mérite d’être noté.

Les largeurs sont de 36 pes et 50 pes,
et le prix est de, la verge .. +6; ….. ‘

  

Dans le Rayon des Vêtements Tout Faits
CHANDAILS DE $10.50. POUR ECOULER A $5.95

Vente d'Ecoulement d’une accumulation de Chandails pour

Dames et Demoiselles, de Laine, Mohair et Soie et Laine de choix.

Tuxédo,

grand assortiment de teintes unies et combinaisons.

Les prix antérieurs se chiffrent jusqu’à $10.50.

ne voulons pas les emmagasiner de sorte que nous allons

au choix, à ..
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cardigan et pullover, en un

Tallles 34

Nous

$5.95
 

selles,

décrire.

binaisons.

Jeudi. au choix ... ...

ROBES DE FLANELLE DE $17.50. EN VENTE A$0.95

Grande Vente de Robes de Flanelle pour Dames et Demoi-

en genre d'un seul morceau, mais présentant une telle

variété d’effets en fait de détails qu’il n’est pas possible de les

Il suffira de dire que ce sont tous des vêtementæde cette

saison et que ces robes serviront à l'usage en général quand les

manteaux seront mis de côté.

loris de gris, bleu, brun. sable. henné, acajou et attrayanfes com-

Régulier jusqu'à $17.b0,

Tailles 16 à 40. Dans les co-

…$9.%
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imperméabies,

IMPERMEABLES DE $45.00. POUR ECOULER A $29.00

Vente d'écoulement de Manteaux de Gabardine anglaise pour

l'usage en général et traités chimiquement, de sorte qu'fls sont

Dans les coloris de noir, marine, fauve et gris.

Tailles pour dames et demoiselles.

qualité anglaise incomparable.

Jeudi ... 4.06 +40 560 200 200

Valant jusqu'à $45. $29 00

. ses ere ®

Confection masculine de cette

 

de chambrai uni.
âges de 1, 2 et 5

Mercredi ... ...

ans,

ROMPERS DE $2.00. POUR ECOULER A $1.48

Rompers pour enfants, fails de Pongée de Coton, em teinie
naturelle et bleu uni ainsi qu'autres nuances.

de ravissantes touches de couleur et de guingan avec garnitures
Un choix très captivant de tailles pour les

Valant jusqu'à $2.00

t

Aussi blancs avec

MEN... $1.48
 

genres flapper miniature,

à 10 ans.

au Rayon pour Enfants.

BAS PURE SOIE
$1,00 LA PAIRE

Etonnante Vente de Bas Pu-
re Soie pour Dames, dans les

pointures de 8%, 9, 89% et 10,

teintes de marine, gris et noir,

mais pas toutes les pointures

dans chaque teinte. Larges
hauts a jarretelles pour préve-
nir les déchirures et talons et
bouts épissés pour assurer un
bon user. Ces bas ne doivent
pas étre confondus avec ceux
de qualité de fibre. 1ls sont d=

pure soie. Se vendront, jeudi,

de 9 hres à 1 hre, $1 00
eau prix, la paire, de

 

PARAPLUIES DE SOIE
ET LAINE, A $2.96

Parapluies de soie et laine du

tout premier choix pour dames,

genres cannes et manches du

plus récent genre. Boucles de

cuir, anneaux et fini de bois

naturel. Garantis donner un

bon user, 8 broches et 23 pcs

de dimension. Offerts, jeudi,

de 9 hres à 1 hre, au prix spé-

cial, au choix, $2.95
de

CHAPEAUX DE $1.50 POUR FILLETTES
POUR ECOULER A 98c

Vente dEcoulement de Chapeaux de Taille pour filieties. en

champignon,

formes, teintes unies et attrayantes combinaisons.

Prix courants jusqu'à $1.50.

Au choix ... .

Le

De 9 Heures à 1 Heure

 

rouiée et autres
Tailles de 2

En vente, jeudi,*98c

passe

BAS GOLF DE $1.00

Pour 59c la pairs

Vente d'Ecoulement de Bas

Golf pour Enfants, dans les

pointures de 2 à 10 ans. Ce

sont des bas Pure Laine et ga-

rantis donner un bon user, Dans

les teintes de tan, gris et brun,

avec hauts opposition et s'har-

monisant. Valant $1.00 la

paire. En vente, jeudi, de 9

hres a 1 hre, 59¢

la paire ... es oo
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GANTS DE CHAMOISET-

TE, 79c LA PAIRE

Gants de Chamoisette Fran-
çais de Choix pour Dames. Lon-
gueur aux poignets. Deux bou-
tons pressions. Dans les tein-
tes de blane, fauve, gris pile.
Gants bien finis, en vogue, de
qualité durable pour l’usage ac-
tuel. Des aubaines par excel-
lence, jeudi, de 9 heures a 1

re 79¢à la paire .
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